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Préambule 
 

 

La modification n°1 du PLU a été prescrite par arrêté municipal le 31 mars 2022. 

  

La première version du dossier-projet de modification n°1 du PLU a été finalisée en avril 2022, 

avant sa transmission : 

- avec la demande d’examen au cas par cas, à la DREAL pour son instruction par la M ission 

Régionale d’Autorité Environnementale (MRAE) ; 

- aux Personnes Publiques Associées (PPA) : DDT, Conseil régional, Conseil départemental, 

CCI, Chambre d’agriculture, Chambre des métiers, SCoT, Communauté de communes de 

Gevrey-Chambertin et Nuits-Saint-Georges (CCGCNSG), UDAP / ABF et Association des 

Climats de Bourgogne. 

 

Par décision n°BFC-2022-3371 du 23 juin 2022, la MRAE a soumis la modification n°1 du PLU à 

évaluation environnementale, avec une attention particulière à porter sur les enjeux paysagers et 

patrimoniaux liés aux Climats de Bourgogne classés au patrimoine mondial de l’UNESCO. 

 

 

 

 

 

Extrait de la décision n°BFC-2022-3371 de la MRAE 

 

Les PPA qui se sont exprimées ont, quant à elles, rendu les avis suivants :  

- le syndicat mixte du SCoT a émis un avis favorable (le 17 mai 2022) ; 

- la Chambre d’agriculture (avis du 23 mai 2022) a émis un avis favorable sur « ce projet 

vertueux qui n’affecte aucune terre agricole et contribuera ainsi au retraitement d’un site 

dégradé » ; 

- la DDT (avis du 31 mai 2022) a émis plusieurs remarques, dont une similaire à celle de la 

MRAE, invitant à se rapprocher de l’ABF, et s’interrogeant sur le nombre de stationnements 

semblant excessif ; 

- la CCGCNSG a émis un avis favorable (le 3 juin 2022), assorti de quelques rectifications et 

propositions d’améliorations ; 

- la CCI a émis un avis favorable (le 7 juin 2022) ; 

- le Conseil département n’a émis aucune remarque (avis du 7 juin 2022). 

 

En outre, une réunion a été organisée le 29 novembre 2022, afin de recueillir les attentes de la 

DREAL et des PPA (en particulier l’ABF et l’Association des Climats de Bourgogne) pour la partie 

« paysagère et patrimoniale » de l’évaluation environnementale requise. 

 

Par délibération du 31 janvier 2024, le Conseil municipal de Corgoloin a rappelé les objectifs 

poursuivis par la modification n°1 du PLU, décidé de soumettre la procédure à évaluation 

environnementale, et défini les modalités de la concertation avec le public, conformément aux 

articles L.103-2 1b et L.103-3 3° du code de l’urbanisme. 
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Le présent rapport constitue la note de présentation de la modification, complétée de son évaluation 

environnementale. La partie « paysagère et patrimoniale » de cette évaluation, fait l’objet d’un second 

opuscule.  

 

Ce dossier a été soumis à l’avis de la MRAE et à nouveau transmis aux PPA. 

 

Outre l’évaluation environnementale qui y est développée, et pour faciliter la lecture du dossier, les 

principales évolutions du dossier par rapport à sa première version de 2022, sont les suivantes : 

 

- l’orientation du projet logistique présenté dans le dossier a été inversée : la « cour camions » 

avec les quais de chargement / déchargement, se situe désormais côté Zone d’Activités à 

l’Est, et non côté voie ferrée / habitations à l’Ouest ; cette évolution fait suite à des demandes 

de riverains, et une réunion publique (en-dehors du cadre officiel de la concertation lancée le 

31 janvier 2024) ; 

 

- la capacité du parking VL du projet a été revue à la baisse (une centaine d’aires de 

stationnement au lieu de 150-200) suite à l’avis de la DDT ; 

 

- les éléments relatifs au SCoT ont été mis à jour, du fait de l’approbation du SCoT révisé le 28 

juin 2023 ; 

 

- les évolutions apportées au PLU sont étoffées et rectifiées, suite aux avis des PPA (voir 

détails dans la partie 6). 

 

A noter que le PLU a fait l’objet d’une modification simplifiée n°1 intermédiaire, pour corriger une 

erreur matérielle sur un secteur éloigné de celui de la modification n°1. Elle a été approuvée le 25 

octobre 2023. 
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Résumé non technique et exposé du procédé de réalisation de 

l’évaluation environnementale 
 

 

Rappels sur la procédure de modification 

 

La modification n°1 du Plan Local d’Urbanisme (PLU) de Corgoloin, vise essentiellement à relever la 

hauteur maximale autorisée des constructions dans la zone UX correspondant à l’ancien site 

ROCAMAT, sur la Zone d’Activités (ZA) de La Varenne. 

 

Cette procédure n’entre pas dans le champ de la révision du PLU (L.151-31 du code de l’urbanisme) 

mais relève donc bien de l’article L.153-41 du code de l’urbanisme, puisqu’elle conduit potentiellement 

à majorer les possibilités de construction de plus de 20% dans la zone UX.  

 

Suite à son examen au cas par cas par la Mission Régionale d’Autorité Environnementale (MRAE) en 

2022, la procédure a été soumise à évaluation environnementale, avec une attention particulière à 

porter sur les enjeux paysagers et patrimoniaux liés aux Climats de Bourgogne classés au patrimoine 

mondial de l’UNESCO. Le dossier intègre l’évaluation environnementale, dont une étude d’impact 

patrimonial. 

 

La modification n°1 du PLU a été prescrite par arrêté du Maire le 31 mars 2022. Une délibération du 

Conseil municipal en date du 31 janvier 2024 en a rappelé les objectifs et a défini les modalités de 

concertation avec le public, conformément aux articles L.103-2 1b et L.103-3 3° du code de 

l’urbanisme. 

 

La procédure sera également soumise à enquête publique. 

 

 

Articulation du PLU avec les documents de rang supérieur 

 

Comme le PLU, sa modification doit être compatible avec plusieurs documents supra-communaux. 

 

La notice de présentation de la procédure, expose les principales dispositions et la manière dont cette 

dernière prend en compte ces documents de rang supérieur, que sont : 

- le Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT) des agglomérations de Beaune, Nuits-Saint-

Georges et Gevrey-Chambertin ; 

- le Plan Climat Air Energie Territorial (PCAET) intercommunal. 

 

En outre, l’étude d’impact patrimonial traite spécifiquement des enjeux et objectifs de gestion des 

Climats de Bourgogne. 

 

Enfin, l’articulation de la procédure avec le Schéma Régional d’Aménagement, de développement 

Durable et d’Egalité des Territoire (SRADDET) est exposée, même si cette obligation ne concerne pas 

le PLU. 

 

Présentation et justifications du projet de modification du PLU 
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La modification porte sur la friche industrielle ROCAMAT, située entre la voie ferrée et la rue de La 

Varenne, qui dessert la ZA du même nom, et le site lui-même. 

 

Le site, d’une surface de 6,3 ha environ, fait l’objet d’un projet de création d’un bâtiment logistique par 

démolition intégrale des bâtiments existants et reconstruction, par la Société Civile de Construction 

Vente (SCCV) HUDSON LOG 21. 

 

La partie construite (entrepôt et bâtiment de bureaux) totalisera 25 000 m² de Surface de Plancher 

(SDP) environ, et sera accompagnée d’une cour camions – du côté des quais de chargement, à l’Est - 

et d’un parking d’une centaine de places. 

 

Le projet fera l’objet d’un dossier spécifique, car il relève de la réglementation des Installations 

Classées pour la Protection de l’Environnement (ICPE). 

 

Les produits stockés seront des produits alimentaires et d’autres produits courants de grande 

consommation.  

 

Le projet devrait conduire à un trafic d’une cinquantaine de poids-lourds par jour. Il générera la 

création d’une cinquantaine d’emplois. 

 

 

Accès et composantes du site - Extrait Google Satellite 

Projet de plan masse du projet (principe) 
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Une hauteur de stockage (intérieure) de 10,50 mètres est nécessaire. L’entrepôt totalisera une 

hauteur de 13 mètres au sommet de l’acrotère (hors gardes-corps). Or, le règlement de la zone UX du 

PLU en vigueur, fixe la hauteur maximale autorisée à 10 mètres au faîtage ou à l’acrotère. 

 

L’élévation de la hauteur maximale de construction autorisée sur la partie de zone UX concernée par 

l’emprise du projet, à 13 mètres, est donc nécessaire au projet, pour des raisons fonctionnelles et 

techniques (réglementation ICPE, normes anti-incendie…).  

 

 

Etat initial de l’environnement et perspectives de son évolution 

 

L’état initial de l’environnement a permis d’identifier les enjeux suivants, par thématique. 

 

PAYSAGE ET 

PATRIMOINE 

-Les enjeux ne concernent pas directement les Climats, puisque le projet ne s’implante 

ni sur les Climats, ni en façade de la Côte.  

-Forts enjeux de sobriété foncière (friche industrielle à requalifier). 

-La modification du PLU n’aura pas d’impact sur l’enveloppe « 2D » du village, mais le 

volume autorisé, à terme, par le PLU modifié, ne doit pas conduire à des incidences 

significatives sur le paysage et en particulier sur la zone centrale et les Climats de 

Bourgogne. Les futures constructions ne doivent pas ressortir de la silhouette du village 

visible depuis la côte, de par leur hauteur, volume, matériaux et dispositifs utilisés. Elles 

ne doivent pas émerger fortement de la Zone d’Activités depuis l’autoroute, les abords 

du château de Cussigny, l’entrée Est du village, ni masquer la côte viticole ; le champ 

visuel doit rester dégagé. Son traitement architectural et paysager doit proposer un 

cadre agréable pour les habitations riveraines, et s’intégrer au bâti ancien proche 

(église, habitations, domaines viticoles). 

-Les enjeux concernant les attributs de la Valeur Universelle Exceptionnelle (VUE) 

restent limités et sont liés, justement, à l’intégration paysagère et architecturale du futur 

projet au sein du village visible depuis la côte (cavaliers de carrière) et au sein d’un tissu 

bâti ancien. 

CONSOMMATION 

D’ESPACES 

-Limiter l’artificialisation du site afin de maintenir des espaces perméables, végétalisés, 

favorables, notamment, à la faune, à l’infiltration des eaux pluviales, au potentiel 

dépolluant. 

SITE NATURA 

2000 

Le secteur visé par la modification est éloigné de 1,3 km environ de la Zone de 

Protection Spéciale (ZPS) de l’« Arrière-côte de Dijon et de Beaune », qui concerne une 

partie Ouest du territoire communal, est urbanisé et constructible, ne porte pas sur ces 

milieux prioritaires visés par le DOCOB, et ne les jouxte pas. Le projet de modification 

ne vise qu’à relever, modérément, la hauteur maximale autorisée des constructions sur 

ce secteur, sans impact pour les différentes espèces d’oiseaux (il s’agit d’un projet 

de bâtiment et non d’un projet de construction de type éolien ou d’antenne). 

Les enjeux sont très faibles. 

AUTRES ENJEUX 

« NATURE ET 

BIODIVERSITE » 

-Une bonne gestion qualitative des eaux pluviales doit être assurée, de manière à ne 

pas altérer les milieux humides reliés au réseau de fossés du village. 

-Le site compte quelques enjeux floristiques et faunistiques (oiseaux, chiroptères, 

amphibiens, reptiles, odonates) - identifiés au sein d’un pré-diagnostic annexé au 

dossier -, dont la prise en compte dans le projet peut être conditionnée par le PLU. 

Aucun enjeu majeur n’est toutefois identifié sur ce site anthropisé. 

RESSOURCES EN 

EAU 

Absence d’enjeu particulier. 

RISQUES, 

NUISANCES, 

POLLUTIONS 

Les principaux enjeux portent sur les nuisances potentielles pour les habitations 

riveraines en terme de bruit lié à l’activité et de nuisances visuelles diurnes et nocturnes. 
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CLIMAT, AIR, 

ENERGIES 

L’enjeu est la compatibilité avec le PCAET et SRADDET. 

Le projet est soumis à la réglementation en vigueur en matière de performance 

énergétique et de développement d’énergies renouvelables, indépendante du PLU. 

 

 

 

Analyse des incidences sur l’environnement, justifications des évolutions du PLU et 

mesures 

 

Le tableau ci-dessous synthétise les mesures inscrites au sein du PLU modifié, afin d’éviter, réduire et 

compenser les incidences de la procédure sur l’environnement. 

 

EVOLUTIONS RETENUES DANS LE PLU 
JUSTIFICATION ET 

INCIDENCES VISEES 

Règlement UX : 

installations 

solaires 

ZONE UX 
 

2.1 IMPLANTATION ET ASPECT EXTÉRIEUR DES 
CONSTRUCTIONS 
 

2. DISPOSITIONS APPLICABLES AUX CONSTRUCTIONS 
ADMISES 
 

2.2 Toitures 
 

En zone UX, hors secteur Uxe : 
Les installations solaires seront d’aspect mat et pourront être 
positionnées sur des toitures non visibles depuis le domaine 
public. L’installation solaire sur la toiture d’une annexe ou à 
même le sol, non visible depuis le domaine public, est à 
privilégier. 
 

En secteur Uxe : 
Les installations solaires seront d’aspect mat et devront être 
invisibles depuis le domaine public, et plus largement depuis la 
côte (partie du territoire communal située à l’Ouest de la 
RD974). 

Mesure de réduction des 

incidences pour les vues 

depuis la côte, dont le futur 

belvédère sur le cavalier de 

carrière « Nord » de la 

commune. 

Règlement UX et 

OAP : 

implantation des 

constructions 

ZONE UX 
 

2.3 CONDITIONS D’ALIGNEMENT SUR LA VOIRIE 
Le long de la voie ferrée, les constructions admises devront 
s’implanter en respectant un recul d’au moins 15 mètres. 
 

Le long des autres voies ouvertes à la circulation et des 
emprises publiques, les constructions et installations admises 
devront s’implanter en respectant un recul d’au moins 4 
mètres. 
 
 
L’OAP impose une orientation des constructions vers l’Est 

et des principes d’accès principaux côté Est. 

Mesures de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles et éventuellement 

sonores. 

Si le projet logistique est 

envisagé à une distance de 20 

mètres minimum (d’après le 

projet de plan masse), une 

distance de 15 mètres est 

retenue, en cas d’aléa / 

d’évolution légère du projet. 

 

Aucune autre zone UX ne borde 

la voie ferrée ; il n’est donc pas 

nécessaire de dédier cette règle 
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au secteur UXe. 

Zonage, 

règlement UX, A 

et N et 

patrimoine 

protégé : 

protection des 

éléments 

végétaux 

existants  

Protection de la végétation au pourtour du site (boisement 
Nord et haie de thuyas à l’Est), en entrée de ZA (thuyas) et sur 
la parcelle ZE47 (bordant la RD2), au titre de l’article L.151-23 : 
- repérage sur le zonage 
- complétude de la liste du patrimoine protégé au titre des 
articles L.151-19 et 23 du code de l’urbanisme (pièce n°6 du 
PLU) 
- règles de protection ajoutées au règlement de la zone UX 
(voir ci-dessous) et mise à jour/adaptation de ces règles en 
zone A et N (le bosquet de la parcelle ZE47 est classé en As et 
N). 
 
ZONE UX 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

Les alignements d’arbres, haies et bosquets identifiés au titre 
de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme sont soumis aux 
dispositions de cet article et doivent être protégés.  
 
Si leur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable pour 
un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet relatif 
à la bonne exploitation agricole, des mesures compensatoires 
sont imposées :  
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ;  
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation de 
végétaux du même type (arbres de haute tige remplacés par 
des essences de haute tige, arbustes remplacés par des 
essences arbustives), à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume / linéaire équivalent à l’élément 
détruit, est imposée. 
 
Si leur destruction – partielle ou totale – est envisagée, au 
profit d’essences diversifiées et/ou plus favorables à la 
biodiversité, la plantation de végétaux du même type, à 
l’emplacement même et à volume / linéaire équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
Il peut toutefois être dérogé à ces mesures compensatoires : 
- pour des raisons d’accès ; dans ce cas, les mesures 
compensatoires peuvent être réalisées selon un volume 
moindre que l’élément supprimé, mais resteront mises en 
œuvre autant que possible ; 
- pour des raisons de sécurité liées notamment au manque de 
visibilité ; 
- pour des raisons sanitaires liées notamment à l’état des 
arbres. 
 
ZONE A 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

En zone A et As, l’les bosquets, alignements d’arbres et les 

Mesure de réduction des 

incidences pour les vues 

depuis Cussigny, l’autoroute 

et l’entrée Est du village sur la 

RD2. 

 

Cette mesure permet aussi de 

limiter l’imperméabilisation du 

site, favorise l’infiltration des 

eaux pluviales et le potentiel 

dépolluant du site. 

 

Les règles introduites en zone 

UX, permettent aussi le 

remplacement des thuyas par 

des essences alternatives et 

diversifiées.  
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haies identifiés au titre de l’article L.151-23 du code de 
l’urbanisme sont soumis aux dispositions de cet article et 
doivent être protégés.  
Si laleur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable 
pour un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet 
relatif à la bonne exploitation agricole, des mesures 
compensatoires sont imposées : 
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ; 
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation 
d’essences identiques, à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume (ou linéaire) équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
ZONE N 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

 
En zone N, l’les bosquets, alignements d’arbres et les haies 
identifiés au titre de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme 
sont soumis aux dispositions de cet article et doivent être 
protégés.  
Si laleur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable 
pour un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet 
relatif à la bonne exploitation agricole, des mesures 
compensatoires sont imposées : 
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ; 
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation 
d’essences identiques, à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume (ou linéaire) équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
Ici les dérogations inscrites en zone UX, ne sont pas 

reportées, car les éléments protégés portent sur des 

zones quasi inconstructibles. 

Règlement UX et 

OAP : 

végétalisation du 

secteur de projet 

Ajout d’une règle en zone UX, pour imposer la 

végétalisation et la plantation de la marge de recul des 

constructions par rapport à la voie ferrée et par rapport à 

la rue de la Varenne au Sud. Cette obligation devra tenir 

compte des servitudes relatives aux chemins de fer (pas 

d’arbre à moins de 6 m de la voie ferrée ni de haie vive à 

moins de 2 m). 

Cette règle est aussi inscrite dans l’OAP, avec une 

obligation de surveillance de la plantation et de l’état 

sanitaire des arbres de haute tige qui seront plantés. 

 

ZONE UX 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

Les espaces libres doivent être accompagnés de plantations. 
En secteur UXe, la marge de recul des constructions par 
rapport à la voie ferrée, et celle par rapport à la rue de la 

Mesure de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles et éventuellement 

sonores, qui contribuera aussi à 

l’intégration paysagère du 

projet, quel que soit le point de 

vue. 

 

Cette mesure est également 

favorable à la biodiversité, en 

particulier aux oiseaux (dont 

espèces anthropophiles) et 

chiroptères, permet de limiter 

l’imperméabilisation du site, 
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Varenne au Sud, devra être couverte autant que possible par 
des espaces verts plantés d’arbres de haute tige, de manière à 
former un écran visuel et acoustique pour les habitations 
riveraines. 
 

Les nouvelles plantations seront constituées d’essences locales 
(voir la liste indicative en annexe 2). 
Des plantations pourront être imposées pour habiller certains 
bâtiments ou installations d'activités. 
 

[…] 
 

favorise l’infiltration des eaux 

pluviales et le potentiel 

dépolluant du site. 

 

 

OAP :  

traitement soigné 

des façades 

Un traitement architectural soigné de toutes les façades 

est imposé. La façade Ouest devra faire l’objet d’un 

fractionnement régulier, avec un traitement différencié 

tous les 60 à 70 m le long de la façade (par exemple avec 

des éléments verticaux en relief). 

Mesure de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles, qui contribuera aussi 

à l’intégration paysagère du 

projet. 

OAP : 

développement 

des surfaces en 

eau 

En compensation de la destruction des bassins existants 

au Sud du site, qui accueillent notamment des amphibiens 

et sont peuplés par des herbes à charas, la mise en place 

d’un ou 2 bassins en eau au Nord du site, par 

recreusement de bassin(s) existants ou création, est 

indiquée dans une OAP. 

 

Mesure de compensation à la 

destruction d’habitats 

favorables aux charas et aux 

amphibiens (dont le Crapaud 

commun). 

Ceci sera aussi favorable aux 

odonates et permettra la gestion 

des eaux pluviales. 

OAP : mesures 

favorables aux 

oiseaux et reptiles 

Mesures incitatives d’aménagements pour les oiseaux 

(nichoirs, rebords de toits…) et pour les reptiles et 

amphibiens (maintien / recréation d’hibernaculums). 

Mesures favorables à la 

biodiversité. 

OAP : mesures 

visant à limiter 

l’éclairage 

nocturne 

Mesures incitatives. Mesures visant à limiter les 

nuisances pour les riverains. 

 

Concernant plus spécifiquement les incidences de la modification du PLU sur les paysages, le 

patrimoine et les Climats de Bourgogne :  

 

Le paysage, à petite comme à grande échelle, apparait comme un enjeu pris en compte dans 

l’objectif de réduction des incidences du PLU qui affecteront le Bien. Il s’agit aussi de permettre, 

sur l’ancien site ROCAMAT, un projet qualitatif, intégré paysagèrement et architecturalement, en lien 

avec le paysage urbain du bourg de Corgoloin et notamment de ses bâtiments anciens, à valeur 

patrimoniale. 

Les mesures susmentionnées permettent de tenir compte des enjeux et objectifs de gestion du 

Bien UNESCO, et de limiter les impacts pour les 2 attributs du Bien avec lesquels le projet de 

modification du PLU a des interactions. 

 

Le projet de modification du PLU n’altèrera ni l’intégrité, ni l’authenticité des Climats, puisqu’il 

ne porte pas sur un secteur en contact direct avec les éléments protégés. Ce secteur n’est pas situé 

sur ou en bordure d’un Climat. Il n’a aucun impact direct sur les parcelles de vignes ou sur le 
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patrimoine viticole. Implanté en zone écrin, en bordure de la zone centrale, il n’est pas inclus dans une 

protection de type AVAP ou site, ni aux abords d’un monument historique. 

 

 

Contenu de la modification (traductions réglementaires au sein des différentes pièces 

du PLU) 

 

En premier lieu, la hauteur de construction maximale autorisée est relevée de 10 mètres à 13 

mètres au faîtage ou à l’acrotère, sur le secteur visé par la modification ; un sous-secteur « UXe » 

est créé, de manière à ne pas impacter l’ensemble de la zone UX du PLU. Les autres évolutions sont 

listées dans le tableau ci-dessus (règlement, patrimoine protégé). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait du plan de zonage 

AVANT modification 

 

Extrait du plan de zonage 

APRES modification 
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Extrait du plan de zonage AVANT modification 

 

Extrait du plan de zonage APRES modification 
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Schéma de synthèse de l’Orientation d’Aménagement et de Programmation (OAP) portant 

sur la zone UXe et N au sein de la Zone d’Activités de La Varenne 
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Dispositif de suivi de la révision du PLU 

 

Les indicateurs de suivi du PLU en vigueur, en particulier de son évaluation environnementale, sont 

complétés avec le suivi de l’OAP. 

 

 

Description de la manière dont l'évaluation environnementale a été effectuée 

 

L’état initial de l’environnement a permis d’analyser les enjeux sur lesquels le PLU modifié pouvait 

éventuellement avoir un impact. 

 

Les évolutions apportées au PLU permettent de donner les conditions favorables à l’implantation d’un 

bâtiment logistique sur cette friche industrielle, tout en garantissant un impact limité sur 

l’environnement, et en particulier les paysages et le site des Climats de Bourgogne. 

 

La présente modification du PLU est un projet concerté associant, dans le cadre de l’évaluation 

environnementale, le conseil municipal, un certain nombre de personnes publiques associées et 

consultées variées, le porteur du projet et les habitants de Corgoloin, notamment ceux résidant à 

proximité du site concerné. 

 

Au terme de l’évaluation des incidences de la présente procédure sur l’environnement, nous pouvons 

conclure que le PLU modifié n’est pas susceptible d’avoir des incidences négatives significatives sur 

l’environnement et la santé humaine, notamment sur les sites Natura 2000, les Climats de Bourgogne 

et les paysages en général. 
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1. Rappels sur la procédure de modification 
 

 

 

1.1 Objectifs de la modification 

 

Le Plan Local d’Urbanisme de la commune de Corgoloin, approuvé par le Conseil municipal le 21 avril 

2021, et ayant fait l’objet d’une modification simplifiée n°1 approuvée le 25 octobre 2023, est appelé à 

être soumis à une procédure de modification conformément aux articles L.153-36 à 44 du code de 

l’urbanisme. 

 

Cette modification porte sur l’élévation de la hauteur de construction maximale autorisée, dans la zone 

UX correspondant à l’ancien site ROCAMAT, en centre-bourg, afin de permettre l’implantation d’un 

bâtiment logistique, et les évolutions subséquentes des différentes pièces du PLU. 

 

 

 

1.2 Contexte juridique 

 

➢ La procédure de modification de droit commun 

La modification envisagée par la commune est une modification de droit commun, soumise à enquête 

publique, dont les modalités sont précisées dans les articles L. 153-41 à L. 153-44. En particulier, 

l’article L. 153-41 précise que : 

 

« Le projet de modification est soumis à enquête publique réalisée conformément au chapitre III du 

titre II du livre Ier du code de l'environnement par le président de l'établissement public de coopération 

intercommunale ou le maire lorsqu'il a pour effet : 

1° Soit de majorer de plus de 20 % les possibilités de construction résultant, dans une zone, de 

l'application de l'ensemble des règles du plan ; 

2° Soit de diminuer ces possibilités de construire ; 

3° Soit de réduire la surface d'une zone urbaine ou à urbaniser ; 

4° Soit d'appliquer l'article L. 131-9 du présent code. » 

 

L’article L.131-9 concerne les PLU tenant lieu de PLH, ce qui n’est pas le cas du PLU de Corgoloin. 

 

 

 

 

 

 

La présente modification n’appelle aucune évolution entrant dans le champ de la révision (voir suite 

du rapport), tel qu’en dispose l’article L.153-31 du code de l’urbanisme :  

 

« I.-Le plan local d'urbanisme est révisé lorsque l'établissement public de coopération intercommunale 

ou la commune décide : 

 

La présente modification conduit potentiellement à majorer les possibilités de construction de plus de 

20% dans la zone UX PLU, puisqu’elle vise à relever la hauteur maximale autorisée des 

constructions. 
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1° Soit de changer les orientations définies par le projet d'aménagement et de développement 

durables ; 

 

2° Soit de réduire un espace boisé classé, une zone agricole ou une zone naturelle et forestière ; 

 

3° Soit de réduire une protection édictée en raison des risques de nuisance, de la qualité des sites, 

des paysages ou des milieux naturels, ou d'une évolution de nature à induire de graves risques de 

nuisance. 

 

4° Soit d'ouvrir à l'urbanisation une zone à urbaniser qui, dans les six ans suivant sa création, n'a pas 

été ouverte à l'urbanisation ou n'a pas fait l'objet d'acquisitions foncières significatives de la part de la 

commune ou de l'établissement public de coopération intercommunale compétent, directement ou par 

l'intermédiaire d'un opérateur foncier. 

 

5° Soit de créer des orientations d'aménagement et de programmation de secteur d'aménagement 

valant création d'une zone d'aménagement concerté. 

 

II.-Lorsqu'ils ont pour objet de soutenir le développement de la production d'énergies renouvelables, 

au sens de l'article L. 211-2 du code de l'énergie, de la production d'hydrogène renouvelable ou bas-

carbone, au sens de l'article L. 811-1 du même code, ou du stockage d'électricité ou d'identifier des 

zones d'accélération pour l'implantation d'installations terrestres de production d'énergies 

renouvelables arrêtées en application de l'article L. 141-5-3 du même code, les changements 

mentionnés au 1° du I du présent article et la modification des règles applicables aux zones agricoles 

prises en application des deux derniers alinéas de l'article L. 151-9 du présent code relèvent de la 

procédure de modification simplifiée prévue aux articles L. 153-45 à L. 153-48. 

 

Dans le cadre de ces procédures de modification simplifiée, la commission départementale de 

préservation des espaces naturels, agricoles et forestiers est saisie pour avis dans les conditions 

prévues à l'article L. 112-1-1 du code rural et de la pêche maritime. » 

 

 

 

 

 

L. 153-36 du même code indique que : 

 

« Sous réserve des cas où une révision s'impose en application du I de l'article L. 153-31, le plan local 

d'urbanisme est modifié lorsque l'établissement public de coopération intercommunale ou la commune 

décide de modifier le règlement, les orientations d'aménagement et de programmation ou le 

programme d'orientations et d'actions.» 

 

 

 

 

Les articles L. 153-37 à L. 153-40 donnent les modalités de la procédure de modification : 

 « La procédure de modification est engagée à l'initiative du président de l'établissement public de 

coopération intercommunale ou du maire qui établit le projet de modification. » 

 

La présente procédure de modification se justifie donc pleinement, et est conforme aux 

dispositions du Code de l’urbanisme. 

La présente modification conduit notamment à une modification du règlement graphique et littéral. 
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« Lorsque le projet de modification porte sur l'ouverture à l'urbanisation d'une zone, une délibération 

motivée de l'organe délibérant de l'établissement public compétent ou du conseil municipal justifie 

l'utilité de cette ouverture au regard des capacités d'urbanisation encore inexploitées dans les zones 

déjà urbanisées et la faisabilité opérationnelle d'un projet dans ces zones. » 

 

Le présent projet de modification ne porte pas sur l’ouverture à l’urbanisation d’une zone. 

 

 « Avant l'ouverture de l'enquête publique ou avant la mise à disposition du public du projet, le 

président de l'établissement public de coopération intercommunale ou le maire notifie le projet de 

modification aux personnes publiques associées mentionnées aux articles L. 132-7 et L. 132-9. 

Le projet est également notifié aux maires des communes concernées par la modification. » 

 

 

 

➢ L’évaluation environnementale 

 

L’évaluation environnementale des documents d’urbanisme résulte de la transposition française de la 

directive 2001/42/CE du 27 juin 2001 relative à l’évaluation des incidences de certains plans et 

programmes sur l’environnement. Cette directive a été transposée en droit français par les articles 

L.104-1 à 104-8 et R.104-1 à R. 104-39 du code de l’urbanisme. 

 

L’article R.104-12 du Code de l’urbanisme dispose notamment que : 

 

« Les plans locaux d'urbanisme font l'objet d'une évaluation environnementale à l'occasion : 

 

1° De leur modification prévue à l'article L. 153-36, lorsqu'elle permet la réalisation de travaux, 

aménagements, ouvrages ou installations susceptibles d'affecter de manière significative un 

site Natura 2000 ; 

 

2° De leur modification simplifiée prévue aux articles L. 131-7 et L. 131-8, lorsque celle-ci emporte les 

mêmes effets qu'une révision ; 

 

3° De leur modification prévue à l'article L. 153-36, autre que celle mentionnée aux 1° et 2°, s'il 

est établi, après un examen au cas par cas réalisé dans les conditions définies aux articles R. 

104-33 à R. 104-37, qu'elle est susceptible d'avoir des incidences notables sur l'environnement 

au regard des critères de l'annexe II de la directive 2001/42/ CE du Parlement européen et du Conseil 

du 27 juin 2001 relative à l'évaluation des incidences de certains plans et programmes sur 

l'environnement. 

Les dispositions du présent article ne sont pas applicables aux procédures de modification ayant pour 

seul objet de réduire la surface d'une zone urbaine ou à urbaniser en application du 3° de l'article L. 

153-41 ou la rectification d'une erreur matérielle. 

 

NOTA : 

L’arrêté engageant la modification du PLU, pris par le Maire le 31 mars 2022, est donc 

conforme au code de l’urbanisme. 
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Conformément à l’article 26 du décret n° 2021-1345 du 13 octobre 2021, ces dispositions s'appliquent aux 

procédures d'élaboration et de révision des plans locaux d'urbanisme pour lesquelles une décision de dispense 

d'évaluation environnementale, prise par l'autorité environnementale en application de l'article R. 104-28 du code 

de l'urbanisme, est intervenue avant son entrée en vigueur. Les autres procédures pour lesquelles une décision 

de l'autorité environnementale est intervenue en application de l'article R. 104-28 du code de l'urbanisme avant la 

date d'entrée en vigueur dudit décret restent régies par les dispositions antérieurement applicables. » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le projet de modification du PLU ne porte pas directement sur un site Natura 2000 : le 

secteur sur lequel il porte est éloigné de 1,3 km environ de la Zone de Protection Spéciale (ZPS) 

de l’« Arrière-côte de Dijon et de Beaune », qui concerne une partie Ouest du territoire 

communal. 
 

Voir carte page suivante. 

 

Il n’est a priori pas susceptible d’avoir des impacts négatifs significatifs sur ce site, du fait de 

cet éloignement, de la nature urbanisée et de la vocation constructible du secteur sur lequel il 

porte, et de l’objectif visé par la présente procédure, qui n’aspire qu’à relever, modérément, la 

hauteur de construction. 

 

Pour ces raisons, et en application de l’article R.104-12 3° susmentionné, la première version du 

dossier de modification (2022) a été soumise par la commune de Corgoloin, à l’examen au cas par 

cas de droit commun de la Mission Régionale d’Autorité Environnementale (MRAE). 

 

Comme évoqué en préambule, par décision n°BFC-2022-3371 du 23 juin 2022, la MRAE l’a 

soumis à évaluation environnementale. 

 

L’article L.122-6 du Code de l’environnement précise la démarche d’évaluation environnementale. 

 

Elle porte sur l’ensemble des thématiques qui suivent ; toutefois, le volet « paysager et 

patrimonial » est central pour la présente procédure (voir Préambule) : 

- milieux naturels et biodiversité 

- ressource en eau 

- sols et sous-sols (dont consommation foncière) 

- cadre de vie, paysages et patrimoine naturel et culturel 

- risques 

- déchets 

- nuisances et bruit 

- énergie, effet de serre et pollutions atmosphériques. 

 

On rappelle que le PLU approuvé en 2021, a fait l’objet d’une évaluation environnementale traitant 

de l’ensemble de ces thématiques. Par conséquent, l’évaluation de la modification n°1 reprend, 

précise et actualise, lorsque c’est nécessaire, les données de l’évaluation environnementale du 

PLU. 
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1.3 Dispositions modificatives retenues 

 

Les modifications envisagées concernent : 

- les OAP (pièce n°3) ; 

- le plan de zonage du PLU (pièces n°4.1, 4.2 et 4.3) ; 

- le règlement littéral du PLU (pièce n°5) ;  

- la liste du patrimoine protégé au titre de l’article L.151-19 et 23 du code de l’urbanisme (pièce 

n°6). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sites Natura 2000 – DREAL BFC 
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2. Articulation du PLU avec les documents de rang supérieur 
 

 

En application des articles L.131-4 et L.131-5 du code de l’urbanisme, le PLU de Corgoloin se 

doit d’être compatible avec les dispositions du Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT), du Plan de 

Mobilité, du Programme Local de l’Habitat (PLH) et du Plan Climat Air Energie Territorial (PCAET). 

 

L’articulation du PLU en vigueur avec le SCoT des agglomérations de Beaune, Nuits-Saint-Georges et 

Gevrey-Chambertin et avec le PCET de Côte-d’Or est présentée au sein du rapport de présentation 

du PLU. Depuis, le PCAET intercommunal a été approuvé. Le PLU n’est pas concerné par les autres 

documents (Plan de mobilité et PLH), qui n’existent pas sur le territoire. 

 

Nous reportons donc ci-dessous, uniquement les dispositions du SCoT et du PCAET, mais aussi 

d’autres dispositions applicables à la commune (objectifs de gestion des Climats de Bourgogne, 

SRADDET) qui sont en lien avec le projet de modification, et avec les enjeux du territoire. 

 

 

2.1 Le Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT) des agglomérations de 

Beaune, Nuits-Saint-Georges et Gevrey-Chambertin 

 

Le SCoT révisé des agglomérations de Beaune, Nuits-Saint-Georges et Gevrey-Chambertin, a été 

approuvé le 28 juin 2023.  

 

Le SCoT définit des orientations pour un aménagement et un développement durables du territoire. Le 

Document d’Orientation et d’Objectifs (DOO) du SCoT en vigueur est le document de référence ; il 

comprend le Document d’Aménagement Artisanal, Commercial et Logistique (DAAC). 

 

Le SCoT définit une armature territoriale multipolaire et hiérarchisée, autour des villes principales 

(Beaune, Nuits-Saint-Georges, Gevrey-Chambertin, Chagny), des pôles relais et de proximité et des 

villages ; Corgoloin fait partie des pôles de proximité, en « association » avec Comblanchien et 

Ladoix-Serrigny. Ces pôles sont des communes disposant de commerces et services d’usage 

fréquent, facilement accessibles dans un rayon de 5-10 minutes, pouvant desservir environ 1 000 

habitants, et en majorité équipés d’une halte ferroviaire (ce qui est le cas de Corgoloin). 

 

Ces pôles ont des objectifs renforcés en termes de besoins en logements, de densité et de mixité. 

Leur tissu économique doit être consolidé. 
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Déplacements et lien urbanisme / transports : 

 

Pour les pôles de 

proximité comme 

Corgoloin, le SCoT 

prescrit le renforcement 

des dessertes 

multimodales des gares, 

et une intensification 

urbaine autour des 

gares. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La localisation stratégique du territoire au cœur des échanges européens Nord-Sud le place comme 

un lieu potentiel d’accueil de plateformes logistiques. Dans ce cadre, le SCoT vise le 

développement de l’intermodalité pour le transport de marchandises et émet les recommandations 

suivantes : 

- améliorer la connexion entre la route et les autres modes de transport ; 

- engager une réflexion sur une logistique urbaine plus vertueuse en intégrant dans les 

documents d’urbanisme la création d’espaces mutualisés réservés aux livraisons, et dans les 

projets de développement économique, une réflexion globale quant à l’organisation et la 

rationalisation des flux routiers de marchandises. 

 

 

Développement économique en Zones d’Activités : 

 

Le PADD du SCoT hiérarchise les pôles d’emplois et, dans ce cadre, le pôle formé par Corgoloin, 

Ladoix-Serrigny et Comblanchien figure parmi les « pôles relais », pôles ayant un rayonnement sur 

une partie resserrée du territoire, offrant une gamme de services et des capacités d’accueil aux 

entreprises à l’échelle de plusieurs communes.  

 

Le pôle relais de Corgoloin-Ladoix-Comblanchien se développe, au sein de ses zones d’activités, 

autour de la filière viticole et de l’exploitation de la pierre marbrière, grâce à une bonne desserte par 

les réseaux routiers et ferrés ; toutefois ce pôle doit veiller à calibrer l’offre foncière en fonction des 

Source : DOO du SCoT révisé 

Le secteur concerné par la modification, site de l’ancienne usine ROCAMAT, 

jouxte la voie ferrée, et la gare 
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besoins réels et à offrir des espaces économiques en continuité avec le tissu urbain existant, en 

respectant les principes de percées visuelles et de non-consommation des espaces viticoles existants. 

 

Le SCoT prévoit un calibrage du développement économique et hiérarchise les pôles d’emplois et 

d’activités : la Zone artisanale de La Varenne à Corgoloin, sur laquelle prend place l’ancienne usine 

ROCAMAT, figure parmi les « zones de niveau 3 » qui constituent des zones de proximité, de 

dimension modeste, à dominante artisanale. 

 

Le SCoT prescrit que le choix des espaces d’accueil des activités économiques au sein de chaque 

territoire se fasse dans le respect des objectifs suivants :  

- mobiliser le potentiel de renouvellement urbain, les disponibilités foncières et dents 

creuses dans les zones d’activité existantes ; 

- être connecté aux axes de circulation et/ou voies ferrées, afin de limiter les trafics de transit ; 

- être au plus près des zones résidentielles, afin de rapprocher les habitants de leur lieu de 

travail et réduire ainsi les déplacements,  

- être, dans la mesure du possible, desservi par des transports en commun. 

 

En outre, les documents d’urbanisme doivent identifier le potentiel de reconquête des friches 

(économiques) et de renouvellement urbain et réaliser une analyse des espaces qui pourraient être 

rendus perméables en compensation des nouvelles zones ouvertes à l’urbanisation 

 

Le SCoT demande enfin d’améliorer la qualité des projets économiques et commerciaux 

(intégration paysagère, impact environnemental, densité). 

 

 

Paysages, espaces naturels et biodiversité :  

 

Le SCoT identifie plusieurs enjeux paysagers sur la commune. En lien avec le projet de modification 

du PLU, et son évaluation environnementale, on peut citer : 

- la préservation du site UNESCO des Climats de Bourgogne (le SCoT constituant le 

document central et opérationnel du plan de gestion du Bien UNESCO) en renforçant la prise 

en compte du paysage dans les études de développement territorial et les documents 

d’urbanisme ; le secteur visé par la modification du PLU prend place au sein de la zone écrin 

des Climats, et jouxte la zone centrale ; 

- les fenêtres paysagères Est-Ouest offertes par les espaces agricoles et viticoles de part et 

d’autre de la RD974, de la voie romaine et de l’autoroute, axes routiers et touristiques 

majeurs, mais aussi de la voie ferrée ; 

- l’intégration de la silhouette bâtie jugée peu qualitative de la Zone d’Activités de La 

Varenne. 

 

Voir carte page suivante et l’étude paysagère et patrimoniale du présent dossier. 
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Extrait de la carte des qualités paysagères et patrimoniales - DOO SCoT 
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Le site visé par la modification, n’est en revanche pas concerné par un espace d’intérêt du 

point de vue de la biodiversité et des continuités écologiques. Le SCoT identifie un réservoir de 

biodiversité de type prairie à l’Est de la ZA (au niveau de la zone 2AUX du PLU).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait de la carte de la biodiversité et des 

fonctionnalités écologiques – DOO SCoT  
 



M o d i f i c a t i o n  n ° 1  d u  P L U  d e  C O R G O L O I N  –  N o t i c e  d e  p r é s e n t a t i o n  
 

B e r t h e t  L i o g i e r  C a u l f u t y  

 

27 

 

2.2 Le Plan Climat Air Energie Territorial (PCAET) intercommunal 

 

La Communauté de Communes de Gevrey-Chambertin et Nuits-Saint-Georges a approuvé son 

PCAET en avril 2021. 

 

Les PCAET contiennent les éléments opérationnels techniques et partenariaux pour lutter contre le 

changement climatique et accompagner la transition énergétique à échelle locale. 

 

Les objectifs stratégiques du PCAET de l’intercommunalité sont, à horizon 2030 : 

- une réduction de 26 % des gaz à effets de serre (le poste « transport » étant le plus 

émetteur en 2014, avec 58% des émissions) ; 

- une réduction de 19% de la consommation énergétique (le poste « transport » représentait 

71% des consommations en 2014, et le poste « résidentiel », 27%) ; 

- la production de 131 GWhs d’énergie renouvelable, sur le territoire (potentiel en 

méthanisation et gisement solaire). 

 

Pour cela, un programme d’actions en 8 axes et 42 actions a été proposé.  

Les actions liées à la présente modification sont : 

 

Axe Actions 

Axe 1 : EPCI et communes 

exemplaires 

2. Bâtiments, équipements, infrastructures publiques exemplaires  

→ Action n°2.1 : Améliorer l’efficacité énergétique et environnementale 

des équipements communautaires et des zones d’activités pour la 

Communauté de Communes (sensibilisation, exigences énergie-climat pour 

les nouveaux bâtiments, suivi des consommations…) 

Axe 3. Développer 

l’économie locale en 

prenant appui sur le 

développement durable 

8. Accompagnement RSE et DD des entreprises et établissements 

→ Action n°8.1 : Favoriser l’émergence de programme RSE et DD pour 

les entreprises (sensibilisation,…) 

Axe 5. Bâti et Habitat 

15. Réviser et Mettre en œuvre de manière proactive le SCOT 

→ Action n°15.1 : Faire converger les documents d’urbanisme (SCOT, 

PLU, PLH) avec les enjeux de plan climat (gestion des formes urbaines, 

îlots de chaleurs éventuels, réduction des besoins de déplacements, limitation de 

l’artificialisation, développement des énergies renouvelables, niveaux de 

performances énergétiques à définir…) 

Axe 7. Nouvelles énergies 

18. Orienter, cadrer, accompagner le développement ENR 

→ Action n°18.1 : Valider une charte d’orientation concernant les 

nouvelles énergies (concertation des acteurs du territoire, formaliser un 

cadastre solaire, notamment au niveau des toitures des entreprises…) 

20. Développer les énergies renouvelables 

→ Action n°20.1 : Participer au développement des énergies 

renouvelables (installer un méthaniseur, utiliser les surfaces importantes pour 

développer le photovoltaïque…) 

21. Impulser les innovations avec des nouveaux modèles économiques de 

production- consommation 

→ Action n°21.1 : Faire émerger des projets innovants (circuits 

énergétiques courts…) 
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2.3 Les objectifs de gestion du Bien inscrit au patrimoine mondial de l’UNESCO 

 

Les Climats du vignoble de Bourgogne ont été inscrits sur la Liste du Patrimoine mondial de 

l'UNESCO le 4 juillet 2015. 

 

Le contexte du classement et les enjeux et objectifs de gestion du site, sont exposés au sein de 

l’étude paysagère et patrimoniale du présent dossier. 

 

 

2.4 Le Schéma Régional d’Aménagement, de Développement Durable et 

d’Egalité des Territoires (SRADDET) de Bourgogne-Franche-Comté 

 

Le Schéma Régional d’aménagement, de Développement Durable et d’Egalité des Territoires 

(SRADDET) de Bourgogne-Franche-Comté, approuvé le 16 septembre 2020, a pour ambition 

d’inscrire, par l’ensemble des thèmes qu’il porte, l’action régionale en cohérence avec le cap fixé par 

les 17 Objectifs de Développement Durables (ODD) de l’Agenda 2030. 

 

Ce projet de territoire, ayant pour fil conducteur l’attractivité du territoire, est formalisé au sein des 33 

fiches du « rapport d’objectifs », regroupées en 3 axes majeurs : 

- Axe 1 : Accompagner les transitions 

- Axe 2 : Organiser la réciprocité pour faire de la diversité des territoires une force pour la 

région 

- Axe 3 : Construire des alliances et s’ouvrir sur l’extérieur 

 

Certains des objectifs sont accompagnés de règles consignées au sein du « fascicule des règles ». 

 

Le SRADDET s’impose notamment aux SCoT et en l’absence de SCoT, aux documents d’urbanisme, 

dans un rapport de compatibilité avec le fascicule des règles, et de prise en compte des objectifs du 

rapport. Il s’impose aussi aux PCAET. 

 

Si le SCoT révisé est compatible avec le SRADDET, il est proposé de démontrer l’articulation de la 

modification du PLU de Corgoloin avec le schéma régional. 

 

 

 Sont synthétisées ci-dessous, uniquement, les règles qui concernent les SCoT/PLU, et les objectifs 

correspondants, et, parmi celles-ci, celles ayant un lien avec le projet de modification du PLU de la 

commune. 
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CHAPITRE 2 – Gestion économe de l’espace et habitat 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES REGLES SE 
RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

Règle n°4 : définir les besoins de façon réaliste 
(Evitement), privilégier la requalification des 
espaces urbanisés avant extension (Réduction) et 
analyser le potentiel de compensation en cas 
d’extension (renaturation d’espaces artificialisés → 
Compensation) 

I-1. Généraliser les démarches stratégiques de planification 
pour tendre vers un objectif de Zéro Artificialisation Nette 
(ZAN) à l’horizon 2050 (objectif intermédiaire de -50% 
d’artificialisation des sols en 2035) par rapport à la 
consommation foncières des 10 dernières années. 

Règle n°5 : encadrer les zones de développement 
structurantes (habitat et activités ; ces zones 
structurantes sont définies par le document 
d’urbanisme et à minima sur les 3 niveaux de 
polarités régionales) par des dispositions 
favorisant le développement d’énergie 
renouvelable et l’offre de transports alternative à 
l’autosolisme (L.151-21 du code de l’urbanisme, 
labellisations…) 

I-1. Généraliser les démarches stratégiques de planification 
pour tendre vers un objectif de Zéro Artificialisation Nette 
(ZAN) à l’horizon 2050 (objectif intermédiaire de -50% 
d’artificialisation des sols en 2035) par rapport à la 
consommation foncières des 10 dernières années. 
I-10. Réduire l’empreinte énergétique des mobilités 
I-11. Accélérer le déploiement des EnR en valorisant les 
ressources locales 

Règle n°7 : prendre des dispositions favorables à 
l’efficacité énergétique, aux énergies 
renouvelables (panneaux solaires au sein des ZA) 
et de récupération (chaleur fatale, biomasse, 
matériaux) et à la prise en compte de 
l’environnement pour les opérations de 
construction et de réhabilitation (conditionner 
l’ouverture à l’urbanisation de certains secteurs à 
l’intégration de performances énergétiques et 
environnementales renforcées, prendre en compte 
les fonctionnalités écologiques et paysagères et 
leur valeur ajoutée pour la qualité urbaine) 

I-7. Atteindre un parc de bâtiments performants 
énergétiquement et responsables en matière 
environnementale (notamment pour le résidentiel et le 
tertiaire) 
I-10. Réduire l’empreinte énergétique des mobilités 
I-14. Renouveler le modèle d’urbanisme pour une qualité 
urbaine durable 
 

 

 

 

CHAPITRE 3 – Intermodalité et développement des transports 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES REGLES SE 
RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

Règle n°16 : identifier et prendre en compte les 
itinéraires du Réseau Routier d’Intérêt Régionale 
(RRIR) 

II-20. Adapter le réseau d’infrastructures aux enjeux de 
préservation de la qualité paysagère et environnementale et 
aux besoins des usagers 
II-20. Adapter le réseau d’infrastructures aux enjeux de 
préservation de la qualité paysagère et environnementale et 
aux besoins des usagers 
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CHAPITRE 4 – Climat – air – énergie 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES REGLES SE 
RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

Règle n°18 : s’assurer de la disponibilité de la 
ressource en eau dans la définition des stratégies 
de développement en compatibilité avec les 
territoires voisins (conditionner l’ouverture à 
l’urbanisation à la disponibilité de la ressource en 
eau), et de la préservation des ressources 
stratégiques pour l’AEP. Demander que soit 
intégrée systématiquement dans les projets 
d’aménagement une gestion économe de l’eau. 

I-4. Préserver la qualité des eaux et la gérer de manière 
économe 
I-8. Anticiper et accompagner les mutations nécessaires à 
l’adaptation au changement climatique → neutralité 
carbone à l’horizon 2050, prévenir et s’adapter aux risques 

Règle n°20 : dans la limite de leurs compétences, 
les documents d’urbanisme fixent des objectifs au 
regard des PCAET existants sur leur périmètre 

I-1. Généraliser les démarches stratégiques de planification 
pour tendre vers un objectif de Zéro Artificialisation Nette 
(ZAN) à l’horizon 2050 (objectif intermédiaire de -50% 
d’artificialisation des sols en 2035) par rapport à la 
consommation foncières des 10 dernières années. 
I-2. Couvrir le territoire régional par des démarches de 
transition énergétique à l’horizon 2050 

 

CHAPITRE 5 – Biodiversité 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES REGLES SE 
RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

Règle n°25 : traiter la question de la pollution 
lumineuse à travers la trame noire 

I-16. Placer la biodiversité au cœur de l’aménagement : au 
sein des PADD, des projets d’aménagement 
I-17. Préserver et restaurer les continuités écologiques 
III-33. Préserver et restaurer les continuités écologiques au-
delà du territoire régional 
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3. Présentation et justifications du projet de modification du PLU  
 

 

3.1. Présentation du projet logistique sur l’ancienne usine ROCAMAT 

 

Comme d’autres communes du secteur, deux types d’activités économiques principaux prennent 

place à Corgoloin, en lien avec une géologie particulière : les activités liées à la vigne et celles liées à 

la pierre (bassin carrier de Comblanchien). 

 

Les carrières de Corgoloin, en activité depuis 1893, autrefois propriétés de la commune, ont été 

cédées au début du XXème siècle à des maîtres-carriers parmi lesquels, E.SAUVAIN, FEVRE, 

DERVILLE-FEVRE, CIVET et Compagnie devenue CIVET-POMMIER, puis ROCAMAT en 1971. 

 

Les carrières ont connu leur essor au milieu du XIXème siècle avec la construction du « PLM », la 

pierre étant utilisée pour l’édification des ouvrages d’art. Elle a également servi à la construction des 

grands magasins (Printemps, Les Magasins Modernes à Dijon…). Les pierres taillées près de la 

gare par les ouvriers de l’usine, ainsi que quelques artisans, étaient expédiées par le train. 

 

L’usine s’est étendue successivement entre les années 1950 et 1990.  

 

Une seconde 

usine existait en 

entrée Nord de 

la commune, en 

bordure de la 

RD974. Elle a 

été 

intégralement 

réhabilitée par 

M. Loichet (voir 

rapport de 

présentation du 

PLU en vigueur). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des motifs économiques ont entraîné le rachat de la société ROCAMAT par le groupe québécois 

POLYCOR en 2018, la fermeture de l’usine et la cession des carrières qui lui appartenaient. 

 

Extrait GoogleEarth 
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Séparée du bourg par la voie SNCF, l’ancienne usine, objet de la présente modification, est 

uniquement accessible par la RD2 passant au-dessus de la voie ferrée, puis par la rue de la Varenne.  

 

La Zone d’Activités de la Varenne a été développée postérieurement, à l’Est du site.  

 

La friche industrielle historique de ROCAMAT d’une surface de 6,3 ha environ, se compose : 

• des bâtiments de l’usine et de ses annexes d’une emprise totale de 8 400 m² environ, avec 

une hauteur mesurée de 9 mètres maximum au faîtage ; l’ensemble est assez hétérogène, 

avec des bâtiments principaux (usine) composés d’une toiture métallique de faible pente, de 

façades habillées d’un bardage métallique pour partie, et de bâtiments secondaires (bureaux) 

à l’architecture plus commune ; 

• d’une habitation enserrée entre la voie ferrée et l’usine, intégrée au projet (rachetée) ; 

• de plusieurs bassins de décantation dont certains sont en eaux (au Sud et à l’Ouest) et 

d’autres asséchés (les 3 bassins au Nord) ; 

• d’aires de manœuvre et de stockage de pierres sur une surface de 31 700 m² environ. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Accès et composantes du site - Extrait Google Satellite 
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Le reste de l’emprise des lieux est occupé par des boisements au Nord. Le site est bordé à l’Est, par 

un merlon en partie planté (haie de thuyas). Quelques érables prennent place au Sud-Est, et une haie 

arbustive éparse s’étend à l’Ouest, le long de la voie ferrée. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vues proches – Photographies BLC, 2024 
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Vues lointaines – Vues Google (9-10-11) et photographie BLC, 2024 (12) 

Plan de circulation de l’ancienne usine 

(visible sur les photos n°7 et 8 ci-dessus) 
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Le site fait l’objet d’un projet de création d’un bâtiment logistique par démolition intégrale des 

bâtiments existants et reconstruction, par la Société Civile de Construction Vente (SCCV) 

HUDSON LOG 21. 

 

Le projet fera l’objet d’un permis de construire portant sur une surface de 6,3 ha environ, incluant les 

propriétés de PROMOPIERRE, la propriété privée comportant une habitation et une partie de 

propriétés communales, qui seront toutes acquises par la SCCV HUDSON LOG 21 (voir ci-dessous 

« périmètre du projet »). Une ou deux des propriétés privées à l’Est (parcelles ZC78 et ZC81), 

pourront être acquises dans le futur, et intégrées à l’ensemble logistique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Réalisation BLC sur QGIS 

Fonds de plan : cadastre PCI et Google Satellite 
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La partie bâtie totalisera une Surface De Plancher (SDP) de 25 000 m² environ, essentiellement 

composée de l’entrepôt logistique ; elle inclut un bâtiment de bureaux de 1 000 m² de SDP 

environ. 

 

L’entrepôt et ses quais de chargement (environ 25), comme les bureaux, seront orientés vers l’Est, 

côté rue de la Varenne, de manière à limiter les nuisances liées au trafic pour les riverains, à l’Ouest 

de la voie ferrée. Les poids-lourds entreront ainsi rue de la Varenne au Sud-Ouest (des places 

d’attente sont prévues), circuleront et chargeront / déchargeront dans la cour camions à l’Est, avant de 

ressortir rue de la Varenne au Nord-Est. A l’Ouest, la voie sera réservée aux pompiers. 

 

Des aménagements extérieurs seront aussi développés au Nord : des aires de stationnements pour 

les véhicules légers (une centaine), accessibles par la rue de la Varenne au Nord, et un ouvrage de 

gestion des eaux pluviales, qui prendra place sur une partie des bassins existants. 

 

Voir projet de plan masse page suivante (plan de principe). 

 

La SCCV HUDSON LOG 21 est chargée du développement du programme. 

 

Le nom du(des) futur(s) occupant(s) n’est pas connu à ce jour. 

 

Le projet ambitionne de répondre aux exigences du référentiel « BREEAM Very Good » : 

performances environnementales élevées en tenant compte de divers critères, notamment la 

performance énergétique, la gestion de l'eau, les émissions de gaz à effet de serre, la qualité de l'air 

intérieur, l'utilisation de matériaux durables et la gestion des déchets. 

 

Le bâtiment est prévu pour être divisible, avec une attention particulière sur la zone de bureaux, qui 

pourra accueillir un siège d’entreprise. 
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Projet de plan masse du projet (plan de principe) 

Fourni par HUDSON LOG 21 
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D’après la SCCV HUDSON LOG 21, le bâtiment relève du régime des Installations Classées pour 

la Protection de l’Environnement (ICPE). 

 

Le projet fera donc l’objet d’un dossier ICPE déposé auprès de la DREAL. 

 

Les produits stockés seront des produits alimentaires et d’autres produits courants de grande 

consommation. Une hauteur de stockage de 10,50 mètres est nécessaire. 

 

L’entrepôt totalisera une hauteur de 13 mètres au sommet de l’acrotère (hors gardes-corps). La 

toiture sera plate (3,1% pour chaque pan occupant la largeur de 3 quais), avec un point bas à 11,30 

mètres (noues) et un faîtage à 12 mètres et plus de la moitié de sa surface sera couverte de 

panneaux photovoltaïques (ils seront répartis sur l’ensemble de la toiture), dont la production ira au-

delà de l’autoconsommation. Depuis le sol à proximité du bâtiment, les panneaux ne seront pas 

visibles ; ils seront masqués par l’acrotère. Le reste de la toiture sera de teinte grise. 

 

Les façades présenteront un aspect conforme au règlement du PLU. 

 

Une attention particulière sera portée au traitement des espaces paysagers. 
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Superposition du site actuel avec le projet de plan masse du projet 

Sources : cadastre PCI et HUDSON LOG 21 
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Les flux de poids-lourds dépendent du nombre de portes (cellules) en service, et donc des 

commandes en cours. 

 

D’après la SCCV HUDSON LOG 21, ils resteront mesurés, car le projet se différencie du transport de 

marchandises de type messagerie (transport rapide de colis d’un total de moins de 3 tonnes). 

 

Le projet devrait ainsi générer 1 flux raisonnable d’une cinquantaine de poids-lourds par jour ; un 

flux comparable à celui de ROCAMAT auparavant. 

 

Le trafic sera toutefois plus important au début de l’exploitation du bâtiment, pendant son 

« remplissage ». 

 

Les nuisances sonores pour les riverains seront plus limitées que celles générées par le passage des 

trains, et qui se surajoutaient à l’activité de l’usine ROCAMAT auparavant (sciage des pierres et 

transport). 

 

En outre, les poids-lourds provenant de l’autoroute depuis Beaune ou Nuits-Saint-Georges, 

emprunteront la RD974 puis la RD2, la traversée du bourg par la Grande Rue leur étant interdite.  

 

 

D’après SCCV la HUDSON LOG 21, le site de l’ancienne usine ROCAMAT apparaît peu pollué.  Des 

études d’analyse de pollution des sols complémentaires ont été réalisées, et confirment la 

compatibilité du site avec des activités de logistique. 

 

 

Le projet générera la création d’une cinquantaine d’emplois pour le chargement des marchandises 

et l’administration de l’ensemble immobilier. 

 

 

Le site, déjà urbanisé, est raccordé aux réseaux d’adduction en eau potable, et d’assainissement des 

eaux usées et pluviales (réseaux séparatifs) – voir annexes sanitaires du PLU.  

Les besoins en eau potable et rejets d’eau usées seront limités aux bureaux du site et locaux sociaux. 

La défense incendie sera notamment assurée par sprinklage, géré depuis les équipements situés au 

Sud-Ouest du bâtiment (cuves et locaux techniques). 

 

L’ensemble immobilier est aussi desservi par des réseaux électriques et de gaz ; le bâtiment tertiaire 

sera chauffé par le gaz. 

 

L’éclairage nocturne du site, traité par LED, sera dédié aux espaces VL et poids-lourds, pour la bonne 

sécurité des lieux. 

 

Le bâtiment sera relié à la fibre optique, présente sur la commune. 
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❖ Règles du PLU en vigueur 

 

L’emprise du projet porte sur une zone UX du PLU, et sur une partie d’une zone N. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait du plan de zonage du PLU en vigueur, et de sa légende 

A noter : la « limite de zone PPRI » visible sur le projet de plan masse du projet dans la partie 

précédente, n’est pas exacte : aucun PPRI n’existe sur le territoire et elle ne correspond aux 

zones inondables délimitées par le PLU. 

 



M o d i f i c a t i o n  n ° 1  d u  P L U  d e  C O R G O L O I N  –  N o t i c e  d e  p r é s e n t a t i o n  
 

B e r t h e t  L i o g i e r  C a u l f u t y  

 

42 

La zone UX correspond aux zones urbaines dédiées aux activités économiques existantes du 

territoire ; elle intègre la Zone d’Activités de La Varenne et le secteur situé en entrée Nord du village. 

 

Le PLU compte d’autres zones dédiées aux activités économiques :  

- la zone 1AUX, zone à urbaniser à court terme destinée à l’accueil d’un projet commercial privé 

viti-vinicole en entrée Nord du village, en continuité Sud de la zone UX ; 

- la zone 2AUX, zone à urbaniser à long terme destinée à l’accueil de nouvelles activités 

économiques, en extension Est de la ZA de La Varenne. 

 

Le règlement de la zone UX interdit : 

- toutes les constructions non mentionnées dans la rubrique 1.2 du règlement (voir ci-dessous) ; 

- la création de niveaux semi-enterrés ou enterrés, à l’exception des caves viticoles 

professionnelles autorisées dans la rubrique 1.2. 

 

Et il autorise notamment, en rubrique 1.2 : 

- Les constructions et installations à usage d’exploitation agricole/viticole (cuverie, stockage 

etc.), hormis les activités d’élevage 

- Les constructions à usage de commerce* et activités de service (artisanat, commerce de 

détail*, restauration, commerce de gros*, activités de services où s’effectue l’accueil d’une 

clientèle), et les autres activités des secteurs secondaire ou tertiaire (industrie, entrepôt, 

bureau, centre de congrès et d’exposition), dont les Installations Classées pour la 

Protection de l’Environnement 

*les surfaces commerciales (surfaces de vente) ne pourront dépasser 500 m² 

- Les équipements d’intérêt collectif et services publics 

- L’extension mesurée des bâtiments à usage d’habitation, sous conditions (voir règlement), et 

la construction d’annexes à ceux-ci, sous conditions (voir règlement) 

- La réhabilitation des constructions existantes, y compris avec changement de 

destination ; les destinations autorisées sont celles citées dans la présente rubrique 

- Les aires de stationnement des véhicules 

- Les équipements d’infrastructure 

- Les affouillements et exhaussements du sol nécessaires à une occupation ou utilisation du sol 

autorisée dans la zone. 

 

En outre : 

- des règles spécifiques sont définies pour les secteurs concernés par des risques 

d’inondations, identifiés par une trame au plan de zonage (notamment une réhausse de 40 

cm) ; l’emprise du projet n’est concernée que sur une surface minime, en bordure de la voie 

ferrée ; 

- des recommandations sont données en-dehors de ces secteurs (réhausse de 40 cm, vide-

sanitaire) ; donc applicables au projet ; 

- une étude géotechnique est recommandée. 
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Enfin, l’emprise du projet, bordant la voie ferrée, se situe dans un secteur affecté par le bruit, au titre 

du classement sonore départemental des infrastructures de transport terrestre1. Toutefois, le projet ne 

fait pas partie des bâtiments devant présenter un isolement acoustique minimum, conformément aux 

décrets n°s 95-20 et 95-21 du 09/01/1995. 

 

En lien avec les caractéristiques du projet présentées en supra, le règlement de la zone UX comporte 

les dispositions suivantes. 

 

Il demande que l’installation de systèmes de production d’énergies renouvelables (solaire ou 

autres) s’intègre à l’architecture générale du bâtiment dans la mesure des possibilités techniques 

économiquement viables, et que les équipements et installations techniques (gaines ou coffrets, 

climatiseur, antenne parabolique…) soient dissimulés. 

 

Il autorise les toitures-terrasses et donc les matériaux de couverture non traditionnels. 

 

Il impose une toiture d’aspect mat, de teinte brun-rouge, en harmonie avec les toitures en tuiles rouge 

nuancé du village, sauf pour les toitures équipées de panneaux solaires, qui doivent être 

d’aspect mat, et si possible, non visibles depuis le domaine public. 

 

Les teintes des façades, dont celle des bardages, doivent rappeler les teintes naturelles de pierre de 

la région, ou terre de la région, ou celles de l’environnement naturel et bâti existant. Les contrastes 

sont admis s’ils ne constituent pas une agression contre l’environnement. Les menuiseries et 

huisseries ne doivent pas être de couleur vive. 

 

La hauteur des constructions, mesurée en tout point du bâtiment à partir du sol naturel existant 

avant les travaux d'exhaussement ou d'affouillement nécessaires pour la réalisation du projet, 

jusqu’au faîtage ou à l’acrotère, est limitée à 10 mètres. Les ouvrages techniques, cheminées et 

autres superstructures sont exclus du calcul de la hauteur. 

 

Les constructions doivent respecter : 

- un recul de 4 mètres minimum le long des voies ; 

- un retrait au moins égal à la moitié de la hauteur du bâtiment, sans pouvoir être inférieur à 3 

mètres, par rapport aux limites séparatives. 

 

Un nombre d’aires de stationnement minimum est notamment requis pour les bureaux : 1 place pour 

25 m² de bureaux créés. Aucun minimum n’est requis pour l’activité logistique. 

 

Les eaux pluviales doivent être absorbées en totalité par le terrain, si la perméabilité est suffisante. En 

cas d’impossibilité d’infiltration, tout projet mettra en œuvre une récupération, une rétention et une 

régulation des eaux pluviales avant rejet vers le milieu dédié. Si nécessaire, l’évacuation des eaux doit 

être assortie d’un pré traitement. 

 

 

 

 
1 Arrêté préfectoral du 25/09/2012 et du 21/01/2016 : voie ferrée n°830000 Paris gare de Lyon à Marseille Saint-
Charles, classée en catégorie 1 ; la largeur des secteurs affectés par la loi bruit, mesurée à partir du bord du rail 
extérieur de la voie la plus proche, est de 300 mètres. Voir annexe « Bruit » du PLU en vigueur. 

Le règlement de la zone UX autorise donc la mise en œuvre du projet logistique, puisqu’il 

autorise les entrepôts et les ICPE. Toutefois, la hauteur maximale autorisée nécessite d’être 

relevée. 
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Si l’emprise du projet prend place sur une zone N (Naturelle), le projet de construction 

n’empiète pas sur celle-ci. 

 

Ce choix de zonage avait été acté par la municipalité lors de l’élaboration du PLU, notamment en 

raison de l’inoccupation des terrains concernés, de la présence d’un bosquet, et de l’absence de 

projet identifié. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le règlement de la zone N admet uniquement : 

- Les constructions et installations nécessaires à des équipements collectifs, dès lors qu'elles 

ne sont pas incompatibles avec l'exercice des activités agricoles où elles sont implantées et 

qu'elles ne portent pas atteinte à la sauvegarde des espaces naturels et des paysages. 

- L’évolution, la reconstruction, la réhabilitation de certains bâtiments existants (classés en zone 

N), sous conditions (voir règlement). 

- Les affouillements et exhaussements du sol liés aux occupations du sol autorisées, ceux 

nécessaires à l’activité agricole. 

- Le stationnement assuré sur le domaine privé. 

 

 

 

 

 

Superposition de la zone N avec le projet de plan masse du 

projet 

Source : HUDSON LOG 21 

Superposition du zonage et du cadastre avec 

une photographie satellite Google 

Réalisation BLC sur QGIS – cadastre PCI 

Le projet d’implantation logistique ne prend pas place sur la zone N. En cas d’extension (non 

prévue à ce jour), il nécessitera l’accord de la municipalité pour l’engagement d’une autre 

procédure d’évolution du PLU (par exemple une déclaration de projet), la présente procédure 

de modification ne permettant pas la réduction d’une zone Naturelle. 
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L’emprise du projet classée en zone UX est aussi concernée par le Droit de Préemption Urbain 

(DPU), instauré par délibération du 21 avril 2021 sur l’ensemble des zones U et AU du PLU. 

 

Comme l’ensemble du territoire communal, elle se situe dans une zone de présomption de 

prescription archéologique (arrêté préfectoral du 14/12/2017), impliquant que tout aménagement 

(dossiers de permis de démolir, de construire et d’aménager) dont la surface est égale ou supérieure 

à 10 000 m² (terrain d’assiette) est soumis à l’avis du préfet de région (DRAC - Service régional de 

l’archéologie). Voir l’annexe « archéologie » du PLU. 

 

Depuis la création, par arrêté préfectoral du 23 février 2022, du Périmètre Délimité des Abords (PDA) 

de l’église, inscrite au titre des monuments historiques, l’emprise du projet n’est plus située dans les 

abords de l’édifice. Le PDA se substitue au précédent périmètre circulaire de 500 mètres et s’arrête à 

la voie ferrée. Il a été annexé au PLU par arrêté municipal du 28 avril 2022. Voir plan page suivante.  

 

L’emprise du projet borde la zone de servitude relative à la ligne SNCF (servitude T1). Celle-ci 

implique le respect pour les propriétés riveraines, de règles relatives à l’alignement, à l’écoulement 

des eaux, aux plantations et aux constructions (marges de reculement à respecter pour ces deux 

dernières). 

 

D’autres SUP s’appliquent en limite ou à proximité de l’emprise du projet, mais ne la concernent 

pas (voir I4, PT2, PT3 et T7sur la carte ci-dessous). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait du plan des SUP annexé au PLU en vigueur 
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3.2. Justifications du projet de modification du PLU  

 

Les justifications développées ci-dessous sont centrées sur les évolutions qu’il est nécessaire 

d’apporter au PLU, à savoir l’élévation de la hauteur de construction autorisée, conformément à 

l’article R.151-2 du code de l’urbanisme. Elles ne traitent pas des raisons et intérêts du projet 

économique, qui porte sur une zone urbaine, donc déjà constructible. On rappelle toutefois que le 

projet est susceptible de créer une cinquantaine d’emplois. 

 

 

L’élévation de la hauteur maximale de construction autorisée sur la partie de zone UX concernée par 

l’emprise du projet, à 13 mètres, est nécessaire au projet, pour des raisons fonctionnelles et 

techniques.  

 

En effet, d’après la SCCV HUDSON LOG 21, la hauteur d’un bâtiment logistique est contrainte 

réglementairement pour respecter les normes incendie.  

 

De plus, les futurs utilisateurs ont souhaité pouvoir stocker à 10,50 mètres, ce qui porte la hauteur 

totale du bâtiment à 13 mètres. 

 

 

Cette modification est compatible avec le PADD du PLU en vigueur pour les raisons suivantes : 

• elle porte sur une zone déjà constructible, à vocation d’accueil d’activités économiques ; elle 

concerne un projet qui participera au développement d’activités économique (orientation 3.2 

du PADD) ; 

• elle porte sur un projet de requalification d’une friche industrielle et ne génère aucune 

consommation d’espace en extension (objectif 2.1) ; 

• concernant l’enjeu principal, portant sur l’intégration du projet à son environnement 

paysager et bâti, la modification ne remet pas en cause la protection des espaces 

agricoles et naturels, des éléments bâtis et naturels patrimoniaux, des cônes de vue 

sur le paysage, ni les règles d’aspect et de gabarit édictées par le PLU (objectif 2.3), au 

terme d’une étude d’impact paysagère et patrimoniale attachée à la procédure – voir 

partie 4.1 et 5.1 ; 

• elle ne porte pas sur un secteur à intérêt du point de vue des espaces naturels, de la 

biodiversité et des continuités écologiques, et les évolutions souhaitées ne remettront pas en 

cause les choix établis au sein du PLU pour les protéger (objectif 2.2)  ; 

• elle porte sur un projet qui contribuera au retraitement d’un site dégradé (objectif 2.3) ;  

• les évolutions souhaitées ne généreront pas de risques et nuisances accrus (objectif 2.5). 
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4. Etat initial de l’environnement et perspectives de son évolution 
 

 

L’ensemble des thématiques de l’évaluation environnementale, listées en partie 1.2, sont exposées 

dans le présent état initial de l’environnement.  

 

L’accent est mis sur le volet « paysage et patrimoine », en lien avec le Bien UNESCO, pour lequel il 

convient de se reporter à l’étude spécifique (second rapport), qui comprend notamment : 

- une analyse du grand paysage, du paysage à l’échelle du site, avec un atlas des vues sur le 

site depuis la côte, depuis les axes de découverte du territoire (la RD974, la voie ferrée, la 

voie romaine, l’A31), depuis le bourg et ses périphéries dont les entrées de village, et depuis 

les hameaux ; 

- un état des lieux du patrimoine archéologique et culturel ; 

- la présentation des Climats de Bourgogne et les enjeux et objectifs de gestion du site 

UNESCO. 

 

 

4.1. Paysages et patrimoine 

 

Synthèse des enjeux identifiés dans l’étude paysagère et patrimoniale 

 

Les enjeux paysagers et patrimoniaux du territoire élargi et au niveau du site visé par la modification 

du PLU sont sensibles, en particulier en lien avec le classement UNESCO d’une large partie du 

territoire de Corgoloin, dont la zone centrale englobant le coteau viticole et le bourg jusqu’à la voie 

ferrée, et la zone écrin s’étirant de la voie ferrée à l’autoroute, et englobant le site. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Situation du site visé par la modification par rapport au site UNESCO des Climats de Bourgogne 

Source : DREAL BFC 
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Si elle a peu d’interaction avec les attributs de la Valeur Universelle Exceptionnelle (VUE) du Bien 

UNESCO, la modification du PLU soulève plusieurs enjeux, au regard de : 

- son objectif principal (l’élévation de la hauteur autorisée) ; 

- la localisation du secteur sur lequel elle porte (en zone écrin, en bordure de zone centrale, à 

proximité de l’église – monument historique - et d’habitations dont certaines ont une valeur 

patrimoniale ; toutefois, il n’y a pas de co-visibilité entre le site et l’habitat vigneron et les 

cuveries identifiées dans les attributs de la VUE) ; 

- la visibilité du site depuis la côte (notamment « sous » la carrière et depuis le cavalier de 

carrière où un projet de belvédère est en cours) et depuis l’autoroute (co-visibilité site / côte 

viticole). 

 

La qualité et l’intégration architecturale et paysagère du futur projet – d’un gabarit important - qui sera 

admis par le PLU modifié, sont primordiales, afin de limiter les impacts paysagers sur les Climats et 

depuis ce site exceptionnel. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4.2. Consommation d’espaces naturels, agricoles et forestiers 

 

La consommation d’espaces naturels, agricoles et forestiers (ENAF) par l’étalement urbain et le 

mitage, enjeu déjà inscrit au sein des lois Grenelle (2010) et ALUR (2014), est au cœur des 

documents de planification et d’urbanisme depuis la loi Climat et résilience de 2021 ayant acté 

l’objectif « Zéro Artificialisation Nette » (ZAN) à l’horizon 2050, et son objectif intermédiaire de 

réduction de la consommation d’ENAF à l’horizon 2031. 

 

Les enjeux ne concernent pas directement les Climats, puisque le projet ne s’implante ni sur les 

Climats, ni en façade de la Côte.  

 

Le site visé par la modification du PLU constitue une friche industrielle dont l’histoire est liée à la côte 

exploitée pour ses ressources minérales. Il recèle de forts enjeux de sobriété foncière en particulier.  

 

De fait, la modification du PLU n’aura pas d’impact sur l’enveloppe « 2D » du village, mais le 

volume autorisé, à terme, par le PLU modifié sur ce secteur, ne doit pas conduire à des 

incidences significatives sur le paysage et en particulier sur la zone centrale et les Climats de 

Bourgogne. Les futures constructions ne doivent pas ressortir de la silhouette du village 

visible depuis la côte, de par leur hauteur, volume, matériaux et dispositifs utilisés. Elles ne 

doivent pas émerger fortement de la Zone d’Activités depuis l’autoroute, les abords du château 

de Cussigny, l’entrée Est du village, ni masquer la côte viticole ; le champ visuel doit rester 

dégagé. Son traitement architectural et paysager doit proposer un cadre agréable pour les 

habitations riveraines, et s’intégrer au bâti ancien proche (église, habitations, domaines viticoles). 

 

Les enjeux concernant les attributs de la Valeur Universelle Exceptionnelle restent limités et 

sont liés, justement, à l’intégration paysagère et architecturale du futur projet au sein du village visible 

depuis la côte (cavaliers de carrière) et au sein d’un tissu bâti ancien. 
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La modification n°1 du PLU s’inscrit pleinement dans ces objectifs, puisqu’elle porte sur un secteur de 

6,3 ha déjà urbanisé, et donc déjà « consommé », en vue de faciliter l’implantation d’un projet de 

renouvellement urbain par la requalification d’une friche industrielle (démolition-reconstruction). 

 

 

 

 

  

 

 

 

4.3. Site Natura 2000, milieux naturels, biodiversité, fonctionnalités 

écologiques 

 

❖ Protections réglementaires 

 

Le projet de modification du PLU ne porte pas directement sur un site Natura 2000 : le secteur sur 

lequel il porte est éloigné de 1,3 km environ de la Zone de Protection Spéciale (ZPS) de l’« Arrière-

côte de Dijon et de Beaune », qui concerne une partie Ouest du territoire communal. 

 

La Communauté d’Agglomération Beaune, Côte et Sud (CABCS) est en charge de l’animation de ce 

site (notamment). 

 

Les autres sites Natura 2000 les plus proches sont très éloignés (de 4 à 6,7 km). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

→ L’enjeu réside ici dans la limitation de l’artificialisation du site, afin de maintenir des espaces 

perméables, végétalisés, favorables, notamment, à la faune (voir partie 4.3), à l’infiltration des eaux 

pluviales, au potentiel dépolluant (captation de carbone). 

 

Sites Natura 2000 – DREAL BFC (sans échelle) 
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Les données ci-dessous sont issues du Document d’objectifs (DOCOB) du site en vigueur, dont un certain 

nombre d’éléments avaient été repris au sein du rapport de présentation du PLU en vigueur. 

 

La ZPS « Arrière-Côte de Dijon et de 

Beaune » a été désignée par arrêté 

ministériel le 18/01/2005. Le Document 

d’objectifs (DOCOB) du site a été adopté 

le 11/03/2016 par le Comité de pilotage 

du site. 

 

Le site couvre une vaste surface de 

60 720 ha et s’étend sur 85 communes. 

L’emprise du site sur Corgoloin est de 44 

ha (soit 0,1% de la surface de la ZPS et 

3,5% de la superficie du territoire 

communal). 

 

Ce site est destiné à protéger l’aire 

vitale de différentes espèces 

d’oiseaux d’intérêt communautaire 

associées : 

• aux falaises (le Faucon pèlerin -

le site accueille plus du tiers de 

la population nicheuse 

bourguignonne de cette espèce-, 

le Hibou Grand-Duc),  

• aux pelouses calcaires sèches 

(Alouette lulu, Engoulevent 

d’Europe, Circaète Jean-le-

Blanc),  

• aux zones bocagères des fonds 

de vallon ou des plateaux 

cultivés (Pie-Grièche écorcheur, 

Milan Noir, Œdicnème Criard),  

• aux habitats forestiers (Aigle 

botté, Pic noir, Pic cendré, 

Chouette de Tengmalm). 

 

Les enjeux prioritaires du site portent sur : 

• les forêts, en particulier les forêts de pente/de ravins et de plateau ; 

• les surfaces herbacées, dont les pelouses et prairies ; celles-ci constituent des habitats 

naturels utilisés par plusieurs espèces d’oiseaux et comptent parmi les habitats les plus 

sensibles aux discontinuités écologiques ; elles sont en régression à l’échelle de la ZPS. 

 

Le site Natura 2000 à Corgoloin comprend les secteurs de carrières (cavaliers et carrière en 

exploitation), les secteurs boisés entourant la carrière, et au niveau de la décharge, quelques 

parcelles de vigne. 
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Les annexes du DOCOB identifient sur ce secteur, en limite avec 

Villers-la-Faye, une zone à enjeux avifaunistiques forts. Ces 

milieux rupestres se composent de forêts de ravins et falaises ; leurs 

espèces caractéristiques sont le Faucon pélerin, le Grand-Duc 

d’Europe et le Martinet à ventre blanc. Le Grand-Duc d’Europe a 

été observé sur ce secteur (site de nidification). Cette espèce vit 

dans les zones rupestres à proximité de milieux ouverts ; elle 

fréquente les falaises et sites industriels d’extraction de matériaux. 

 

Les facteurs d’influences négatifs sur cette espèce sont, en particulier : 

• les lignes électriques 

• le développement des activités de pleine nature, source de dérangement 

• la présence de barbelés. 

 

Les grands objectifs du DOCOB, déclinés en plusieurs mesures, sont les suivants : 

• A. Améliorer l’état de conservation des pelouses et espèces associées en privilégiant les 

modes de gestion extensifs 

• B. Améliorer la capacité d’accueil des milieux cultivés (grandes cultures, vignes) et des 

prairies pour les espèces inféodées (nidification, chasse) 

• C. Améliorer la connectivité des habitats d’espèce (continuités écologiques entre tous les 

habitats formant une mosaïque sur la ZPS) 

• D. Maintenir suffisamment de zones de forêt mature favorables aux espèces forestières 

• E. Favoriser l’appropriation sociale et l’intégration territoriale du site Natura 2000 

• F. Assurer l’animation, le suivi et l’évaluation du document d’objectifs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

❖ Inventaires écologiques à grande échelle 

 

La ZNIEFF de type 2 « Côte et arrière-côte de Dijon », porte sur les mêmes espaces que la ZPS 

(limites identiques), avec des enjeux similaires (même si la ZNIEFF ne constitue pas une protection 

réglementaire) ; se reporter à la partie précédente. 

 

D’après le rapport de présentation du PLU, l’unique enjeu pouvant être lié au secteur visé par la 

modification, est celui des zones humides, notamment celles du Bois de la Truode et de l’étang des 

Chintres, qui sont protégées au titre de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme. 

Le principal enjeu du site est la conservation des milieux forestiers (pentes et plateaux), des milieux 

ouverts (surfaces herbacées), et rupestres, indispensables à la survie (alimentation et nidification) de 

nombreuses espèces avifaunistiques (pics, rapaces).  

 

Le secteur visé par le projet de modification est éloigné du site Natura 2000, est urbanisé et 

constructible, ne porte pas sur ces milieux prioritaires visés par le DOCOB, et ne les jouxte pas. Le 

projet de modification ne vise qu’à relever, modérément, la hauteur maximale autorisée des 

constructions sur ce secteur, sans impact pour les différentes espèces d’oiseaux (il s’agit d’un projet 

de bâtiment et non d’un projet de construction de type éolien ou d’antenne). 

 

Les enjeux sont très faibles. 
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❖ Inventaire écologique à l’échelle du site 

 

Dans le cadre de l’évaluation environnementale, un inventaire sur site a été retenu par la commune, 

afin de vérifier l’éventuelle présence d’espèces floristiques et faunistiques à enjeux, qui peuvent 

notamment caractériser une friche industrielle. 

 

Ainsi, un pré-diagnostic biodiversité a été réalisé par Alain Desbrosse, ingénieur écologue, en 

novembre 2023. Son rapport (et annexes) est annexé au dossier de modification. Seuls des éléments 

de synthèse sont reportés ici. 

 

L’ensemble des surfaces non bâties a été prospecté, ainsi que le bâtiment Sud de l’usine. 

 

Les surfaces non bâties comportent principalement des aires de stockage non revêtues, des bassins 

en eau, maçonnés ou non et deux puisards, des surfaces boisées au Nord et un alignement de thuyas 

sur la limite Est, se prolongeant par un petit bosquet d’espèces spontanées (tremble, érable plane). 

Les aires de stockage comportent des zones rocheuses susceptibles de servir d’hibernaculum (zones 

de repos hivernal) pour les reptiles, lézards, couleuvres, vipère. 

 

Espèces floristiques observées sur le site : 

- Charas ssp., algues d’eau douce tapissant le fond de l’un des 

bassins de décantation situé au Sud, dont la présence 

correspond à un habitat identifié dans la Directive Habitats-

Faune-Flore (code 3140 et Corine Biotopes 22.44), et marqueurs 

d’eau pas ou très peu polluées ; 

- le Phragmite aquatique (roseau) peuple l’intégralité des 3 bassins de décantation dans l’angle 

Nord-Ouest du périmètre, actuellement asséchés ;  

- gros chêne pédonculé au Nord ; 

- Budléia (arbre à papillons – espèce invasive) présent à différents endroits des anciens 

espaces de stockage non revêtues ; 

- quelques pieds d’Herbe de la pampa (espèce invasive) ; 

- le Robinier faux-acacia (espèce invasive) peuple l’essentiel du boisement Nord. 

 

Espèces faunistiques observées et potentiellement présentes sur le site : 

Oiseaux 

- deux espèces patrimoniales fréquentent ou ont fréquenté le site : la Chevêche d’Athena (1 

individu dans le bâtiment Sud) et l’Hirondelle de fenêtre (traces de nids) ; 

- Tourterelle turque (nid) ; 

- diverses espèces fréquentent les friches du site : Moineau domestique, Pigeon ramier, Rouge-

gorge,… 

Mammifères 

- Fouine (bâtiment Sud) ; 

Amphibiens et reptiles 

- Crapaud commun (espèce protégée) et Grenouille verte 

pour lesquels les ouvrages fermés de parois bétonnée 

Une bonne gestion qualitative des eaux pluviales doit être assurée, de manière à ne pas altérer 

les milieux humides reliés au réseau de fossés du village. 
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(bassins au Sud et puisards) constituent des pièges en leur interdisant la sortie (parois 

verticales et lisses) après la phase de reproduction et de ponte au printemps ; 

- les secteurs où sont stockés des blocs issus des carrières et là où sont déposés de rebus de 

sciage (lisière est) constituent autant d’hibernaculums favorables à l’hivernage des reptiles et 

des amphibiens ; le site offre un potentiel non négligeable pour ces deux groupes biologiques. 

Odonates 

- le Sympétrum strié ; l’ensemble des bassins en eaux doit être un lieu de reproduction pour 

diverses espèces (dont 3 autres sont très potentiellement présentes sur le site : Agrion à 

larges pattes, Orthétrum brun et Orthétrum réticulé).  

 

L’étude liste les autres espèces potentiellement présentes, à partir de la base communale fauna. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Carte de l’occupation du sol et localisation des espèces observées  

annexée au rapport de pré-diagnostic biodiversité établi par A. Desbrosse en novembre 2023 
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Des recommandations pour la prise en compte de la biodiversité dans les futurs 

aménagements sont faites à la fin de l’étude : 

 

- les futurs bâtiments devront intégrer dans leur structure la possibilité de l’accueil de la faune 

déjà présente et d’autres espèces anthropophiles connues sur la commune : corniches, 

rebords de toit, nichoirs spécifiques aux différentes espèces,… 

 

- bassins en eau : s’ils sont conservés, équiper les réservoirs constituant actuellement des 

pièges biologiques, de systèmes simples de franchissement pour les amphibiens ; si les 

bassins au Sud sont détruits, il est possible de recreuser au moins 2 des 3 bassins Nord, 

pour recréer un habitat de reproduction pour les amphibiens et permettre la réimplantation des 

herbiers de Charas ; 

 

- si les hibernaculums sont détruits, on veillera à leur reconstitution sur le pourtour du site 

et plus particulièrement sur sa limite Nord boisée ; 

 

- les marges actuellement végétalisées du site devront être, dans la mesure du possible, 

conservées et être éventuellement équipées de nichoirs pour diverses espèces 

cavernicoles, oiseaux et chiroptères en particulier. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le site compte quelques enjeux floristiques et faunistiques (oiseaux, chiroptères, amphibiens, 

reptiles, odonates), dont la prise en compte dans le projet peut être conditionnée par le PLU. 

Aucun enjeu majeur n’est toutefois identifié sur ce site anthropisé. 
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4.4. Ressources en eau 

 

D’après le rapport de présentation du PLU, le territoire communal est concerné par plusieurs masses 

d’eau souterraine, dont celle des calcaires jurassiques de la Côte dijonnaise, qui alimente la nappe 

profonde du Meuzin, déclarée d’intérêt patrimonial et ressource potentielle stratégique pour l’AEP. 

 

Le site visé par la modification ne se situe pas au sein du périmètre de protection rapprochée 

du captage « En Prêle » à Cussigny. 

 

Il est éloigné des cours d’eau traversant le territoire communal. 

 

Le site, déjà urbanisé, est raccordé aux réseaux d’adduction en eau potable, et d’assainissement des 

eaux usées et pluviales (réseaux séparatifs). Les conditions de raccordement aux différents réseaux 

sont données par le règlement de la zone UX, auquel le projet devra se conformer. 

 

Le projet envisagé n’est pas fortement consommateur d’eau, ni émetteur de rejets. Les besoins et 

rejets seront limités aux bureaux du site et locaux sociaux.  

 

La défense incendie sera notamment assurée par sprinklage, géré depuis les équipements situés au 

Sud-Ouest du bâtiment. La question de la défense incendie et de la gestion des eaux pluviales et 

d’incendie, sont traitées dans le dossier ICPE. 

 

 

 

 

 

4.5. Risques, nuisances et pollutions 

 

D’après le rapport de présentation du PLU, le territoire communal est concerné par différents types de 

risques : 

- des risques d’inondations, traduits par une trame au plan de zonage, assortie de prescriptions, 

notamment en zone UX ; le site visé par la modification n’est concerné que sur une surface 

minime, en bordure de la voie ferrée ; 

- des risques de remontée de nappe pris en compte au sein du règlement du PLU, et 

notamment en zone UX ; 

- un aléa moyen de retrait-gonflement des sols argileux pris en compte au sein du règlement du 

PLU, et notamment en zone UX. 

 

Le PLU en vigueur prend donc en compte ces 3 risques existants ; le projet devra se conformer aux 

règles édictées. 

 

En outre, le territoire communal compte des anciens sites industriels (CASIAS) ou installations (ICPE); 

le site visé par la modification en est éloigné, mais le projet est une ICPE. 

 

Le territoire est traversé par des axes de transport de matières dangereuses (A31, RD974 et voie 

ferrée). 

 

Il n’y a pas d’enjeu particulier concernant les ressources en eau. 
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En outre, ces 3 axes de transport figurent au sein du classement sonore départemental. L’emprise du 

projet, bordant la voie ferrée, se situe dans un secteur affecté par le bruit. Toutefois, le projet ne fait 

pas partie des bâtiments devant présenter un isolement acoustique minimum, conformément aux 

décrets n°s 95-20 et 95-21 du 09/01/1995. 

 

Comme indiqué en partie 3.1, d’après la SCCV HUDSON LOG 21, le site de l’ancienne usine 

ROCAMAT apparaît peu pollué ; des études d’analyse de pollution des sols complémentaires ont été 

réalisées, et confirment la compatibilité du site avec des activités de logistique. 

 

Enfin, les nuisances sonores pour les riverains du site, liées au trafic des poids-lourds 

resteront mesurées : une cinquantaine de poids-lourds par jour, soit un flux comparable à celui de 

ROCAMAT auparavant, même si le trafic sera plus important au début de l’exploitation du bâtiment, 

pendant son « remplissage », comme vu en supra. Les poids-lourds ne pourront emprunter que la 

RD2, sans passer dans le village. 

 

A noter que le trafic sur la RD974 et la RD2 était le suivant en 2011 / 2012, et globalement stable 

depuis d’après le Département : 

En 2012 sur la RD974 : 

En entrée d'agglomération côté Comblanchien avant le carrefour RD115 : 8383 Tous véhicules 

pour les 2 sens confondus, dont 7740 Véhicules légers et 643 Poids Lourds. 

En agglomération côté Ladoix, après le carrefour RD115 : 8407 Tous véhicules pour les 2 sens 

confondus, dont 7773 Véhicules légers et 634 Poids Lourds. 

En 2011 sur la RD2 (juste après le carrefour de la rue du Petit Paris) en venant de la RD974 : 881 

Tous véhicules pour les 2 sens confondus, dont 818 Véhicules légers et 63 Poids Lourds.  

 

Les nuisances sonores seront plus limitées que celles générées par le passage des trains, et 

auparavant, par l’activité de l’usine ROCAMAT (sciage des pierres et transport). Son orientation vers 

l’Est, contribue à limiter les nuisances sonores pour les habitations, comme également exposé en 

supra. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Au-delà des enjeux déjà « gérés » par le PLU, et de ceux spécifiques au projet, les principaux enjeux 

portent sur les nuisances potentielles pour les habitations riveraines en terme de bruit lié à l’activité 

(et non au trafic) et de nuisances visuelles diurnes (voir aussi partie 4.1) et nocturnes. 
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4.6. Climat, air, énergies 

 

En lien avec les objectifs déclinés par le SRADDET (voir partie 2.4) et le PCAET (voir partie 2.2), les 

enjeux concernent l’efficacité énergétique du futur projet, et le développement des énergies 

renouvelables (EnR). 

 

Toutefois, ces enjeux sont déjà inscrits dans la loi, indépendamment du PLU :  

- le bâtiment de bureaux devra respecter la RE2020 ; 

- le projet global est soumis au respect des articles : 

* L.171-4 du code de la construction (CCH) imposant au futur entrepôt et parking, un procédé 

de production d’EnR (notamment photovoltaïque et thermique solaire), un système de 

végétalisation garantissant un haut degré d'efficacité thermique et d'isolation et favorisant la 

préservation et la reconquête de la biodiversité, ou tout autre dispositif aboutissant au même 

résultat ; 

* L. 111-19-1 du code de l’urbanisme (CU) qui prévoit l’intégration sur la surface des parcs de 

stationnement de plus de 500 m², de dispositifs végétalisés ou d’ombrières avec EnR sur au 

moins la moitié de leur surface, ainsi que de revêtements, aménagements hydrauliques ou 

dispositifs végétalisés favorisant la perméabilité et l’infiltration des eaux pluviales ou leur 

évaporation sur au moins la moitié de leur surface. 

Ces articles prévoient des dérogations en cas de contraintes architecturales, patrimoniales, 

techniques, de sécurité ou de conditions économiques inacceptables (R.171-34 à 42 du CCH 

et R.111-25-4, R.111-25-6, R.111-25-9, R.111-25-11 à 13, R.111-25-16 du CU). 

 

En outre, on rappelle que le projet ambitionne de répondre aux exigences du référentiel « BREEAM 

Very Good » : performances environnementales élevées en tenant compte de divers critères, 

notamment la performance énergétique (avec une réduction minimale de 10% des consommations 

énergétiques par rapport au référentiel réglementaire), la gestion de l'eau, les émissions de gaz à effet 

de serre, la qualité de l'air intérieur, l'utilisation de matériaux durables et la gestion des déchets. 

 

Le développement des énergies renouvelables doit, en outre, tenir compte des enjeux patrimoniaux et 

paysagers (voir partie 4.1 et étude paysagère et patrimoniale), et notamment des vues depuis la Côte. 

 

La situation du bâtiment à proximité de la gare représente un atout mineur, mais non négligeable 

(déplacements d’actifs, visiteurs).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



M o d i f i c a t i o n  n ° 1  d u  P L U  d e  C O R G O L O I N  –  N o t i c e  d e  p r é s e n t a t i o n  
 

B e r t h e t  L i o g i e r  C a u l f u t y  

 

58 

5.  Analyse des incidences sur l’environnement, justifications des 

évolutions du PLU et mesures  
 

 

L’ensemble des thématiques recelant des enjeux au terme de l’état initial de l’environnement, sont 

traitées dans cette partie.  

 

Les effets sur le paysage, les champs visuels et la Valeur Universelle Exceptionnelle (VUE) du Bien 

UNESCO, sont traités en détails dans l’étude spécifique (second rapport), qui comprend : 

- les vues exposées au sein de l’état initial de l’environnement, depuis lesquelles le site est 

perceptible, avec une insertion du projet logistique ; 

- les effets du projet de modification du PLU sur le site UNESCO. 

 

 

5.1. Paysages et patrimoine 

 

Synthèse des incidences exposées dans l’étude paysagère et patrimoniale 

 

L’impact du projet qui sera autorisé par le PLU modifié sera fort sur la silhouette du village, 

mais davantage lié aux règles de prospects, qu’à la règle de hauteur visée par la modification. 

 

Cet impact peut difficilement être évité ou réduit, du fait des contraintes et normes constructives et 

d’exploitation d’un bâtiment logistique : nécessité d’une surface importante et d’une hauteur de 

stockage de 10,50 m homogène, rendant difficile un travail architectural pour « casser » le volume 

(fractionnement, réduction ponctuelle de la hauteur, toiture à pans…), impossibilité d’utiliser des 

matériaux translucides / ajourés du fait des normes anti-incendies… Aucune solution de 

substitution n’est donc envisageable au niveau du projet, limitant de fait la possibilité 

d’inscrire des contraintes au sein du PLU. 

 

Depuis la Côte, le principal impact est la toiture du futur bâtiment, sur laquelle il est envisagé la pose 

de panneaux photovoltaïques, qui risquent d’attirer et de gêner le regard, de par leur brillance. Le 

règlement de la zone UX impose que ces panneaux soient d’aspect mat, et si possible, non visibles 

depuis le domaine public. Cette « non visibilité » est imposée dans le cadre de la modification, depuis 

le domaine public, et plus généralement depuis la côte, c’est-à-dire les espaces à l’Ouest de la 

RD974. Ceci constitue une mesure de réduction d’impact. 

 

Depuis la RD974, l’impact du projet apparaît assez mineur.  

 

Depuis la voie ferrée et le bourg au droit du projet, l’impact est fort, mais peut être réduit en 

garantissant, au sein du PLU, une implantation des constructions le plus en retrait possible de la 

voie ferrée, un traitement soigné des façades, une végétalisation importante de cette marge de 

retrait, avec des arbres de haute tige, en surveillant leur plantation et état sanitaire. La protection de 

la végétation existante en entrée de ZA, au sein du PLU modifié, permettra de réduire l’impact du 

projet sur cette entrée de village secondaire. 
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Depuis l’autoroute A31 offrant des vues lointaines sur la Côte, toutefois furtives et en partie masquées 

par la végétation bordant cet axe, le projet restera peu impactant ; il modifie légèrement la silhouette 

du village en « 3D ». Aucune mesure spécifique n’apparaît nécessaire. 

 

Enfin, depuis Cussigny, il y a un enjeu à protéger la végétation existante entre le bourg et le 

hameau, qui dissimulent une grande partie de la Zone d’activités. 

 

D’une manière générale, les règles d’aspect extérieur du PLU permettront d’encadrer l’apparence de 

la future construction et d’assurer son intégration à l’environnement urbain. En revanche, l’utilisation 

de matériaux translucides / ajourés dans le projet, est impossible, du fait des normes anti-incendies, 

come vu précédemment. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

5.2. Consommation d’espaces naturels, agricoles et forestiers 

 

La modification n°1 du PLU porte sur un secteur de 6,3 ha déjà urbanisé, donc déjà « consommé », 

en vue de faciliter l’implantation d’un projet de renouvellement urbain par la requalification d’une friche 

industrielle, évitant ainsi l’étalement urbain et l’impact sur la « tache urbaine ». 

 

En cela, elle est compatible avec le SRADDET, avec le SCoT et avec les objectifs de gestion du Bien 

UNESCO. 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

Le paysage, à petite comme à grande échelle, apparait comme un enjeu pris en compte dans l’objectif 

de réduction des incidences du PLU qui affecteront le Bien. Il s’agit aussi de permettre, sur l’ancien 

site ROCAMAT, un projet qualitatif, intégré paysagèrement et architecturalement, en lien avec le 

paysage urbain du bourg de Corgoloin et notamment de ses bâtiments anciens, à valeur patrimoniale. 

 

L’ensemble des mesures susmentionnées permettent de tenir compte des enjeux et objectifs 

de gestion du Bien UNESCO, et de limiter les impacts pour les 2 attributs du Bien avec 

lesquels le projet de modification du PLU a des interactions. 

 

Le projet de modification du PLU n’altèrera ni l’intégrité, ni l’authenticité des Climats, puisqu’il 

ne porte pas sur un secteur en contact direct avec les éléments protégés. Ce secteur n’est pas situé 

sur ou en bordure d’un Climat. Il n’a aucun impact direct sur les parcelles de vignes ou sur le 

patrimoine viticole. Implanté en zone écrin, en bordure de la zone centrale, il n’est pas inclus dans une 

protection de type AVAP ou site, ni aux abords d’un monument historique. 

Les mesures retenues en faveur de la préservation de la végétation existante et le développement 

des espaces verts plantés d’arbres de haute tige, dans le règlement et l’OAP, permettront de limiter 

l’artificialisation et l’imperméabilisation du site. 
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5.3. Site Natura 2000, milieux naturels, biodiversité, fonctionnalités 

écologiques 

 

Les enjeux relatifs au site Natura 2000 sont très faibles ; en effet, le projet de modification n’a pas 

d’incidence négative significative sur les espèces avifaunistiques d’intérêt communautaire et 

ne remet pas en cause les objectifs de conservation du site inscrits au sein du DOCOB. Le 

projet de modification ne génère pas d’incidences négatives supplémentaires à celles du PLU en 

vigueur. 

 

La gestion des eaux pluviales est notamment encadrée par le règlement du PLU en vigueur, évitant 

l’altération des milieux humides situés en aval du village. 

 

Enfin, plusieurs des recommandations faites en conclusion de l’inventaire biodiversité du site, sont 

traduites dans la modification du PLU, afin de garantir leur mise en œuvre au stade projet : 

- en compensation de la destruction des bassins existants au Sud du site, qui accueillent 

notamment des amphibiens (dont le Crapaud commun) et sont peuplés par des herbes à 

charas, la mise en place d’un ou 2 bassins en eau au Nord du site, par recreusement de 

bassin(s) existants ou création, est indiquée dans une OAP créée pour le site ; ceci sera 

aussi favorable aux odonates (maintien de milieux aquatiques favorables à leur reproduction) ; 

- les mesures retenues en faveur de la préservation de la végétation existante au pourtour 

du site (L.151-23 du code de l’urbanisme) et le développement des espaces verts plantés 

d’arbres de haute tige, imposé dans le règlement et l’OAP, seront également favorables à la 

biodiversité, en particulier aux oiseaux (dont les espèces anthropophiles) et aux chiroptères ; 

ils permettront de maintenir, recréer ou améliorer les conditions existantes pour ces espèces. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Superposition des principaux 

enjeux de l’étude (hors enjeux 

« oiseaux » sur le bâtiment existant) 

avec le projet de plan masse du 

projet 

Réalisation BLC 
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En revanche, il apparaît difficile de traduire, au sein du PLU, les recommandations relatives à la mise 

en place d’aménagements favorables aux oiseaux (corniches, rebords de toits, nichoirs) et à la 

compensation de la destruction d’hibernaculums pour les reptiles, car ces éléments ne sont pas 

vérifiables lors de l’instruction d’autorisations d’urbanisme. Ils sont toutefois indiqués dans l’OAP, à 

titre de porter à connaissance et à titre incitatif. 

 

 

5.4. Ressources en eau 

 

Le raccordement aux réseaux humides est encadré par le règlement du PLU en vigueur. 

 

 

5.5. Risques, nuisances et pollutions 

 

Plusieurs mesures sont retenues au sein du PLU pour limiter les nuisances visuelles et sonores 

pour les rvierains : 

- implantation des constructions en retrait de la voie ferrée et de la rue de la Varenne au Sud 

(règlement) ; 

- végétalisation avec des arbres de haute tige sur les marges de retrait par rapport à ces 

voies (règlement et OAP) ; 

- orientation des futures constructions côté Est (Zone d’Activités) et non côté Ouest 

(bourg) dans l’OAP ; 

- mesures visant à limiter l’éclairage nocturne ; le respect de celles-ci sera difficilement 

vérifiable lors de l’instruction d’autorisations d’urbanisme ; elles sont toutefois indiquées dans 

l’OAP, à titre de porter à connaissance et à titre incitatif. 

 

 

 

5.6. Climat, air, énergies 

 

Les règles de développement des EnR retenues dans la première version du dossier de modification 

du PLU (2022) sont retirées, suite à l’avis de la Communauté de communes (règles superflues). 

 

Comme évoqué au sein de l’état initial de l’environnement, le projet est, en effet, soumis à la 

réglementation existante indépendante du PLU, en matière de performance énergétique et 

développement des EnR. 
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6.  Contenu de la modification (traductions réglementaires) 
 

 

6.1. Choix retenus 

 

En premier lieu, la hauteur de construction maximale autorisée est relevée de 10 mètres à 13 

mètres au faîtage ou à l’acrotère, en zone UX. 

 

Toutefois, les bâtiments existants à l’Est de la ZA, sont pour la plupart d’une hauteur modeste, qu’il 

convient de maintenir. Les bâtiments situés au sein de la zone UX en entrée Nord du village, sont plus 

élevés, mais la règle des 10 mètres apparaît suffisante pour éviter des constructions trop hautes en 

entrée de village, en milieu viticole (zone centrale des Climats UNESCO). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bâtiments existants à l’Est de la ZA de La Varenne – photographies BLC, mars 2022 

Bâtiments existants en entrée Nord du village – photographies BLC, mars 2022 
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Dès lors, il est retenu de créer un 

sous-secteur « UXe » (comme 

« entrepôt »), pour autoriser une 

hauteur de 13 mètres, en partie 

Ouest de la ZA de La Varenne, 

incluant : 

- l’emprise du projet telle que 

présentée en supra, pour la 

partie classée en zone UX ; 

- les parcelles ZC78 et ZC81 

en complément (dans le 

cas de leur acquisition 

future et leur intégration à 

l’ensemble logistique) ; 

- les parcelles communales 

AD206 et ZC66p en 

intégralité (évitant le 

découpage du zonage). 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les autres évolutions retenues sont synthétisées dans le tableau ci-dessous, avec un rappel de leur 

justification, en lien avec les incidences potentielles sur l’environnement. 

 

EVOLUTIONS RETENUES DANS LE PLU 
JUSTIFICATION ET 

INCIDENCES VISEES 

Règlement UX : 

installations 

solaires 

ZONE UX 
 

2.1 IMPLANTATION ET ASPECT EXTÉRIEUR DES 
CONSTRUCTIONS 
 

2. DISPOSITIONS APPLICABLES AUX CONSTRUCTIONS 
ADMISES 
 

2.2 Toitures 
 

En zone UX, hors secteur Uxe : 
Les installations solaires seront d’aspect mat et pourront être 
positionnées sur des toitures non visibles depuis le domaine 
public. L’installation solaire sur la toiture d’une annexe ou à 
même le sol, non visible depuis le domaine public, est à 
privilégier. 
 

En secteur Uxe : 
Les installations solaires seront d’aspect mat et devront être 
invisibles depuis le domaine public, et plus largement depuis la 
côte (partie du territoire communal située à l’Ouest de la 

Mesure de réduction des 

incidences pour les vues 

depuis la côte, dont le futur 

belvédère sur le cavalier de 

carrière « Nord » de la 

commune. 

En jaune : sous-secteur « UXe » à créer 

Fond de plan : plan de zonage en vigueur 
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RD974). 

Règlement UX et 

OAP : 

implantation des 

constructions 

ZONE UX 
 

2.3 CONDITIONS D’ALIGNEMENT SUR LA VOIRIE 
Le long de la voie ferrée, les constructions admises devront 
s’implanter en respectant un recul d’au moins 15 mètres. 
 

Le long des autres voies ouvertes à la circulation et des 
emprises publiques, les constructions et installations admises 
devront s’implanter en respectant un recul d’au moins 4 
mètres. 
 
 
L’OAP impose une orientation des constructions vers l’Est 

et des principes d’accès principaux côté Est. 

Mesures de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles et éventuellement 

sonores. 

Si le projet logistique est 

envisagé à une distance de 20 

mètres minimum (d’après le 

projet de plan masse), une 

distance de 15 mètres est 

retenue, en cas d’aléa / 

d’évolution légère du projet. 

 

Aucune autre zone UX ne borde 

la voie ferrée ; il n’est donc pas 

nécessaire de dédier cette règle 

au secteur UXe. 

Zonage, 

règlement UX, A 

et N et 

patrimoine 

protégé : 

protection des 

éléments 

végétaux 

existants  

Protection de la végétation au pourtour du site (boisement 
Nord et haie de thuyas à l’Est), en entrée de ZA (thuyas) et sur 
la parcelle ZE47 (bordant la RD2), au titre de l’article L.151-23 : 
- repérage sur le zonage 
- complétude de la liste du patrimoine protégé au titre des 
articles L.151-19 et 23 du code de l’urbanisme (pièce n°6 du 
PLU) 
- règles de protection ajoutées au règlement de la zone UX 
(voir ci-dessous) et mise à jour/adaptation de ces règles en 
zone A et N (le bosquet de la parcelle ZE47 est classé en As et 
N). 
 
ZONE UX 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

Les alignements d’arbres, haies et bosquets identifiés au titre 
de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme sont soumis aux 
dispositions de cet article et doivent être protégés.  
 
Si leur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable pour 
un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet relatif 
à la bonne exploitation agricole, des mesures compensatoires 
sont imposées :  
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ;  
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation de 
végétaux du même type (arbres de haute tige remplacés par 
des essences de haute tige, arbustes remplacés par des 
essences arbustives), à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume / linéaire équivalent à l’élément 
détruit, est imposée. 
 
Si leur destruction – partielle ou totale – est envisagée, au 

Mesure de réduction des 

incidences pour les vues 

depuis Cussigny, l’autoroute 

et l’entrée Est du village sur la 

RD2. 

 

Cette mesure permet aussi de 

limiter l’imperméabilisation du 

site, favorise l’infiltration des 

eaux pluviales et le potentiel 

dépolluant du site. 

 

Les règles introduites en zone 

UX, permettent aussi le 

remplacement des thuyas par 

des essences alternatives et 

diversifiées.  
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profit d’essences diversifiées et/ou plus favorables à la 
biodiversité, la plantation de végétaux du même type, à 
l’emplacement même et à volume / linéaire équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
Il peut toutefois être dérogé à ces mesures compensatoires : 
- pour des raisons d’accès ; dans ce cas, les mesures 
compensatoires peuvent être réalisées selon un volume 
moindre que l’élément supprimé, mais resteront mises en 
œuvre autant que possible ; 
- pour des raisons de sécurité liées notamment au manque de 
visibilité ; 
- pour des raisons sanitaires liées notamment à l’état des 
arbres. 
 
ZONE A 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

En zone A et As, l’les bosquets, alignements d’arbres et les 
haies identifiés au titre de l’article L.151-23 du code de 
l’urbanisme sont soumis aux dispositions de cet article et 
doivent être protégés.  
Si laleur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable 
pour un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet 
relatif à la bonne exploitation agricole, des mesures 
compensatoires sont imposées : 
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ; 
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation 
d’essences identiques, à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume (ou linéaire) équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
ZONE N 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

[…] 
 

 
En zone N, l’les bosquets, alignements d’arbres et les haies 
identifiés au titre de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme 
sont soumis aux dispositions de cet article et doivent être 
protégés.  
Si laleur destruction – partielle ou totale - s’avère inévitable 
pour un projet de construction ou de voirie, ou pour un projet 
relatif à la bonne exploitation agricole, des mesures 
compensatoires sont imposées : 
- si les conditions techniques le permettent, le déplacement de 
l’élément sera préféré à l’arrachage ou l’abattage ; 
- dans le cas de l’arrachage ou l’abattage, la plantation 
d’essences identiques, à l’emplacement même ou à proximité 
immédiate du site et à volume (ou linéaire) équivalent à 
l’élément détruit, est imposée. 
 
Ici les dérogations inscrites en zone UX, ne sont pas 



M o d i f i c a t i o n  n ° 1  d u  P L U  d e  C O R G O L O I N  –  N o t i c e  d e  p r é s e n t a t i o n  
 

B e r t h e t  L i o g i e r  C a u l f u t y  

 

66 

reportées, car les éléments protégés portent sur des 

zones quasi inconstructibles. 

Règlement UX et 

OAP : 

végétalisation du 

secteur de projet 

Ajout d’une règle en zone UX, pour imposer la 

végétalisation et la plantation de la marge de recul des 

constructions par rapport à la voie ferrée et par rapport à 

la rue de la Varenne au Sud. Cette obligation devra tenir 

compte des servitudes relatives aux chemins de fer (pas 

d’arbre à moins de 6 m de la voie ferrée ni de haie vive à 

moins de 2 m). 

Cette règle est aussi inscrite dans l’OAP, avec une 

obligation de surveillance de la plantation et de l’état 

sanitaire des arbres de haute tige qui seront plantés. 

 

ZONE UX 
 

2.5 AMENAGEMENT DES ABORDS DES CONSTRUCTIONS 
 

Les espaces libres doivent être accompagnés de plantations. 
En secteur UXe, la marge de recul des constructions par 
rapport à la voie ferrée, et celle par rapport à la rue de la 
Varenne au Sud, devra être couverte autant que possible par 
des espaces verts plantés d’arbres de haute tige, de manière à 
former un écran visuel et acoustique pour les habitations 
riveraines. 
 

Les nouvelles plantations seront constituées d’essences locales 
(voir la liste indicative en annexe 2). 
Des plantations pourront être imposées pour habiller certains 
bâtiments ou installations d'activités. 
 

[…] 
 

Mesure de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles et éventuellement 

sonores, qui contribuera aussi à 

l’intégration paysagère du 

projet, quel que soit le point de 

vue. 

 

Cette mesure est également 

favorable à la biodiversité, en 

particulier aux oiseaux (dont 

espèces anthropophiles) et 

chiroptères, permet de limiter 

l’imperméabilisation du site, 

favorise l’infiltration des eaux 

pluviales et le potentiel 

dépolluant du site. 

 

 

OAP :  

traitement soigné 

des façades 

Un traitement architectural soigné de toutes les façades 

est imposé. La façade Ouest devra faire l’objet d’un 

fractionnement régulier, avec un traitement différencié 

tous les 60 à 70 m le long de la façade (par exemple avec 

des éléments verticaux en relief). 

Mesure de réduction des 

incidences pour les habitations 

riveraines du bourg, et 

notamment des nuisances 

visuelles, qui contribuera aussi 

à l’intégration paysagère du 

projet. 

OAP : 

développement 

des surfaces en 

eau 

En compensation de la destruction des bassins existants 

au Sud du site, qui accueillent notamment des amphibiens 

et sont peuplés par des herbes à charas, la mise en place 

d’un ou 2 bassins en eau au Nord du site, par 

recreusement de bassin(s) existants ou création, est 

indiquée dans une OAP. 

 

Mesure de compensation à la 

destruction d’habitats 

favorables aux charas et aux 

amphibiens (dont le Crapaud 

commun). 

Ceci sera aussi favorable aux 

odonates et permettra la gestion 

des eaux pluviales. 

OAP : mesures 

favorables aux 

oiseaux et reptiles 

Mesures incitatives d’aménagements pour les oiseaux 

(nichoirs, rebords de toits…) et pour les reptiles et 

amphibiens (maintien / recréation d’hibernaculums). 

Mesures favorables à la 

biodiversité. 

OAP : mesures 

visant à limiter 

Mesures incitatives. Mesures visant à limiter les 

nuisances pour les riverains. 
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l’éclairage 

nocturne 

 

 

 

 

6.2. Modification du plan de zonage, du plan du DPU et des surfaces des zones 

du PLU 

 

Le secteur « UXe » est créé en partie Ouest de la Zone d’Activités, sur les parcelles ZC57p, ZC78, 

ZC81, ZC82p, ZB66p, ZB78, ZB82, ZB84, AD30, AD33, AD34, AD 205 à AD214.  

Il représente une surface de 6,0 ha. 

 

En outre, une erreur est corrigée : les étroites et filiformes parcelles AD28 et AD29, classées en zone 

UX, appartiennent à la SNCF et auraient dû être classées en zone Ac, secteur agricole correspondant 

à l’emprise de l’autoroute et de la voie ferrée. Cela concerne une surface de 0,0215 ha (215 m²). 

 

La végétation existante est protégée : boisement au Nord du site, haie de thuyas à l’Est du site et 

en entrée de ZA, bosquet de la parcelle ZE47 (bordant la RD2). 

 

Enfin, une Orientation d’Aménagement et de Programmation (OAP) étant créée sur le secteur 

correspondant à la zone UXe et le boisement Nord classé en N, son périmètre est indiqué sur le 

zonage. 

 

Le Périmètre Délimité des Abords étant désormais annexé au PLU, la légende est corrigée. 

 

Voir plans pages suivantes (vue générale et zooms). 
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Extrait du plan de zonage APRES modification (vue générale) 

Extrait du plan de zonage AVANT modification (vue générale) 
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 Extrait du plan de zonage APRES modification (zone UXe) 

Extrait du plan de zonage AVANT modification (zone UXe) 
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Extrait du plan de zonage AVANT modification (parcelles AD28-29) 

Extrait du plan de zonage APRES modification (parcelles AD28-29) 
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Extrait du plan de zonage APRES modification (parcelle ZE47) 

 

Extrait du plan de zonage AVANT modification (parcelle ZE47) 
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Le tableau des surfaces du PLU, du rapport de présentation, est modifié en conséquence. 

La correction du zonage UX > Ac sur 215 m² ne conduit pas à une évolution des surfaces présentées 

en hectares dans le tableau ci-dessous. 

 

 

*Surface QGIS (base cadastre), non compensée au regard de la superficie INSEE. 

 

Le plan du Droit de Préemption Urbain (DPU), qui est annexé au PLU et qui a pour fond de plan le 

zonage, sera mis à jour à l’approbation de la modification. 

 

 

ZONES DU PLU 
SURFACES DU 

PLU (ha) 
PART 

SURFACES DU PLU 
APRES 

MODIFICATION (ha) 
PART 

1. Zones destinées à une urbanisation mixte (habitat et mixité de fonctions) 

Zones urbaines 

UA 16,6 1,32% 16,6 1,32% 

UB 18,4 1,46% 18,4 1,46% 

UBs 4,7 0,37% 4,7 0,37% 

Sous-total 39,7 3,16% 39,7 3,16% 

2. Zones d’équipements 

Zones urbaines UE 5,1 0,41% 5,1 3,16% 

Sous-total 5,1 0,41% 5,1 0,41% 

3. Zones destinées aux activités économiques  

Zones urbaines 
UX 12,4 0,99% 6,4 0,51% 

UXe - - 6,0 0,48% 

Zones à urbaniser 
1AUX 0,7 0,06% 0,7 0,06% 

2AUX 2,1 0,17% 2,1 0,17% 

Sous-total 15,2 1,21% 15,2 1,21% 

Total destiné à l’urbanisation 60,0 4,78% 60,0 4,78% 

4. Zones agricoles et naturelles 

Zones agricoles 

A 18,1 1,44% 18,1 1,44% 

Ac 27,0 2,15% 27,0 2,15% 

Al 0,1 0,01% 0,1 0,01% 

Ap 0,6 0,05% 0,6 0,05% 

As 641,7 51,03% 641,7 51,03% 

Avs 178,0 14,16% 178,0 14,16% 

Ax 0,7 0,06% 0,7 0,06% 

Sous-total 866,2 68,89% 866,2 68,89% 

Zone naturelles 

N 310,2 24,67% 310,2 24,67% 

Nc 18,0 1,43% 18,0 1,43% 

Nd 1,6 0,13% 1,6 0,13% 

Nmh 1,3 0,10% 1,3 0,10% 

Sous-total 331,1 26,33% 331,1 26,33% 

Total agricole et naturel 1197,3 95,22% 1197,3 95,22% 

TOTAL DES SURFACES* 1257,4  1257,4  
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6.3. Modification des Orientations d’Aménagement et de Programmation (OAP) 

du PLU 

 

Une OAP n°3 est créée sur le secteur formé par la zone UXe, la zone N correspondante au boisement 

Nord, et les parcelles ZC78 et ZC81, dans le cas de leur acquisition future, soit une superficie totale 

de 6,9 ha environ. 

 

L’OAP présente le site (localisation et composantes), ainsi que les principaux enjeux à traiter, à savoir 

ici, la limitation des nuisances (sonores et visuelles) pour les habitations riveraines, et le maintien 

d’habitats favorables à la biodiversité. 

 

Par conséquent, et comme vu en supra, l’OAP comporte des dispositions en faveur : 

- d’orientation des accès et constructions côté Est, à l’opposé des habitations ; 

- de végétalisation des bordures Ouest et Sud du site, avec plantation d’arbres de haute tige 

pour faire écran visuel et acoustique ; 

- de limitation de l’éclairage (orientations incitatives) ; 

- de traitement soigné des façades, en particulier de la façade Ouest ; 

- de création de bassins / surfaces en eau, favorables aux herbiers à charas, amphibiens, 

odonates ; 

- de création d’hibernaculums pour les reptiles et amphibiens(orientations incitatives) ; 

- de mise en place d’aménagements favorables aux oiseaux sur les constructions (orientations 

incitatives). 

 

Voir la pièce n°3 « OAP » du PLU, complétée de l’OAP n°3 sur la zone UXe et N. 

 

 

 

6.4. Modification du règlement du PLU 

 

Le règlement est modifié sur les éléments suivants : 

- Dispositions générales, partie 5 : ajout du secteur UXe ; 

- Chapeau du règlement de la zone UX : ajout du secteur UXe ; 

- Rubrique 2.2 de la sous-section 2 du règlement de la zone UX : hauteur autorisée à 13 mètres 

en secteur UXe ; 

- Rubriques 2.1, 2.3, 2.5 de la sous-section 2 du règlement de la zone UX : voir tableau en 

partie 6.1 ; 

- Rubrique 2.5 de la sous-section 2 du règlement de la zone A et N : voir tableau en partie 6.1. 

 

Voir règlement avant / après modification : les éléments supprimés apparaissent en gris barré, les 

éléments ajoutés en vert. 

 

Seuls les dispositions générales, le règlement de la zone UX, le chapeau et la rubrique 2.5 du 

règlement des zones A et N sont reportés au sein du projet de règlement modifié. 
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6.5. Modification de la liste du patrimoine protégé 

 

La partie 1 du document, relative au champ d’application et aux prescriptions applicables, ne 

nécessite aucune modification. 

 

Les parties 2 et 3 sont complétées avec la mention et des photographies des bosquets, haies et 

alignements d’arbres désormais protégés au sein de la ZA de La Varenne et le long de la RD2. 

 

Seuls les extraits complétés sont reportés ci-dessous : les éléments ajoutés apparaissent en vert. 

 

 

 

2. LISTE DES ELEMENTS PROTEGES 

 

[…] 

 

Les éléments naturels linéaires protégés 

Identifiant Désignation  Localisation 

d1 Alignement d’arbres Hameau de Cussigny – de part et d’autre de 

l’allée du château 

d2 Haie Hameau de Cussigny – chemin de la Scie 

d3 Haie Entre le bourg et le hameau de Cussigny – 

chemin rural du Bois Rond au Bois de la 

Truode 

d4 Haie Hameau de Moux - chemin rural de Moux au 

Bois de la Grande Mare dit la Grande Rue 

d5 Bosquet Zone d’Activités de la Varenne – le long de la 

RD2 

d6 Alignement d’arbres Zone d’Activités de la Varenne – en entrée de 

zone 

d7 Alignement d’arbres Zone d’Activités de la Varenne – le long de la 

rue de la Varenne 

d8 Bosquet  Parcelle ZE47 – le long de la RD2 

 

[…] 
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3. PHOTOGRAPHIES DES ELEMENTS PROTEGES 

 

[…] 

 

LES ELEMENTS NATURELS PROTEGES 

 

[…] 

 

d5 : Bosquet 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Photographie BLC, 2024 
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d6 : Alignement d’arbres 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Photographie BLC, 2024 

 

d7 : Alignement d’arbres 

 

 

 

 

 

 

 

Photographies BLC, 2022 
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d8 : Bosquet 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Photographie BLC, 2024 
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7.  Critères, indicateurs et modalités de suivi des incidences   
 

 

Sont reportés (en noir) ci-dessous, les indicateurs de suivi de l’évaluation environnementale du PLU 

en vigueur qui sont en lien avec sa modification n°1 ; ils sont complétés (en vert) concernant la 

présente évaluation. 

 

Enjeux 

environnementaux 
Indicateur  

Consommation 

foncière, 

préservation des 

espaces naturels, 

agricoles et 

forestiers 

 

➢ Pour chaque artificialisation du sol sur la période 2018-2030 (demande de permis de construire ou 
permis d’aménager) : 
- Surface impactée (parcelle et/ou subdivision fiscale) 

- Occupation du sol initiale (vigne, prairie, terre arable, culture permanente, espaces verts urbains et 

jardins, vergers, forêts, équipements sportifs et de loisirs, friche) 

- Evolution de l’occupation du sol : destinée à l’habitat, aux activités économiques (artisanales, 

agricoles…), aux équipements publics 

- Densité (nombre de logements à l’hectare) 

- Emprise au sol (rapport de la surface au sol du bâtiment sur la surface de la parcelle) 

Ce suivi sera opéré à chaque DAACT et fera l’objet d’une synthèse annuelle. Il est en partie lié au suivi 

des objectifs de production de logements (voir ci-dessus). 

Protection des 

milieux naturels, 

de la biodiversité, 

des paysages et du 

patrimoine naturel 

➢ Pour chaque déclaration préalable pour suppression ou modification de l’alignement d’arbres ou 
d’une haie répertorié au titre de l’article L.151-23 du code de l’urbanisme :  
- Linéaire (mètres) et/ou nombre d’arbres supprimés  

1. - Mesures compensatoires retenues 
Ce suivi sera opéré à chaque DAACT à partir de l’approbation du PLU. 

➢ Respect de l’OAP n°3 : 

- superficie végétalisée 

- nombre d’arbres de haute tige plantés 

- flore et faune présentes sur le site. 

 

Enjeux 

environnementaux 
Indicateur  

Risques et 

nuisances 

➢ Respect des règles en zones inondables, des recommandations hors zones inondables (réhausse, vide-
sanitaire…) 

➢ Respect des préconisations en zones soumises aux aléas affaissements/effondrements, des 
recommandations en-dehors de ces zones d’aléas (étude géotechnique…) 
Ces suivis seront opérés à chaque autorisation d’urbanisme délivrée et DAACT s’y rapportant, à partir 

de l’approbation du PLU. 

➢ Recensement des conséquences des mouvements de terrain, le cas échéant (aléa retrait-gonflement 
des argiles, affaissement/effondrement, glissement de terrain) : caractéristiques du bien touché 
(localisation, date de construction, caractéristiques architecturales la cas échéant), dégâts 
occasionnés. 

➢ Nombre d’installations classées pour la protection de l’environnement (ICPE) et régime 
(autorisation/enregistrement/déclaration), dont évolution des carrières 
Ce suivi sera opéré 9 ans après l’approbation du PLU, à partir de la base de données nationale (voir 

état actuel en partie 6.2 du rapport de présentation) et des projets connus (extensions de carrières 

notamment). 

➢ Respect de l’OAP n°3 : 

- superficie végétalisée 

- nombre d’arbres de haute tige plantés permettant de faire écran visuel et acoustique. 

 



M o d i f i c a t i o n  n ° 1  d u  P L U  d e  C O R G O L O I N  –  N o t i c e  d e  p r é s e n t a t i o n  
 

B e r t h e t  L i o g i e r  C a u l f u t y  

 

79 

8.  Compatibilité de la modification avec les documents de rang 

supérieur   
 

 

La présente partie reprend les éléments exposés dans la partie 2 du rapport, et démontre la 

compatibilité du projet de modification avec ceux-ci. 

 

 

8.1 Compatibilité avec le SCoT des agglomérations de Beaune, Nuits-Saint-

Georges et Gevrey-Chambertin 

 

Le projet logistique visé par la modification du PLU s’inscrit dans les objectifs du SCoT concernant :  

- l’enjeu d’accueil de plateformes logistiques ; 

- la mobilisation, en premier lieu, du potentiel en renouvellement urbain au sein des ZA 

existantes, le projet consistant en la requalification d’une friche industrielle par démolition-

reconstruction ;  

- l’amélioration de la qualité des projets économiques, en terme d’intégration paysagère 

notamment. 

 

Le projet contribue à traiter la façade dégradée de ROCAMAT (démolition-reconstruction) et prend en 

compte le paysage, comme le projet de modification du PLU : 

- l’élévation de la hauteur de construction maximale autorisée reste limitée ; 

- des éléments végétaux en entrée et au sein de la ZA sont protégés dans le cadre de la 

modification ;  

- les mesures en faveur de la végétalisation favorisent l’intégration paysagère du projet. 

 

Au terme de l’étude d’impact patrimonial menée, le projet de modification n’aura pas d’incidence 

significative sur les Climats de Bourgogne et le paysage en général. 
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8.2 Compatibilité avec le PCAET intercommunal 

 

 

Axe Actions 
Compatibilité de la 

modification n°1 du PLU 

Axe 1 : EPCI et 

communes 

exemplaires 

2. Bâtiments, équipements, infrastructures 

publiques exemplaires  

→ Action n°2.1 : Améliorer l’efficacité 

énergétique et environnementale des 

équipements communautaires et des 

zones d’activités pour la Communauté de 

Communes (sensibilisation, exigences 

énergie-climat pour les nouveaux bâtiments, 

suivi des consommations…) 

Le projet relève de la 

réglementation en vigueur en 

terme de performance énergétique 

(notamment la RE2020 pour les 

bureaux), indépendante du PLU, 

et ambitionne de répondre aux 

exigences du référentiel « 

BREEAM Very Good ». 

La limitation de l’éclairage 

nocturne (mesure incitative 

inscrite dans l’OAP) participera de 

la réduction des consommations 

énergétiques. 

Axe 3. Développer 

l’économie locale en 

prenant appui sur le 

développement 

durable 

8. Accompagnement RSE et DD des 

entreprises et établissements 

→ Action n°8.1 : Favoriser l’émergence de 

programme RSE et DD pour les 

entreprises (sensibilisation,…) 

Cette action n’est pas directement 

liée au projet de modification. 

Axe 5. Bâti et 

Habitat 

15. Réviser et Mettre en œuvre de manière 

proactive le SCOT 

→ Action n°15.1 : Faire converger les 

documents d’urbanisme (SCOT, PLU, 

PLH) avec les enjeux de plan climat 

(gestion des formes urbaines, îlots de chaleurs 

éventuels, réduction des besoins de 

déplacements, limitation de l’artificialisation, 

développement des énergies renouvelables, 

niveaux de performances énergétiques à 

définir…) 

Le projet relève de la 

réglementation en vigueur en 

terme de performance énergétique 

(notamment la RE2020 pour les 

bureaux) et de développement 

des EnR (articles L.171-4 du CCH 

et L.111-19-1 du CU pour 

l’entrepôt et le parking), 

indépendante du PLU, et 

ambitionne de répondre aux 

exigences du référentiel « 

BREEAM Very Good ». 

 

Les enjeux de réduction des 

besoins de déplacements, de 

limitation de l’artificialisation sont 

difficilement intégrables au regard 

de la nature du projet envisagé. 
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Axe 7. Nouvelles 

énergies 

18. Orienter, cadrer, accompagner le 

développement ENR 

→ Action n°18.1 : Valider une charte 

d’orientation concernant les nouvelles 

énergies (concertation des acteurs du territoire, 

formaliser un cadastre solaire, notamment au 

niveau des toitures des entreprises…) 

20. Développer les énergies renouvelables 

→ Action n°20.1 : Participer au 

développement des énergies 

renouvelables (installer un méthaniseur, 

utiliser les surfaces importantes pour 

développer le photovoltaïque…) 

21. Impulser les innovations avec des 

nouveaux modèles économiques de 

production- consommation 

→ Action n°21.1 : Faire émerger des 

projets innovants (circuits énergétiques 

courts…) 

Le projet relève de la 

réglementation en vigueur en 

terme de développement des EnR 

(articles L.171-4 du CCH et L.111-

19-1 du CU pour l’entrepôt et le 

parking), indépendante du PLU. 

 

 

 

 

 

8.3 Compatibilité avec les objectifs de gestion du Bien inscrit au patrimoine 

mondial de l’UNESCO 

 

La compatibilité de la modification du PLU avec les enjeux et objectifs de gestion du site, est exposée 

au sein de l’étude paysagère et patrimoniale du présent dossier. 
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8.4 Compatibilité avec le Schéma Régional d’Aménagement, de Développement 

Durable et d’Egalité des Territoires (SRADDET) 

 

CHAPITRE 2 – Gestion économe de l’espace et habitat 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité) 

OBJECTIFS AUXQUELS LES 
REGLES SE RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

COMPATIBILITE DE LA 
MODIFICATION N°1 DU PLU 

Règle n°4 : définir les besoins de 
façon réaliste (Evitement), 
privilégier la requalification des 
espaces urbanisés avant extension 
(Réduction) et analyser le potentiel 
de compensation en cas d’extension 
(renaturation d’espaces artificialisés 
→ Compensation) 

I-1. Généraliser les démarches 
stratégiques de planification pour 
tendre vers un objectif de Zéro 
Artificialisation Nette (ZAN) à l’horizon 
2050 (objectif intermédiaire de -50% 
d’artificialisation des sols en 2035) par 
rapport à la consommation foncières 
des 10 dernières années. 

Le projet visé par la modification 
du PLU est un projet de 
requalification d’une friche 
industrielle au sein d’une ZA et ne 
génère aucune consommation 
foncière en extension. 

Règle n°5 : encadrer les zones de 
développement structurantes 
(habitat et activités ; ces zones 
structurantes sont définies par le 
document d’urbanisme et à minima 
sur les 3 niveaux de polarités 
régionales) par des dispositions 
favorisant le développement 
d’énergie renouvelable et l’offre de 
transports alternative à 
l’autosolisme (L.151-21 du code de 
l’urbanisme, labellisations…) 

I-1. Généraliser les démarches 
stratégiques de planification pour 
tendre vers un objectif de Zéro 
Artificialisation Nette (ZAN) à l’horizon 
2050 (objectif intermédiaire de -50% 
d’artificialisation des sols en 2035) par 
rapport à la consommation foncières 
des 10 dernières années. 
I-10. Réduire l’empreinte énergétique 
des mobilités 
I-11. Accélérer le déploiement des EnR 
en valorisant les ressources locales 

Le projet relève de la 
réglementation en vigueur en 
terme de performance 
énergétique (notamment la 
RE2020 pour les bureaux) et de 
développement des EnR (articles 
L.171-4 du CCH et L.111-19-1 du 
CU pour l’entrepôt et le parking), 
indépendante du PLU, et 
ambitionne de répondre aux 
exigences du référentiel « BREEAM 
Very Good ». 
 
 
Le futur bâtiment bénéficiera 
d’une situation privilégiée à côté 
de la gare. 

Règle n°7 : prendre des dispositions 
favorables à l’efficacité énergétique, 
aux énergies renouvelables 
(panneaux solaires au sein des ZA) et 
de récupération (chaleur fatale, 
biomasse, matériaux) et à la prise en 
compte de l’environnement pour les 
opérations de construction et de 
réhabilitation (conditionner 
l’ouverture à l’urbanisation de 
certains secteurs à l’intégration de 
performances énergétiques et 
environnementales renforcées, 
prendre en compte les 
fonctionnalités écologiques et 
paysagères et leur valeur ajoutée 
pour la qualité urbaine) 

I-7. Atteindre un parc de bâtiments 
performants énergétiquement et 
responsables en matière 
environnementale (notamment pour le 
résidentiel et le tertiaire) 
I-10. Réduire l’empreinte énergétique 
des mobilités 
I-14. Renouveler le modèle 
d’urbanisme pour une qualité urbaine 
durable 
 

Le projet relève de la 
réglementation en vigueur en 
terme de performance 
énergétique (notamment la 
RE2020 pour les bureaux) et de 
développement des EnR (articles 
L.171-4 du CCH et L.111-19-1 du 
CU pour l’entrepôt et le parking), 
indépendante du PLU, et 
ambitionne de répondre aux 
exigences du référentiel « BREEAM 
Very Good ». 
 
En outre, il protège certains 
éléments végétaux existants au 
titre de l’article L.151-23 du code 
de l’urbanisme, et impose une 
végétalisation arborée du site, et 
des aménagements pour la flore et 
la faune, favorisant l’intégration 
paysagère du futur bâtiment, la 
biodiversité. 
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CHAPITRE 3 – Intermodalité et développement des transports 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES 
REGLES SE RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

COMPATIBILITE DE LA 
MODIFICATION N°1 DU PLU 

Règle n°16 : identifier et prendre 
en compte les itinéraires du 
Réseau Routier d’Intérêt 
Régionale (RRIR) 

II-20. Adapter le réseau d’infrastructures 
aux enjeux de préservation de la qualité 
paysagère et environnementale et aux 
besoins des usagers 

La RD974 est identifiée au sein du 
RRIR. Elle constitue l’axe qui sera 
emprunté par les poids-lourds 
pour accéder au bâtiment 
logistique mais n’est pas 
directement concernée par le 
projet de modification. 

 

CHAPITRE 4 – Climat – air – énergie 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES 
REGLES SE RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

COMPATIBILITE DE LA 
MODIFICATION N°1 DU PLU 

Règle n°18 : s’assurer de la 
disponibilité de la ressource en eau 
dans la définition des stratégies de 
développement en compatibilité 
avec les territoires voisins 
(conditionner l’ouverture à 
l’urbanisation à la disponibilité de la 
ressource en eau), et de la 
préservation des ressources 
stratégiques pour l’AEP. Demander 
que soit intégrée systématiquement 
dans les projets d’aménagement 
une gestion économe de l’eau. 

I-4. Préserver la qualité des eaux et la 
gérer de manière économe 
I-8. Anticiper et accompagner les 
mutations nécessaires à l’adaptation au 
changement climatique → neutralité 
carbone à l’horizon 2050, prévenir et 
s’adapter aux risques 

Le site, déjà urbanisé, est 
raccordé aux réseaux d’adduction 
en eau potable, et 
d’assainissement des eaux usées 
et pluviales (réseaux séparatifs). 
Les conditions de raccordement 
aux différents réseaux sont 
données par le règlement de la 
zone UX. 
Les besoins en eau potable et 
rejets d’eau usées seront limités 
aux bureaux du site et locaux 
sociaux.  

Règle n°20 : dans la limite de leurs 
compétences, les documents 
d’urbanisme fixent des objectifs au 
regard des PCAET existants sur leur 
périmètre 

I-1. Généraliser les démarches 
stratégiques de planification pour tendre 
vers un objectif de Zéro Artificialisation 
Nette (ZAN) à l’horizon 2050 (objectif 
intermédiaire de -50% d’artificialisation 
des sols en 2035) par rapport à la 
consommation foncières des 10 
dernières années. 
I-2. Couvrir le territoire régional par des 
démarches de transition énergétique à 
l’horizon 2050 

Voir partie 6.2 ci-dessus. 

 

CHAPITRE 5 – Biodiversité 

 

REGLES 
(rapport de compatibilité)  

OBJECTIFS AUXQUELS LES 
REGLES SE RAPPORTENT 

(rapport de prise en compte) 

COMPATIBILITE DE LA 
MODIFICATION N°1 DU PLU 

Règle n°25 : traiter la question de 
la pollution lumineuse à travers la 
trame noire 

I-16. Placer la biodiversité au cœur de 
l’aménagement : au sein des PADD, des 
projets d’aménagement 
I-17. Préserver et restaurer les continuités 
écologiques 
III-33. Préserver et restaurer les 
continuités écologiques au-delà du 
territoire régional 

Le projet de modification intègre 
des orientations (incitatives) en 
faveur de la limitation de 
l’éclairage artificiel. 
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Conclusion 
 

 

Le projet de modification n°1 du PLU de Corgoloin conduit à une adaptation du règlement (graphique 

et littéral) et l’élaboration d’une OAP pour : 

- augmenter la hauteur de construction maximale autorisée, dans la zone UX correspondant à 

l’ancien site ROCAMAT, en centre-bourg, afin de permettre l’implantation d’un bâtiment 

logistique ; 

- faciliter l’intégration paysagère du futur bâtiment, notamment au regard des Climats de 

Bourgogne ; 

- limiter les nuisances visuelles et sonores pour les riverains ; 

- favoriser le maintien de la biodiversité sur le site concerné. 

  

Cette modification est compatible avec le PADD, mais conduit à une majoration potentielle des 

possibilités de construction de plus de 20% en zone UX ; la procédure de modification se justifie donc.  
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Il est rappelé que la présente étude est attachée à l’évaluation environnementale de la procédure de 

modification n°1 du PLU, et non au projet logistique envisagé sur le secteur concerné par la 

modification. 
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1 PAYSAGE  

 

1.1 LE GRAND PAYSAGE 
 

Le site visé par la modification n°1 du PLU, prend place à l’Est du bourg de Corgoloin, duquel il est séparé par la voie 

ferrée reliant Paris à Lyon. Son positionnement permettait l’acheminement par train des pierres extraites au sein des 

carrières locales, puis taillées au sein de l’ancienne usine ROCAMAT. 

 

La voie ferrée constitue un axe majeur de traversée et de découverte de Corgoloin, et plus largement, du territoire 

des côtes de Nuits et de Beaune, au même titre que la Route Départementale 974 à l’Ouest, et l’Autoroute 31 à l’Est. 

Ce territoire, situé à la jonction avec la Plaine de Saône, est dominé par le vignoble, les carrières, et la plaine 

cultivée. La commune a une position centrale dans le vignoble bourguignon et délimite la Côte de Nuits de la Côte de 

Beaune. 

 

Les enjeux paysagers sont sensibles, en lien avec le 

positionnement du site en bordure d’un axe de déplacement 

majeur, au contact de l’enveloppe villageoise de Corgoloin, et 

ses co-visibilités avec le coteau viticole inscrit au 

patrimoine mondial de l’UNESCO (voir suite).   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En cohérence avec l’article L.101-2 du code de l’urbanisme, l’action des collectivités publiques en matière 

d’urbanisme ambitionne notamment d’atteindre l’objectif de qualité urbaine, architecturale et paysagère. 

 

Le site étudié se localise, dans l’Atlas des Paysages de la Côte-d’Or (2010), à l’interface entre l’unité paysagère dite 

de « la plaine méridionale » et l’unité paysagère dite de « la Côte de Nuits ».  

La première unité est caractérisée par des paysages plats et lumineux, façonnée par la tradition monastique, avec un 

dialogue entre la géométrie des grandes cultures et la présence massive de la forêt de Cîteaux.  

L’unité paysagère dite de « la Côte de Nuits », à la renommée internationale, offre, sur un coteau en bande étroite 

qu’a modelé l’activité humaine, une succession de domaines viticoles aux appellations prestigieuses. Les carrières de 

Comblanchien la séparent de la Côte de Beaune. 

 

Ces entités paysagères présentent un certain nombre de menaces et vulnérabilité, qui suivent. 

 

Les enjeux paysagers y sont très forts, tant en vue proche que lointaine. La qualité paysagère de ce terroir doit être 

préservée : points et axes de vue, abords des voies et limites de parcelles, constructions, signalétique...  

Les espaces proches de Beaune, Nuits et Dijon, sont soumis à la plus forte pression (facilité d’accès et proximité 

prestigieuse de la Côte) et sont particulièrement sensibles. Les vues sur et depuis la Côte sont à étudier. Il s’agit de 

maîtriser cette évolution et d’utiliser la construction de nouveaux quartiers pour densifier et organiser le tissu urbain. 

La pression urbaine est particulièrement prononcée et peut menacer la qualité de première vitrine sur la Côte depuis 

les grands axes (route, voie ferrée, autoroute).  

 

Le contraste entre ces deux grandes unités est saisissant, l’une qui traduit l’expression soignée de traditions 

millénaires, et la seconde qui se marginalise et se banalise depuis les dernières décennies par les constructions 

industrielles ou les opérations d’habitat, plus ou moins ordonnancées. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Extrait de l’Atlas des Paysages de la Côte d’Or (2010) 

 

En outre, des enjeux paysagers plus spécifiques à Corgoloin et aux villages qui lui sont limitrophes, sont identifiés. 

 

Une étude menée dans le cadre du Plan Paysage du bassin carrier de Comblanchien a été établie en 2015-

2016, pour une prise de conscience des points forts, points faibles et enjeux des carrières, avec plusieurs 

thématiques et pistes de projets.  

 

Dans ce cadre, Corgoloin est concernée par : 

- la mise en valeur de l’entrée Nord du village (sur la RD974) par réhabilitation de l’ancien bâtiment ROCAMAT 

(effectuée à ce jour) ; 

- la création d’un belvédère sur le cavalier de carrière de ROCAMAT, avec une liaison piétonne jusqu’à 

Comblanchien. 

 

8. La plaine méridionale 

10. La côte de Nuits 

11. La côte de Beaune 

12. Les Hautes Côtes 
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Les deux cavaliers (terrils) de carrière marquent fortement le paysage de Corgoloin : ils témoignent de l’activité 

d’extraction historique de la commune, sur la Côte, mais tout en masquant le front de taille actuel. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue sur les deux cavaliers de carrière depuis la voie romaine 

Ils masquent le front de taille de Corgoloin ; celui de Comblanchien est visible en arrière-plan 

 

 

En février 2024, POLYCOR, exploitant de la carrière à Corgoloin, a indiqué être en attente du nouvel arrêté 

préfectoral intégrant le projet de belvédère. Un fois celui-ci reçu, les travaux concernant le belvédère et les accès à 

celui-ci seront réalisés dans les 5 années qui suivront. 

 

Le SCoT, dont la révision a été approuvée le 28 juin 2023, identifie plusieurs enjeux paysagers sur la commune. En 

lien avec le projet de modification du PLU, et la présente étude ; on peut citer (voir aussi partie 1.2) : 

- la préservation du site UNESCO (le SCoT constituant le document central et opérationnel du plan de gestion 

du Bien UNESCO) ; 

- les fenêtres paysagères Est-Ouest offertes par les espaces agricoles et viticoles de part et d’autre de la 

RD974, de la voie romaine et de l’autoroute, axes routiers et touristiques majeurs, mais aussi de la voie 

ferrée ; 

- l’intégration de la silhouette bâtie jugée peu qualitative de la Zone d’Activités de La Varenne. 

 

Le PLU de Corgoloin, approuvé le 21 avril 2021, s’attache, dans la limite des possibilités offertes par le code de 

l’urbanisme, à préserver et mettre en valeur ces qualités paysagères de la commune, via : 

- la limitation de l’étalement urbain et du mitage, avec des zones urbaines et à urbaniser délimitées au plus 

près des besoins, et des zones agricoles ou naturelles inconstructibles définies sur le reste du territoire ;  

- des règles et orientations favorisant l’intégration paysagère et architecturale des constructions. 

 

Le classement UNESCO des Climats de Bourgogne, la position du site visé par la modification du PLU, la nature et 

l’ampleur du projet envisagé, le tout dans le grand paysage de la Côte, multiplient les attentes en matière de qualité 

d’insertion paysagère du projet qui sera permis par le PLU modifié. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 

Extrait de la carte des qualités paysagères et patrimoniales du DOO du SCoT 
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1.2 LE PAYSAGE A L’ECHELLE DU SITE 
 

Contexte urbain 

 

Le secteur visé par la modification n°1 du PLU, actuellement bâti, occupe une surface de plus de 6 ha partiellement 

bâtie, enserrée au sein du tissu urbanisé existant. 

 

A l’Ouest de la voie ferrée, le bourg de Corgoloin se compose d’habitations anciennes au Sud (rue de la Gare), de 

quartiers pavillonnaires plus récents (années 1990) voire très récents (Le Saussy) au Nord, et d’équipements tels que 

l’église inscrite au titre des monuments historiques, la mairie, la gare et leurs parkings et aménagement attenants. 

Un enjeu de proximité du site aux habitations est donc relevé. 

 

A l’Est du site, s’est développée la Zone d’Activités de la Varenne. 

 

Au Nord, le site est bordé par la RD2 qui la sépare du Château de la Chaume et d’un ensemble bâti composé d’un 

domaine viticole et de logements. Au Sud prend place un poste électrique (emprise SNCF). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cartes du contexte urbain - Source : BLC 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Seule la RD2, puis la rue de la Varenne, permettent d’accéder au site. 

 

De fait, le site a une situation d’entrée de village depuis l’Est, mais une entrée secondaire, voire très secondaire. 
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Morphologie bâtie 

 

A l’Ouest du site, l’habitat ancien, ainsi que la gare, se composent généralement de 2 niveaux, avec ou sans 

combles, et les pavillons plus récents, d’un seul niveau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Habitat ancien et récent faisant face au site (rue de la Gare / rue des Maisons rouges et en arrière de celle-ci) - Source : BLC 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les bâtiments d’activités à l’Est, sont pour la plupart d’une hauteur modeste ; la construction en entrée de Zone 

d’Activités (société PRELUD) est la plus haute (en haut à gauche parmi les photographies ci-dessous). Ils sont tous 

revêtus d’un bardage métallique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Bâtiments existants à l’Est de la ZA de La Varenne - Source : BLC 
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Trame verte  

 

Le site, bâti et inscrit dans un contexte urbanisé, présente une trame végétale peu développée, mais à l’intérêt fort. 

 

Le boisement au Nord, contribue en effet à masquer ce site industriel localisé en contrebas de la RD2 et en entrée de 

village. De plus, sa présence « répond » au vaste boisement existant au pourtour du château de La Chaume. 

 

La végétation présente en entrée de la ZA et de part et d’autre de la rue de la Varenne (érables, thuyas), contribue 

aussi à l’intégration paysagère de l’ancienne usine ROCAMAT et des autres bâtiments de la ZA. En bordure Est, cette 

végétation prend place sur un merlon le long de la rue de la Varenne. 

 

La végétation en bordure de la voie ferrée est peu présente (haies arbustives côté Est) ou absente (côté Ouest) ; un 

enjeu existe donc à ce niveau, dans la limite des servitudes applicables aux abords de la voie. 

 

A l’Ouest, du site, sur le bourg, la trame verte est présente, au sein des jardins arborés des habitations et des 

aménagements paysagers au pourtour de la gare. A l’Est, la trame verte est essentiellement agricole / cultivée.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Trame verte - Source : Google Satellite et photographies BLC 

 

 

 

 

Les composantes du site 

 

Comme indiqué en supra, le site est uniquement accessible par la RD2, puis par la rue de la Varenne ; cette dernière 

offre un accès Nord, Sud-Est et Ouest, par contournement. 

 

La friche industrielle de ROCAMAT d’une surface de 6,3 ha environ, se compose : 

 

• des bâtiments de l’usine et de ses annexes d’une emprise totale de 8 400 m² environ, avec une hauteur 

mesurée de 9 mètres maximum au faîtage ; l’ensemble est assez hétérogène, avec des bâtiments principaux 

(usine) composés d’une toiture métallique de faible pente, de façades habillées d’un bardage métallique pour 

partie, et de bâtiments secondaires (bureaux) à l’architecture plus commune ; 

• d’une habitation enserrée entre la voie ferrée et l’usine, intégrée au projet (rachetée) ; 

• de plusieurs bassins de décantation dont certains sont en eaux (au Sud et à l’Ouest) et d’autres asséchés 

(les 3 bassins au Nord) ; 

• d’aires de manœuvre et de stockage de pierres sur une surface de 31 700 m² environ. 

 

Le reste du site est occupé par les boisements susmentionnés. 

 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 9/115 
 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

  



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 10/115 
 

Les vues sur le site 

 

Afin d’appréhender les enjeux soulevés et facteurs affectant le paysage et par la même occasion les Climats de 

Bourgogne, une analyse des perceptions du site depuis les différents espaces à enjeux sur le territoire communal et 

ses périphéries est développée au sein de cette étude d’impact patrimonial. Ces espaces sont les suivants. 

 

La côte, qui s’étend de la RD974 à une altitude de 245 mètres environ, jusqu’à 315 mètres environ sur le territoire 

communal, en limite avec Magny-lès-Villers, témoigne des deux activités historiques présentes sur le secteur : la 

vigne et l’exploitation de carrière. La vigne, qui occupe environ 70% de cet espace, est classée en AOC « Côte de 

Nuits villages » et au patrimoine mondial de l’UNESCO (tout l’espace de la côte à la voie ferrée est classé en zone 

centrale des Climats - voir partie 3). Elle entoure la carrière, qui n’est pas ou peu visible dans le paysage 

(contrairement à celle de Comblanchien, bien plus vaste et plus marquée), grâce aux espaces boisés qui l’entourent, 

et aux deux cavaliers (terrils) de carrière sur lesquels la nature reprend peu à peu ses droits. 

 

Depuis la côte qui surplombe le village, le site visé par la modification du PLU est naturellement visible, toutefois 

uniquement « en-dessous » de la carrière. 

 

Les axes de découverte du territoire : la voie ferrée, la route départementale 974, l’autoroute A31, 

ainsi que la voie romaine. 

 

Ces axes offrent des fenêtres paysagères sur la côte à l’Ouest, et la plaine à l’Est. Le SCoT, qui constitue l’un des 

outils de protection et de mise en valeur du site UNESCO, prescrit que ces champs visuels restent dégagés, et que 

les franges urbaines perceptibles depuis ces axes, fassent l’objet d’un soin particulier. Les hauteurs bâties doivent 

être maitrisées. 

 

La RD974, située en pied de côte et en surplomb du bourg de Corgoloin, aux abords faiblement urbanisée, offre des 

vues sur la côte et le village de Corgoloin. Le site visé par la modification du PLU est perceptible depuis cet axe, 

surtout en entrant sur le territoire communal depuis Comblanchien, après avoir dépassé les espaces d’activités 

économiques des deux communes. 

 

Le site borde la voie ferrée (qui marque la limite Est de la zone centrale des Climats sur la commune) et la halte 

ferroviaire de Corgoloin à l’Est ; les voyageurs perçoivent bien le site, surtout en cas d’arrêt sur la commune, mais 

pas en amont, au Nord comme au Sud. En revanche, les vues sur la côte à l’Ouest, sont ouvertes. 

 

L’A31 offre des vues élargies sur la côte : en traversant Corgoloin, on peut voir, du Nord au Sud, la côte de 

Prémeaux-Prissey, celle de Comblanchien avec ses carrières, celle de Corgoloin avec le Mont Saint-Victor (commune 

de Villers-la-Faye) en arrière-plan, jusqu’à la montagne de Corton (communes d’Aloxe-Corton, Ladoix-Serrigny et 

Pernand-Vergelesses). Les bourgs de Prémeaux, Comblanchien et Corgoloin sont perceptibles, ainsi que le hameau 

de Prissey. A Corgoloin, seule la façade de la Zone d’activités de la Varenne, formée par les bâtiments existants à 

l’Est du site, est visible ; le SCoT demande d’intégrer cette « silhouette urbaine peu qualitative ». Le site est peu 

perceptible, à l’arrière de ces bâtiments existants. Toutefois, la végétation bordant l’autoroute masque en partie ces 

vues. 

 

La voie romaine constitue un dernier axe important traversant le territoire, bien que peu utilisée par les véhicules 

motorisés. Elle est, en effet, le support de la véloroute « Voie des vignes » que le Département aménage entre 

Beaune et Dijon. Itinéraire de découverte des Climats de Bourgogne, son intérêt est culturel et touristique. 

 

La morphologie du bourg de Corgoloin – notamment la compacité du bourg ancien structuré autour de la Grande 

rue - et la présence du végétal contribuent à masquer le site actuel, qui n’est perceptible qu’à ses abords immédiats, 

au niveau de la gare, et à proximité (impasse de la Truode). 

 

Enfin, au niveau du hameau de Cussigny, le site n’est pas perceptible depuis l’axe principal que constitue la RD2, 

mais il l’est depuis les abords du château, inscrit au titre des monuments historiques (et en partie détruit par un 

incendie). L’éloignement du hameau de Moux, et la topographie des lieux, rend le bourg de Corgoloin – dont le site 

– non visible depuis cet écart bâti, qui comporte le manoir, également inscrit au titre des monuments historiques. 

 

 

La plupart des vues sont issues de GoogleEarth ; les autres sont des photographies BLC ou Hudson Development 

réalisées en 2024, en particulier les vues les plus significatives. La source est spécifiée. 
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Cavalier de carrière 

Depuis la Côte 

 

Vue n°1 : depuis la Côte au-dessus de la carrière (masquée, à gauche, par la végétation), commence à s’ouvrir la 

vue sur la plaine de Saône. Le premier plan est toutefois dominé par les vignes et les bosquets présents à gauche de 

la route. Le village de Corgoloin est masqué par cette végétation, ainsi que l’un des cavaliers de carrière qui 

marquent le paysage de la commune, lorsqu’on regarde la côte depuis la plaine. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°1 : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), sur la limite entre Corgoloin et Magny-lès-Villers  
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Vue n°2 : en aval de la carrière, la vue s’ouvre plus largement sur la plaine de Saône et le village de Corgoloin, 

dont la silhouette n’est pas marquée, au bénéfice d’une végétation relativement développée. Seules les 

constructions bordant la RD974 et quelques-unes le long de la voie romaine sont visibles ; le clocher de l’église 

ne pointe pas. On distingue que l’urbanisation s’arrête, côté Nord, à la RD2. Les hameaux ne sont pas visibles. 

Le site visé par la modification n°1 du PLU, est un peu perceptible derrière la végétation. Les espaces forestiers 

de la plaine dominent en toile de fond. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°2 : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°2 zoomée :  

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
Vue n°2 zoomée : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 2024)  

Site 
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Site 

Vue n°3 : depuis le chemin rural n°13 situé sous la carrière (donnant accès au CR n°14, support de chemin de 

randonnée – voir aussi vue 4), la silhouette du village n’est pas mieux perceptible, mais on distingue bien les 

quartiers les plus récents, côté Nord, délimités par la RD2. Le site est peu perceptible en arrière-plan, comme en 

vue 2. En dessous de la RD974, la vigne laisse place, en partie, à des champs cultivés. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°3 : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 
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Vue n°3 zoomée : les bâtiments actuels de l’usine ROCAMAT sont en partie perceptibles. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°3 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 
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Vue n°4 : le site est perceptible en arrière-plan des habitations bordant la RD974 et du village. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°4 : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°4 zoomée : les bâtiments actuels de l’usine ROCAMAT et de la Zone d’Activités de La Varenne sont en 

partie perceptibles. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Vue n°4 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024)  
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Vue n°4 bis : depuis le futur belvédère, à près de 300 mètres d’altitude, le premier plan est marqué par le 

nouveau bâtiment situé en contrebas (zone 1AUX du PLU) et la RD974. Les quartiers pavillonnaires arrêtés par 

la RD2, sont bien identifiables dans leur intégralité, tout comme le boisement de La Chaume. Le site ROCAMAT 

est bien visible : on distingue les bâtiments et la végétation qui le borde. On aperçoit au loin le hameau de 

Cussigny et la ferme de la Truode, dont un hangar, ainsi que le hangar existant en entrée de la ZA de La 

Varenne, sont repérables par la brillance de leur toiture.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°4bis : depuis la côte, sur le cavalier concerné par un projet de belvédère (source : POLYCOR) 
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Vue n°4 bis zoomée : le site ROCAMAT est bien visible : on distingue les bâtiments et la végétation qui le borde.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°4bis zoomée : depuis la côte, sur le cavalier concerné par un projet de belvédère (source : POLYCOR) 
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Depuis la RD974  
 

Vue n°5 : une fois passée les espaces d’activités agglomérés de Comblanchien et Corgoloin, l’entrée Nord du 
territoire communal offre, côté Est, une vue sur la partie Nord du bourg, délimitée par la RD2. Le site est visible en 

arrière-plan des habitations. Le boisement du château de la Chaume est prégnant dans le paysage (à gauche). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Vue n°5 : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Vue n°5 zoomée : les bâtiments ROCAMAT ne se distinguent pas. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
Vue n°5 zoomée : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Site 

Vue n°6 : la RD2, qui semble s’enfoncer dans le bois en arrière-plan, permet d’accéder au site et à la Zone 

d’Activités de La Varenne. Le site est plus proche, mais reste peu perceptible. L’usine ROCAMAT n’est pas 

visible. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°6 : depuis la RD974, au droit de la RD2 
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Vue n°6 zoomée : les bâtiments ROCAMAT ne se distinguent pas. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°6 zoomée : depuis la RD974, au droit de la RD2 

  

Site 



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 25/115 
 

Vue n°7 : au droit du village, les bâtiments actuels du site sont masqués par les constructions et la végétation 

existantes, même quand les arbres sont nus. Le bois du château de la Chaume tient également une place importante 

en arrière-plan. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Vue n°7 : depuis la RD974, au droit du village et du site 
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Vue n°8 : depuis l’entrée Sud du territoire communal, en provenance de Ladoix-Serrigny, le village est peu 

perceptible, du fait de la topographie de la route. Sont essentiellement visibles, le local des pompiers, ainsi que les 
éclairages du terrain de sport de la commune. Le site n’est pas visible. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°8 : depuis la RD974, en entrée Sud du territoire communal de Corgoloin 
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Depuis la voie ferrée, la voie romaine, le bourg et ses périphéries (dont entrées de village)  
 

Vue n°9 : le site n’est pas visible depuis l’entrée Nord du bourg, sur l’axe relativement passant que constitue la 

RD2 ; il se situe à plus de 600 mètres à vol d’oiseau, derrière les lotissements des Platanes et des Peupliers 

datant des années 60-70 (visibles ci-dessous) et le récent lotissement du Saussy. En arrière-plan et derrière la 

voie ferrée, sur la gauche, on distingue les bâtiments du domaine du château de la Chaume. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°9 : depuis la RD2, en entrée Nord du bourg (aggloméré) 
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Vue n°10 : la topographie de la RD20F (axe peu fréquenté qui passe au-dessus de la voie ferrée avant de 

redescendre vers la gare, de l’autre côté) et la végétation dense (notamment le boisement du château de la 

Chaume, sur la gauche), rendent le site invisible.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°10 : depuis la RD20F (rue des Maisons rouges) en venant de Comblanchien 
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Vue n°11 : ici, la topographie de la route, avec le pont, rend le site bordant la voie ferrée, bien visible. La 

végétation contribue toutefois à son intégration paysagère. Cette vue permet de mesurer la proximité des 

habitations par rapport au site. Au loin, trône la halte ferroviaire et sur la droite, l’église est également 

perceptible. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°11 : au droit du site, depuis la RD20F au croisement avec la RD2 (pont sur la voie ferrée) 

Usine  Gare  

Eglise  
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Vue n°12 : le site n’est pas visible depuis cet axe peu fréquenté se situant en surplomb de la voie ferrée (un 

pont la franchit sur la voie à droite). La végétation masque la vue sur la plaine ; en revanche, la côte et ses 

carrières (site de Comblanchien) sont visibles à gauche. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°12 : depuis la RD20F (rue de la Bretonnière) en venant de Ladoix-Serrigny 
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Boisement du château de la Chaume Site 

 

Vue n°13 : depuis la Grande rue, axe principal historique de Corgoloin, le site, éloigné de plus de 900 mètres, 

n’est pas visible. L’implantation et la compacité du bâti le long de cet axe, ainsi que la densité de la végétation, 

masquent l’arrière-plan bâti, y compris l’église (qui, en plus, n’est pas implanté dans l’axe) ; seules les premières 

habitations du bourg sont visibles. Le boisement du château de la Chaume est toujours prégnant en arrière-

plan. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°13 : depuis la Grande rue en provenance de la RD974 (photographie BLC) 
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Vue n°14 (voie romaine) : malgré une densité des constructions faible sur cet axe visuel entre la voie romaine 

et la voie ferrée le site n’est pas visible en arrière-plan (derrière les constructions visibles, prend place un vaste 

champ, puis de nouvelles constructions). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°14 : depuis la voie romaine, au sein du bourg 
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Vue n°15 : l’église, inscrite au titre des Monuments historiques, ne se dévoile entièrement qu’un peu avant 

l’école, et parait « fermer » la Grande rue, qui se courbe vers la droite. L’implantation et la compacité du bâti 

restreignent le champ visuel, focalisé sur l’église. Le site n’est pas visible. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°15 : depuis la Grande rue au centre-bourg, à hauteur de l’école 
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Vue n°16 : Le site se découvre en arrivant sur la place occupée par le monument aux morts, le parking de la 

gare, et les espaces récréatifs paysagés associés (terrain de boule, kiosque, mobilier urbain). Derrière la halte 

ferroviaire, la voie ferrée reste discrète. Des murs en gabions la séparent du site ROCAMAT au sein duquel on 

repère bien l’habitation bordant le site, une des annexes de l’usine sur l’avant (bureaux), le portique de 

manutention, et les bâtiments de l’usine en arrière. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°17 : ce point de vue donne à voir le volume global de l’usine, avec le bâtiment plus ancien à l’enseigne 

du groupe, et le bâtiment plus récent à droite. Prend également place une habitation à partir de laquelle, les 

murs en gabions (non visibles ici) laissent place à une haie arbustive en bordure de voie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°17 :  depuis la rue de la Gare, au droit du site   

Habitation 
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Vue n°18 : cet axe peu fréquenté est accessible par la RD2 et se termine en impasse au niveau de la voie 

ferrée ; il accueille quelques habitations et donne, au premier plan, sur le poste électrique (derrière lequel se 

cache la gare), et en second plan, sur les pylônes / lignes électriques, et le site ROCAMAT, bien délimité par la 

haie d’érables et de thuyas (à droite). La vue est donc déjà impactée à plusieurs titres, mais comporte peu 

d’enjeu. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
Vue n°18 : depuis l’impasse de la Truode (photographie BLC) 
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Vue n°19 : ce point de vue constitue une entrée de village, qui longe ce dernier plutôt qu’elle ne le traverse. 

Seule une partie de l’usine est visible en arrière-plan, le reste étant masqué par le bâtiment en entrée de zone. 

Toutefois, le site visé par la modification, bien qu’en partie inconstructible, se prolonge jusqu’au pont. Le 

boisement et les thuyas forment un écran visuel. La Côte se devine à peine. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°19 :  depuis la RD2 en entrée Est du village  

Usine 
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Depuis l’autoroute A31  

Vue illustrative : l’A31 offre, furtivement, en période hivernale, une vue sur la frange Est du bourg de Corgoloin 

(délimité par le boisement du château de la Chaume au Nord, la végétation du parc impasse de la Truode), sur la 

côte en arrière-plan (la carrière de Corgoloin est masquée par les cavaliers de carrière), la mythique montagne de 
Corton et sur le Mont Saint-Victor (commune de Villers-la-Faye). Les multiples lignes électriques impactent le 
paysage. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue illustrative : depuis l’autoroute A31, à hauteur du site (en février) – photographie BLC 
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Vue illustrative bis : hors période hivernale, la végétation bordant l’autoroute masque le champ visuel. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Vue illustrative : depuis l’autoroute A31, à hauteur du site (en août) 
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Vue illustrative zoomée : la frange Est du bourg de Corgoloin visible, laisse essentiellement à voir les bâtiments 

d’activités existants sur la ZA de la Varenne ; l’usine ROCAMAT prend place en arrière de ceux-ci, à 800 mètres, et 

est peu perceptible. La haie de thuyas bordant le site au Sud-Est, les infrastructures électriques en partie masquées 
par une haie du mêle type, et l’entrée de la ZA, marquent le paysage. Les autres constructions du bourg ressortent 

un peu, au Sud (à gauche), dont l’église, qui reste toutefois difficilement perceptible (voir vue page suivante). La vue 
sur la côte est dégagée (en hiver), grâce à des hauteurs bâties maitrisées. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue illustrative zoomée : depuis l’autoroute A31, à hauteur du site (en février) 

  

Pylônes au niveau 

du poste électrique 

Boisement de La 

Chaume 

Emprise du site 

(derrière les bâtiments 

d’activités existants) 

Entrée de la ZA 

Usine ROCAMAT  

Eglise 
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Vue n°20 : Cette vue prise depuis le chemin de la Truode, correspond à celle prise depuis l’autoroute A31, mais de 

façon sécurisée. Cette vue laisse essentiellement à voir les bâtiments d’activités existants sur la ZA de la Varenne ; 

l’usine ROCAMAT prend place en arrière de ceux-ci, et est peu perceptible. La haie de thuyas bordant le site au Sud-

Est, les superstructures électriques et de télécommunication, et l’entrée de la ZA, marquent le paysage. Les autres 
constructions du bourg ressortent un peu, au Sud (à gauche), mais l’église n’est pas visible (masquée par la 

végétation). La vue sur la côte est dégagée (en hiver), grâce à des hauteurs bâties maitrisées. Depuis l’autoroute, 
cette vue est furtive et ne s’offre véritablement qu’en période hivernale, quand la végétation qui la borde est nue.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°20 : depuis le chemin de la Truode (à 140 m à l’Ouest de l’autoroute A1), à hauteur du site (source : Hudson Development, 
mai 2024) 
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Depuis les hameaux de Cussigny et de Moux 

 

Vue n°21 : depuis les abords de Cussigny, le village de Corgoloin et une partie de sa côte, sont masqués par la 

trame végétale existante de part et d’autre de la RD2, avant de franchir l’autoroute. La vue est ouverte, à 

droite, sur le village de Comblanchien, sa côte et sa carrière.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°21 : sur la RD2, à hauteur de Cussigny (le hameau est dos à la vue) 
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Vue n°22 : depuis les abords du château de Cussigny, la partie Est de la Zone d’Activités est perceptible ; on 
distingue le bâtiment le plus haut et les thuyas en entrée, mais pas l’usine ROCAMAT.  

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°22 : à côté du château de Cussigny (son parc se situe sur la droite) 

  

Site 
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Vue n°23 : ce point de vue est situé sur un autre versant, le hameau de Moux étant implanté sur une butte. La 

végétation restreint la vue et la focalise sur le manoir équivocal, inscrit au titre des Monuments historiques. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°23 : sur la RD2, à l’Est du hameau de Moux 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°20 : depuis la RD 906, vue vers le Nord avant le rond-point avec la rocade 
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Carte de synthèse de visibilité du site 

 

  

 

 

  

Concernant les vues sur le site, les enjeux 

sont forts surtout sur le bourg au droit du 

site, du fait de la proximité d’habitations et 

des espaces publics à l’Ouest de la voie 

ferrée, et de la co-visibilité avec l’église. 

Aucun enjeu n’est relevé au niveau des 

autres parties du bourg, notamment la 

Grande rue et la voie romaine. 

 

Par rapport à la Côte et à la RD974, les 

enjeux restent limités, en raison de 

l’éloignement du site et de la trame végétale 

du village ; le site est difficilement 

identifiable ; c’est la présence du boisement 

de la Chaume qui permet de le localiser. Les 

enjeux sont toutefois plus importants au 

niveau du cavalier de carrière Nord, en 

particulier avec le projet de belvédère. 

 

Les enjeux sont réels depuis l’autoroute, qui 

offre un large panorama sur un paysage 

marqué par la côte viticole, ne devant pas 

être perturbé par un élément marquant au 

premier plan. Toutefois, ce panorama est 

furtif. 

 

Le site est visible depuis le château de 

Cussigny, mais les enjeux sont limités, du 

fait de son éloignement.  

 

Les entrées de village ne constituent pas un 

enjeu, sauf à l’Est, qui donne à voir le site, 

mais pas le village et très peu la Côte. 
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Les vues au sein du site 

 

Le site - contraint par sa situation enserrée entre la voie ferrée, la RD2 et la rue de La Varenne – offre peu de vues 
sur le paysage lointain. Néanmoins, le bourg, dont l’église, sont visibles, constituant un enjeu. 
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Vue n°24 : l’entrée Nord du site, donne sur la partie de l’usine la plus ancienne, et le boisement Nord (à droite). 

Seules quelques habitations du bourg sont visibles en arrière-plan ; la Côte se devine à peine. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Vue n°24 : depuis l’entrée Nord – rue de la Varenne 
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Vue n°25 : la vue sur cette aire de manœuvre est ici fermée, par l’usine à droite et le merlon à paysager à 

gauche et au fond. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
Vue n°25 : depuis la sortie Nord – rue de la Varenne 

  



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 49/115 
 

Vue n°26 : l’usine n’est que très partiellement visible, le merlon planté de thuyas masquant la vue. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°26 : depuis l’entrée Est – rue de la Varenne 
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Vue n°27 : ici encore, cette vue externe au site est fermée. Les autres bâtiments d’activités de la ZA sont 

masqués par la haie de thuyas. On aperçoit la plaine agricole à droite. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Vue n°27 : depuis le Sud - rue de la Varenne 
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Vue n°28 : la vue est fermée par la clôture en gabions séparant le site de la voie ferrée, puis par l’ensemble des 

bâtiments sur site : habitation au fond, bâtiment de bureaux, usine. Le boisement Nord du site est visible en 

arrière-plan. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
Vue n°28 : depuis l’entrée Sud du site – rue de la Varenne 
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Vue n°29 : la vue est fermée par les bâtiments existants, ainsi que les thuyas qui bordent les installations 

électriques, visibles au fond. A droite, on aperçoit la gare. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Vue n°29 : depuis l’Ouest du site – contre la voie ferrée  
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Vue n°30 : la vue est fermée par l’habitation, l’usine et le bâtiment de bureaux. Le boisement Nord du site est 

visible en arrière-plan. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
Vue n°30 : depuis l’Ouest du site, au droit de l’habitation 
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Vue n°31 : cette vue à hauteur d’homme embrasse la gare et l’ensemble des habitations anciennes de la rue 

des Maisons rouges ; l’église est visible en arrière-plan. La place du monument, derrière la voie ferrée, est 

masquée par la clôture en gabions. Cette vue constitue un enjeu au regard de la proximité de l’église, des 

habitations, et de la hauteur des futures constructions. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
Vue n°31 : depuis l’Ouest du site, à proximité des bâtiments 
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2 LE PATRIMOINE ARCHEOLOGIQUE ET CULTUREL 

 

2.1 LE PATRIMOINE ARCHEOLOGIQUE 
 

Le territoire communal recense 15 sites archéologiques identifiés par la DRAC.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

001 : « Le Tertre, Moux », traces d’habitat antique et médiéval, repérées par photographie aérienne. Des fouilles partielles 
réalisées en 1959, au Nord-Nord-Est de cette zone, ont révélé un habitat rural gallo-romain. 
002 : « Boncourt-la-Ronce Sud-Est », enclos quadrangulaire, vu sur cliché aérien, protohistorique ou gallo-romain. 
003 : « Cussigny Ouest », grande enceinte quadrangulaire de type ferme indigène. 
004 : « Les Grandes Bruyères », grande enceinte quadrangulaire. 
005 : « Les Chaillots », vestiges gallo-romains. 
006 : « Entre le Poirier au Loup et L’Oserand », voie ancienne, probablement d’origine gallo-romaine. 
007 : «Hameau de Cussigny Nord-Ouest», vaste villa gallo-romaine recoupée par une possible motte-castrale. 
008 : « La Chaume », château moderne. Un état antérieur plus à l’Ouest a été partiellement détruit par la voie ferrée. Dans la 
parcelle à l’Ouest de cette voie, présence d’enclos circulaires. 
009 : « Bourg », église du XIIIe siècle probablement entourée d’un cimetière. 
010 : «  Cussigny », château d’origine médiévale. 
011 : «  Moux », maison forte du XVIe siècle. 
012 : « Bourg », maison seigneuriale de Visagent, dont il reste une plate-forme carrée (les fossés étaient encore visibles sur le 
cadastre napoléonien). 
013 : « Boncourt-la-Ronce », au Moyen-Age, Boncourt-la-Ronce était un petit village de la châtellenie d’Argilly. Quelques 
sondages réalisés dans les années 1970 ont révélé des murs d’habitat. 
014 : « Moulin de la Chaume Ouest », ensemble de structures repérées par prospection aérienne. Partiellement diagnostiqué dans 
le cadre de l’élargissement de l’A31, ce site a révélé une occupation gallo-romaine. 
015 : « Le Pré Paillou », enceinte trapézoïdale probablement protohistorique. 

La commune de Corgoloin est concernée par un arrêté préfectoral (14/12/2017) définissant des zones de 

présomption de prescription archéologique ; c’est également le cas de plusieurs communes qui lui sont limitrophes. 

 

La loi prévoit que tout aménagement dont la surface est égale ou supérieure à 3 ha soit soumis à l’avis du préfet de 

région. Les arrêtés de zonage interviennent pour abaisser ces seuils de saisines ; le territoire communal est concerné 

par une zone dont le seuil est fixé à 10 000 m² (dans laquelle se trouve le site), et une seconde à 1 000 m². 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

Zones de présomption de prescription archéologique – Atlas des patrimoines 
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2.2 LE PATRIMOINE ARCHITECTURAL ET CULTUREL 
 

L’Histoire liée à la viticulture, aux pouvoirs religieux et aux savoir-faire a marqué et ponctué le territoire de la Côte de 

Nuits de sites et de constructions qui confèrent aujourd’hui une véritable richesse patrimoniale et architecturale, qui 

a d’ailleurs été reconnue et inscrite au patrimoine mondial de l’UNESCO. 

 

La commune de Corgoloin compte 3 constructions inscrites aux Monuments historiques, sur le bourg et 

chacun des hameaux : 

 

• l’église Sainte-Anne, dont les façades et la toiture ont été inscrites par arrêté du 21/09/1981, et dont le 

périmètre de protection a été modifié au sein d’un Périmètre Délimité des Abords (PDA) créé par arrêté 

préfectoral du 23/02/2022 ; le site du projet se situe à environ 200 mètres de l’édifice, et n’est pas inclus 

dans son PDA, qui borde la voie ferrée à l’Ouest ; 

 

• le château de Cussigny, dont la façade et la toiture sauf la tour carrée, le pigeonnier et la chapelle ont été 

inscrites par arrêté du 28/12/1960 et la cour d’honneur et le parc, par arrêté du 05/07/1965 ; il est protégé 

par un périmètre de 500 mètres ; le site du projet est distant de plus de 2 km de l’édifice ; le monument a 

subi un incendie le 30/0/2023, qui l’a détruit en grande partie ; 

 

• le manoir équivocal de Moux, inscrit par arrêté du 24/01/1947, et protégé par un périmètre de 500 mètres ; 

le site du projet est distant de plus de 3,5 km de l’édifice. 

 

De nombreuses autres constructions classées ou inscrites se localisent à proximité. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Immeubles classés ou inscrits – Atlas des patrimoines 

 

 
 

 
 

 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

L’église Sainte-Anne, le château de Cussigny et le manoir de Moux 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

L’église Sainte-Anne de Corgoloin, et son PDA – Atlas des patrimoines 

 

Il y a co-visibilité (voir partie 1.2) :  

- avec l’église Sainte-Anne, qui est visible depuis le site ; le site et l’édifice sont visibles depuis l’autoroute A31 

et le chemin de la Truode  ; 

- avec le château de Cussigny ; le site est perceptible depuis les abords du château. 

 

Il n’y a pas co-visibilité avec les autres monuments les plus proches (manoir de Moux, église Saint-Martin de Prissey, 

ancienne église du cimetière de Villers-la-Faye sur le Mont Saint-Victor, ferme de Neuvelle à Ladoix-Serrigny), du fait 

de l’éloignement et/ou de la topographie. 
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En-dehors de ces bâtiments dont l’intérêt est « reconnu » par leur inscription, la commune de Corgoloin recèle un 

patrimoine riche, au sein du bourg et des hameaux, qui a été recensé dans le cadre de la candidature UNESCO, sans 

compter bien évidemment la valeur patrimoniale des biens inscrits aux Climats de Bourgogne. 

 

Les éléments de ce patrimoine qui sont de propriété publique, bénéficient d’une protection au sein du PLU, au titre 

de l’article L.151-19 du code de l’urbanisme, avec des règles spécifiques, en accompagnement du régime déclaratif 

légalement applicable. 

 

Les co-visibilités avec le site concernent une habitation rue des Maisons rouges et une autre impasse de la Truode 

(photographies encadrées en rouge ci-dessous) ; il n’y a pas co-visibilité avec le château de la Chaume et le domaine 

Pansiot, séparés du site par la RD2 et le pont passant au-dessus de la voie ferrée, ainsi que par la végétation de part 

et d’autre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Patrimoine recensé dans le cadre de la candidature UNESCO, à proximité du site d’étude 
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3 LES CLIMATS, CLASSES AU PATRIMOINE MONDIAL 

DE L’UNESCO 

 

3.1 PRESENTATION DU CONTEXTE DU CLASSEMENT 
 

Le samedi 4 juillet 2015, les Climats du vignoble de Bourgogne ont été inscrits sur la Liste du Patrimoine mondial de 

l'UNESCO, lors de sa 39ème session, à Bonn, en Allemagne.  

 

La volonté des élus de gérer et préserver le site des Climats, remonte à la signature de la Charte territoriale en date 

du 8 avril 2011. 

 

Le Bien est protégé au niveau national et local par des dispositifs interdépendants et complémentaires : 

- un cadre juridique incluant de multiples codes : urbanisme, environnement, rural, forestier… ; 

- des protections environnementales et patrimoniales variées : sites classés, site Natura2000, Monuments 

Historiques, ...) ; 

- des plans guides territoriaux : SCoT, Plan de paysage, PLU. 

  

Le territoire communal de Corgoloin est en partie concerné par : 

 

• la zone centrale – constituant le 

« Bien » UNESCO - cœur de la 

Valeur Universelle Exceptionnelle 

(VUE) du site, qui s’étend des 

vignes de la côte (donc hors 

carrière) jusqu’à la voie ferrée ; 

 

• la zone écrin (ou zone tampon), 

garante de la préservation 

paysagère de la zone centrale ; elle 

s’étend de la voie ferrée à 

l’autoroute A31, et concerne aussi 

la carrière et les espaces boisés qui 

l’entourent. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Situation de la commune de Corgoloin 

par rapport au site UNESCO  

des Climats de Bourgogne 

Source : DREAL BFC 

 

 

 

Le tènement visé par la modification du PLU, bordant la voie ferrée, se trouve dans la zone écrin, en limite de la zone 

centrale. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Situation du site visé par la modification par rapport au site UNESCO des Climats de Bourgogne 

Source : DREAL BFC 

 

 

Le territoire communal, n’est pas concerné directement par un dispositif de protection et de gestion du Bien comme 

les sites inscrits, classés, et les AVAP / Sites Patrimoniaux Remarquables (SPR). Voir page suivante. 
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Les Climats du vignoble de Bourgogne à Corgoloin - Source : climats-bourgogne.com 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dispositifs de protection du site UNESCO à proximité de Corgoloin – Atlas des patrimoines 

 

Les dispositifs de protection et de gestion du Bien s’appliquant au site visé par la modification sont donc peu 

nombreux, en-dehors du SCoT (voir partie 1.1). Le site n’est pas classé en aire AOC. 

 

Toutefois, les enjeux (objectifs de gestion) pouvant affecter le Bien et relatifs à la modification du PLU de Corgoloin 

sont importants. L’ensemble des enjeux sont cités ci-dessous, mais seuls ceux en lien avec le projet de modification 

sont détaillés (les autres sont grisés). 

 

- 1. Amélioration des connaissances scientifiques et techniques sur le patrimoine naturel, culturel 

et paysager que constituent les Climats 

 

Cet objectif se décline par l’initiation de programmes de recherche, par la collecte et l’organisation des 

données disponibles et par le partage et la diffusion des informations. 

 

Ces enjeux concernent surtout les ressources et équipements dans le cadre du classement. 

 

 

- 2. Conservation/Maintien des Climats 

 

Cet enjeu porte directement sur les Climats, avec un triple objectif de maintien de leur superficie et 

délimitations, l’entretien des clos, murets et du patrimoine bâti, et le maintien de l’usage viticole. 

 

A Corgoloin, ces enjeux portent sur les Climats, à l’Ouest de la RD974. 

 

 

- 3. Maintien de l’enveloppe bâtie des villes et villages, maîtrise du développement et lutte contre 

l’étalement urbain  

 

4. Maintien des caractéristiques architecturales et/ou urbaines traditionnelles et adaptation 

aux normes et besoins actuels 

 

L’objectif 3 se traduit par la préservation et la mise en valeur des centres anciens, la valorisation et le 

renouvellement des extensions urbaines existantes, et l’encadrement et la maîtrise du développement 

urbain.  

 

L’objectif 4, par le respect des gabarits, des matériaux et colorimétries, et de la typologie du bâti. 

 

Ces enjeux sont déclinés principalement par une réflexion alliant protection réglementaire et planification 

concertée. Il s’agit notamment de mettre en œuvre des protections réglementaires de type Plan de 

Sauvegarde et de Mise en Valeur (PSMV), de traduction dans les règlements de PLU des communes 

concernées, de mise en place d’Aire de mise en Valeur de l’Architecture et du Patrimoine (AVAP). Il s’agit 

également de limiter les possibilités d’urbanisation dispersée, en les interdisant. 

 

Le développement de l’urbanisation doit se réaliser en priorité autour des bourgs et en continuité du tissu 

existant. Le renouvellement urbain est à privilégier. L’objectif est également de localiser prioritairement les 

extensions urbaines dans des sites présentant des facilités de desserte par les transports collectifs, les 

réseaux (eau, assainissement) et la collecte des déchets. Les urbanisations qui s’étireraient le long des voies 

de communication seront proscrites, afin d’éviter le développement d’un front urbain continu entre les 

hameaux, les villages ou les bourgs. Cela entrainerait une banalisation des paysages et obérerait le bon 

fonctionnement des voies. 

 

Les nouvelles urbanisations doivent s’inscrire dans une trame viaire cohérente avec le fonctionnement du 

bourg pour participer à son dynamisme. Les nouvelles urbanisations doivent également prendre en compte la 
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viabilité des exploitations agricoles et la valorisation des sites paysagers ou à forte qualité environnementale. 

Il en va de même des centre-bourgs, dont les aménagements viaires devront permettre le passage des 

engins agricoles. 

 

Veiller à la qualité de l’aménagement dans les communes et les nouveaux espaces urbanisés se traduit par la 

valorisation des centres-villes, des centres-bourgs, des quartiers existants et par l’intégration des nouveaux 

secteurs de développement urbain au sein de l’agglomération actuelle et de leur environnement naturel et 

agricole, qui devra être favorisée par la production d’un tissu urbain de qualité. 

 

Les traductions de cet objectif sont liées au projet de modification, puisqu’elles ont principalement trait à 

l’urbanisme réglementaire (PLU, SCOT et protections patrimoniales). En outre, ce projet, destiné à créer les 

conditions favorables au renouvellement urbain qualitatif du secteur sur lequel il porte, répond aux enjeux de 

cet objectif. 

 

 

- 5. Maintien et amélioration de l’environnement naturel et maîtrise du paysage du géosystème 

(dont le maintien des points de vue/perspective et la gestion de superstructures) 

 

Ces éléments sont déclinés par le maintien et le développement de la biodiversité, le maintien et 

l’amélioration des caractéristiques paysagères, le maintien des points de vue/perspectives, la prévention des 

risques et la gestion des superstructures. 

 

Il s’agit notamment d’améliorer l’environnement naturel, par le cadre de la planification territoriale (SCOT, 

PLU) par la mise en place d’espaces boisés classés, d’espaces naturels sensibles, la protection de zones 

humides, la protection des trames vertes et bleues, l’élaboration du Schéma Régional de Cohérence 

Ecologique (SRCE désormais intégré au SRADDET), … 

 

Le maintien et l’amélioration des caractéristiques paysagères concernent une très haute protection sur le 

paysage viticole de la Côte par le renforcement de la protection réglementaire. Outre ces dispositifs de 

protection, la maîtrise du paysage du site des climats est également traitée dans le cadre de la planification 

territoriale transcrite dans les documents d’urbanisme. La mise en scène des paysages urbains et 

l’amélioration des conditions de découverte s’applique par le maintien, voire le traitement de la perception de 

la Côte, depuis les infrastructures et l’encadrement du développement urbain de la rive Est de la RD 974. Un 

équilibre harmonieux est à trouver pour permettre à la fois de répondre aux objectifs de renforcement des 

polarités et de développement des capacités d’accueil économique. 

 

Cet objectif vise également à préserver les cônes de vue par des protections réglementaires. 

 

Les traductions de cet objectif sont également liées à l’urbanisme réglementaire ; les enjeux attachés au 

projet de modification concernent en particulier le maintien de la biodiversité, l’intégration paysagère des 

vues données sur le projet et le maintien des cônes de vue sur la côte depuis les axes de découverte du 

territoire. 

 

 

- 6. Valorisation du cadre de vie et adaptation aux besoins actuels  

 

Cet objectif passe par la gestion des entrées de ville, la gestion de la publicité, des enseignes et des 

signalétiques, les typologies des nouveaux bâtis. Là encore, la déclinaison est essentiellement réglementaire. 

 

L’objectif d’amélioration de la qualité des aménagements répond à une logique de valorisation du cadre de 

vie, de renforcement de l’image vitrine du territoire, mais aussi de revitalisation des centres de villages et de 

villes. Il concerne les villages et les Zones d’Activités, avec une priorité donnée au renouvellement urbain. 

Ces enjeux sont liés au projet de modification de façon mineure : le secteur sur lequel il porte est située en 

entrée de village, mais en entrée secondaire. Les enjeux ont trait à la qualité de l’aménagement en 

renouvellement urbain qui sera permis par le PLU modifié, et rejoignent en cela l’objectif 3. Les enjeux de 

publicité / signalétique ne sont pas significatifs ici. 

 

 

- 7. Maîtrise des pressions économiques : développement commercial, étalement des zones 

d’activités et développement des infrastructures  

 

Il s’agit principalement de la gestion des zones commerciales, de la gestion des zones d’activité et de la 

gestion des carrières. 

 

Les objectifs de gestion du Bien UNESCO s’appuient, sur le secteur de Beaune / Nuits, sur les exigences du 

SCoT pour l’appareil commercial (moderniser les zones commerciales existantes, fixer des exigences 

environnementales et paysagères pour les nouveaux projets). 

 

Les traductions de cet enjeu ont finalement peu de lien avec le projet de modification, qui porte sur un 

secteur de renouvellement urbain. 

 

 

- 8. Maîtrise et traitement des effluents vinicoles et viticoles et réduction de l’impact des produits 

de traitement sur le milieu naturel 

 

9. Maitrise des problématiques de ruissellement et d’érosion 

 

Les objectifs se déclinent par le maintien de l’intégrité des terroirs, les impacts sur les milieux aquatiques 

superficiels, et les impacts des apports d’eau claire parasite. 

 

Ces enjeux concernent surtout la viti-viniculture et la gestion des eaux pluviales du projet visé par la 

modification, qui porte sur une zone déjà urbanisée. 

 

 

- 10. Favoriser un tourisme durable et responsable garant de l’authenticité et de l’intégrité du 

Bien 

 

Les objectifs se traduisent par la gestion des flux touristiques et par le développement d’une approche 

« Qualité tourisme ». 

 

Le projet de modification ne comporte pas d’enjeu touristique ; l’enjeu principal reste l’intégration paysagère 

et la qualité architecturale du projet visé par la procédure, notamment au regard de sa situation au niveau 

de la gare de Corgoloin (qui n’est toutefois pas une entrée touristique majeure), et des vues depuis la RD974 

(axe quotidien et touristique) et depuis la côte. 

 

 

- 11. Permettre l’appropriation par tous des valeurs universelles et des enjeux liés à la 

pérennisation des Climats 

 

Les objectifs se déclinent en favorisant pour tous la découverte des « climats », en développant 

l’appartenance territoriale et en comprenant les enjeux liés à l’inscription et à la gestion du Bien. 

 

Ces enjeux n’ont pas de lien avec le projet de modification. 
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- 12. Définir une véritable stratégie de destination touristique partagée, clairement identifiable 

 

Les objectifs se déclinent par le développement et le confortement de la mise en réseau des professionnels 

et les partenariats de projets, par le partage de la connaissance pour élaborer un discours scientifiquement 

valable et le développement d’une communication homogène. 

 

Ces enjeux n’ont pas de lien avec le projet de modification. 

 

 

- 13. Maîtrise du développement économique sur le territoire 

 

Les objectifs sont traduits par la typologie des activités, par la gestion des flux et des déplacements et par 

l’intégration urbaine et paysagère. 

 

Les acteurs du monde économique local souhaitent assurer la prise en compte des éléments essentiels 

constitutifs de la démarche d’inscription des Climats sur la Liste du Patrimoine mondial dans le 

développement des projets locaux de création, d’extension ou d’aménagement à vocation économique, 

industrielle ou commerciale.  

 

Cet enjeu est prégnant au vu de la nature du projet visé par la modification du PLU. 

 

 

- 14. Mobilisation des acteurs économiques 

 

Cet objectif porte sur la sensibilisation au classement des Climats au sein des hôtels, restaurants et 

commerces du territoire, et la création d’un club des Entrepreneurs concernés par la candidature. 

Le projet logistique n’entre pas dans ces cas. 

 

Le projet visé par la modification du PLU, n’entre pas dans ces cas. 

 

 

Ainsi, le paysage, à petite comme à grande échelle, apparait comme un enjeu primordial et majeur dans l’objectif de 

réduction des impacts qui affecteront le Bien. Il s’agit aussi de créer un projet qualitatif, intégré paysagèrement, en 

lien avec le paysage urbain, dans lequel s’inscrit le secteur visé, en renouvellement urbain. 

 

Pour rappel, l’intégrité des Climats réside essentiellement en la permanence des superficies des parcelles viticoles et 

le principe d’associer un climat à un vin selon une classification fixée dans les AOC. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3.2 IDENTIFICATION DES ENJEUX LIES AU CLASSEMENT 

MONDIAL DU PATRIMOINE DES CLIMATS A L’UNESCO 
 

Au-delà de l’aspect paysager, les incidences de la modification du PLU, sur les attributs de la VUE (Valeur Universelle 

Exceptionnelle), seront globalement faibles : 

Attributs structurants liés à l’organisation du site des climats 

Implantation des villages viticoles et les 

morphologies urbaines 

Le projet et les évolutions apportées au PLU n’ont pas d’impact 

sur l’implantation actuelle et la morphologie du bourg de 

Corgoloin, puisqu’il porte sur la réhabilitation d’une friche 

industrielle existante, de l’autre côté de la voie. 

Les parcelles de vignes Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification ne porte pas sur une parcelle 

viticole ni une aire AOC et n’en jouxte pas) 

Les murets Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification n’en comporte pas et ne 

jouxte pas de parcelle entourée de murets) 

Attributs figuratifs liés à l’émergence du site des climats 

Ancienne abbatiale Saint-Bénigne (Dijon) Absence d’interaction 

Prieuré clunisien Saint-Vivant de Vergy (Curtil-

Vergy) 

Absence d’interaction 

Monastère des Bernadines (Dijon) Absence d’interaction 

Eglise Saint Philibert (Dijon) Absence d’interaction 

Palais des Ducs et des Etats de Bourgogne 

(Dijon) 

Absence d’interaction 

Les Hospices de Beaune Les Hospices de Beaune 

L’ancien Parlement de Bourgogne (actuel 

Palais de Justice de Dijon) 

Absence d’interaction 

Bibliothèque municipale de Dijon  Absence d’interaction 

Les archives municipales de Dijon Absence d’interaction 

Ancien hôtel des Ducs de Bourgogne à 

Beaune, actuel musée du vin de Bourgogne 

Absence d’interaction 

Attributs matérialisant une exploitation du site des climats 

L’habitat vigneron et les ensembles viticoles 

(notamment au 121 route nationale, 26 place 

de la mairie*, 124 Grande rue** et à La 

Chaume*** à Corgoloin) 

*Domaine Petitot – voir partie 2.2 

**Maison Paul Reitz – voir partie 2.2 

***Château de la Chaume et domaine Pansiot 

– voir partie 2.2 

Les habitats vignerons, les ensembles viticoles et cuveries sont 

absents du site visé par la modification ; ils sont essentiellement 

présents Grande Rue, rue de la Bretonnière et rue de la Gare (au 

Sud de la gare). Les interactions du projet et du secteur visé par 

la modification du PLU avec ces éléments pourraient être la co-

visibilité, mais aucune n’a été identifiée (elles concernent 2 

habitations – voir partie 2.2). 
Les cuveries 

(notamment au 7 rue de la Gare et au 26 

place de la mairie à Corgoloin : domaine 

Petitot et sa cuverie– voir partie 2.2) 

La cuverie – bâtiment des pressoirs des ducs 

de Bourgogne à Chenôve 

Absence d’interaction 

Le cellier de Saint-Bénigne (Dijon) Absence d’interaction 

Le cellier de Clairevaux (Dijon) Absence d’interaction 
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Le cellier des cisterciens de l’abbaye de 

Maizières (Beaune) 

Absence d’interaction 

Les cabottes Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification n’en comporte pas et ne 

jouxte pas de parcelle en incluant ; absence de cabotte sur la 

commune) 

Les meurgers 

Les maisons de négoce (Beaune) Absence d’interaction 

Les quais de déchargement (Beaune, Nuits et 

Vougeot) 

Absence d’interaction 

Les caves (surtout à Beaune et Nuits) Absence d’interaction 

Les carrières 

(notamment carrière en activité depuis 1893 à 

Corgoloin) 

Les carrières émaillent le paysage de la côte viticole, notamment 

à Corgoloin, où l’activité extractive perdure. Ces lieux 

d’exploitation à ciel ouvert présentent d’imposants déblais, 

appelés « cavaliers », enrichissant la morphologie du paysage de 

la Côte par la rupture visuelle qu’ils occasionnent. 

A Corgoloin comme indiqué en partie 1, les 2 cavaliers marquent 

fortement le paysage, tout en masquant le carreau d’exploitation. 

Les interactions avec le secteur visé par la modification du PLU 

concernent surtout les vues offertes par ces cavaliers, 

notamment le cavalier « Nord », et le projet de belvédère qui y 

prend place. 

Les attributs illustrant une culture scientifique et technique du territoire liée au site des climats 

L’Hôtel Pouffier (Dijon) Absence d’interaction 

Lycée viticole de Beaune Absence d’interaction 

L’institut œnologique et agronomique de 

Bourgogne  

Absence d’interaction 

L’institut Universitaire de la Vigne et du Vin 

Jules-Guyot (IUVV) (Dijon) 

Absence d’interaction 

Les attributs témoignant d’une culture sociale du site des Climats 

La vente aux enchères publiques des vins des 

Hospices de Beaune 
Absence d’interaction 

La confrérie des Chevaliers de Tastevin Absence d’interaction 

La Saint-Vincent Tournante Absence d’interaction 

La Paulée de Meursault Absence d’interaction 

Le Clos Vougeot Absence d’interaction 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Si elle a peu d’interaction avec les attributs de la VUE, la modification du PLU soulève plusieurs enjeux, au regard 

de : 

- son objectif principal (l’élévation de la hauteur autorisée) ; 

- la localisation du secteur sur lequel elle porte (en zone écrin, en bordure de zone centrale, à proximité de 

l’église – monument historique - et d’habitations dont certaines ont une valeur patrimoniale) ; 

- la visibilité de ce dernier depuis la côte (notamment « sous » la carrière et depuis le cavalier de carrière) et 

depuis l’autoroute (co-visibilité site / côte viticole). 

 

La qualité et l’intégration architecturale et paysagère du futur projet – d’un gabarit important - qui sera admis par le 

PLU modifié, sont primordiales, afin de limiter les impacts paysagers sur les Climats et depuis ce site exceptionnel. 

 

 

 Les enjeux ne concernent pas directement les Climats, puisque le projet ne s’implante ni sur les Climats, ni 

en façade de la Côte.  

 

 Le site visé par la modification du PLU constitue une friche industrielle dont l’histoire est liée à la côte 

exploitée pour ses ressources minérales. Il recèle de forts enjeux de sobriété foncière en particulier.  

 

 De fait, la modification du PLU n’aura pas d’impact sur l’enveloppe « 2D » du village, mais le volume 

autorisé, à terme, par le PLU modifié sur ce secteur, ne doit pas conduire à des incidences significatives sur 

le paysage et en particulier sur la zone centrale et les Climats de Bourgogne. Les futures constructions ne 

doivent pas ressortir de la silhouette du village visible depuis la côte, de par leur hauteur, volume, matériaux 

et dispositifs utilisés. Elles ne doivent pas émerger fortement de la Zone d’Activités depuis l’autoroute, les 

abords du château de Cussigny, l’entrée Est du village, ni masquer la côte viticole ; le champ visuel doit 

rester dégagé. Son traitement architectural et paysager doit proposer un cadre agréable pour les habitations 

riveraines, et s’intégrer au bâti ancien proche (église, habitations, domaines viticoles). 

 

 Les enjeux concernant les attributs de la Valeur Universelle Exceptionnelle restent limités et sont liés, 

justement, à l’intégration paysagère et architecturale du futur projet au sein du village visible depuis la côte 

(cavaliers de carrière) et au sein d’un tissu bâti ancien. 
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4 EFFETS SUR LE PAYSAGE  

 

Coupes du paysage avec le projet 

 

Les coupes topographiques Est-Ouest permettent d’appréhender le relief du territoire et la manière dont le 

projet s’y inscrit. 

 

Coupe grand paysage : cette coupe à l’échelle du contexte éloigné, embrasse la côte, le village de Corgoloin 

jusqu’à l’autoroute. A l’Ouest, cette coupe « commence » à hauteur des carrières de Corgoloin et de 

Comblanchien, en cohérence avec le relief, soit à une altitude de 325 mètres environ au point haut (référence : 

carte topographique IGN). Le dénivelé du coteau, dominé par la viticulture, est assez prononcé, mais progressif, 

jusqu’à la RD974 située à une altitude de 245 mètres environ, sauf naturellement, au niveau de la carrière, où le 

relief est accidenté, avec un carreau d’extraction à 260-270 mètres, des falaises et les 2 cavaliers de carrière à 

290-300 mètres. Le dénivelé est beaucoup plus doux ensuite, en direction du village en pied de coteau, puis de 

la plaine où prend place l’autoroute. 

 

 A cette échelle, la silhouette du village ne ressort pas, ni celle de la Zone d’Activités. L’élévation de la 

hauteur autorisée sur le site visé par la modification, de 3 mètres, n’a pas d’impact. 

 

 

 

 

 

 

  

Coupe « AA » 
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Coupe à l’échelle du village : cette coupe à l’échelle du village, donne à voir le gabarit du futur bâtiment 

logistique par rapport à la silhouette actuelle en « 3D » du bourg, qui est assez compact autour de la Grande 

rue. L’église, avec sa flèche à 16-18 mètres de hauteur, est le bâtiment le plus haut du village, mais d’autres 

constructions assez élevées, ainsi que la végétation relativement développée, font qu’elle n’émerge pas depuis 

les points de vue mentionnés en supra. 

 

Plus que la hauteur du futur bâtiment, c’est son volume qui est marquant sur la silhouette du village, avec ses 

116 mètres (environ) de largeur au total (93 mètres pour l’entrepôt). L’impact du projet qui sera autorisé 

par le PLU modifié sera donc fort sur la silhouette du village, mais davantage lié aux règles de 

prospects qu’à la règle de hauteur visée par la modification. 

 

L’impact actuel de la Zone d’Activités sur cette silhouette, est déjà important, comme on peut le voir sur la 

coupe : le bâtiment à l’Est (à gauche) totalise déjà 50 mètres de largeur et environ 9 mètres de hauteur 

environ, les bâtiments actuels de Rocamat (usine), 60 mètres de largeur au total et une hauteur similaire. 

 

Cet impact est à relativiser au regard du contexte topographique et végétal existant, puisque cette coupe vue 

depuis le Nord n’est, en réalité pas « observable » en réalité. En particulier, elle ne tient pas compte du pont de 

la RD2 passant sur la voie ferrée ni de la végétation existante au Nord du site, et sur La Chaume. Il en serait de 

même avec la coupe vue depuis le Sud, avec la végétation existante impasse de la Truode. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Cet impact peut difficilement être évité ou réduit, du fait des contraintes et normes 

constructives et d’exploitation d’un bâtiment logistique : nécessité d’une surface importante et d’une 

hauteur de stockage de 10,50 m homogène, rendant difficile un travail architectural pour « casser » le 

volume (fractionnement, réduction ponctuelle de la hauteur, toiture à pans…), impossibilité d’utiliser des 

matériaux translucides / ajourés du fait des normes anti-incendies, contraintes et obligations ICPE… Aucune 

solution de substitution n’est donc envisageable au niveau du projet, limitant de fait la possibilité d’inscrire 

des contraintes au sein du PLU. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Coupe « BB » 
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Carte de synthèse de visibilité du site (rappel) 

 

 

 

➢  

  
Au regard de la visibilité du site par rapport 

aux différents points de vue identifiés lors de 

l’analyse paysagère et de l’incidence vis-à-vis 

du classement des Climats de Bourgogne, 

les impacts sont analysés en fonction de 

cette sensibilité. 

 

Ainsi, nous déclinons ci-après des 

illustrations et modélisations des vues avec 

l’intégration du projet, uniquement pour les 

vues où le site est perceptible (de « peu 

perceptible » à « fortement » perceptible). 

 

Les insertions visuelles ont été fournies par 

HUDSON LOG 21. La méthodologie des 

photomontages est exposée en annexe. 
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Depuis la Côte  

 

Vue n°2 : Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°2 : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 

2024) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Site 
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Vue n°2 zoomée :  

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
Vue n°2 zoomée : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 2024)  

Site 
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Vue n°2 zoomée : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 
Vue n°2 zoomée : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 2024) 

  

Site 
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Vue n°2 zoomée : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
Vue n°2 zoomée : depuis la côte, sur la RD115 (route de Villers), en aval de la carrière (source : Hudson Development, mai 2024) 

  

Site 
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Vue n°3 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°3 : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 

Site 
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Vue n°3 :  

 

Vue avec le projet 

Le projet est perceptible au-dessus de la végétation. Ses teintes se fondent dans le paysage, mais sa toiture 

restera visible, surtout avec les panneaux photovoltaïques envisagés.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°3 : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 
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Vue n°3 zoomée :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°3 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 
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Vue n°3 zoomée :  

 

Vue avec le projet 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°3 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°13 
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Vue n°4 : Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°4 : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°4 : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres 

Le projet est perceptible. Ses teintes se fondent dans le paysage, mais sa toiture restera visible, surtout avec les 

panneaux photovoltaïques envisagés, et d’autant plus au sommet du belvédère. L’impact est moyen. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°4 : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°4 zoomée : vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
Vue n°4 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024)  
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Vue n°4 zoomée : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°4 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°4 zoomée : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres 

 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

 
 

 
 

 

 
 

 
Vue n°4 zoomée : depuis la côte, sur le chemin rural n°14 (conduisant à la carrière) (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°4 bis :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°4bis : depuis la côte, sur le cavalier concerné par un projet de belvédère (source : POLYCOR) 
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Vue n°4 bis :  

 

Vue avec le projet 

Le projet est bien visible dans le paysage, de par son volume global (hauteur et superficie de la toiture). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°4bis : depuis la côte, sur le cavalier concerné par un projet de belvédère (source : POLYCOR et insertion fournie par 

HUDSON LOG 21) 
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Vue n°4 bis zoomée :  

 

Vue avec le projet  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°4bis zoomée : depuis la côte, sur le cavalier concerné par un projet de belvédère (source : POLYCOR et insertion 

fournie par HUDSON LOG 21) 
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Depuis la RD974  
 

Vue n°5 :  

 

Vue actuelle  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°5 : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Vue n°5 :  

 

Vue avec le projet  

Depuis la RD974, le projet est peu perceptible ; seule le haut de la façade apparait en arrière-plan des 

lotissements. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Vue n°5 : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Vue n°5 zoomée :  

 

Vue actuelle  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°5 zoomée : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Vue n°5 zoomée :  

 

Vue avec le projet 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°5 zoomée : depuis la RD974, en entrée Nord du territoire de Corgoloin 
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Vue n°6 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°6 : depuis la RD974, au droit de la RD2 
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Vue n°6 :  

 

Vue avec le projet 

Depuis la RD974 au croisement avec la RD2, le projet est peu perceptible ; seule le haut de la façade apparait 

en arrière-plan des lotissements. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°6 : depuis la RD974, au droit de la RD2 
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Vue n°6 zoomée :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°6 zoomée : depuis la RD974, au droit de la RD2 
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Vue n°6 zoomée :  

 

Vue avec le projet 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Vue n°6 zoomée : depuis la RD974, au droit de la RD2 
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Depuis la voie ferrée, la voie romaine, le bourg et ses périphéries (dont entrées de village) 

 

Vue n°11 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°11 : au droit du site, depuis la RD20F au croisement avec la RD2 (pont sur la voie ferrée) 
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Vue n°11 :  

 

Vue avec le projet – année 0 

Le projet est imposant de par son volume global ; il attire l’œil. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°11 : au droit du site, depuis la RD20F au croisement avec la RD2 (pont sur la voie ferrée) 
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Vue n°11 :  

 

Vue avec le projet avec arbres à 5 ans 

La végétation avec arbres de haute tige développée le long de la voie ferrée, sur la marge de retrait du projet, 

contribuera à mieux intégrer et dissimuler le bâtiment.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°11 : au droit du site, depuis la RD20F au croisement avec la RD2 (pont sur la voie ferrée) 
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Vue n°11 :  

 

Vue avec le projet avec arbres à 15 ans 

La végétation avec arbres de haute tige développée le long de la voie ferrée, sur la marge de retrait du projet, 

contribuera à mieux intégrer et dissimuler le bâtiment. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°11 : au droit du site, depuis la RD20F au croisement avec la RD2 (pont sur la voie ferrée) 
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Vue n°16 : vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 

Halte ferroviaire 
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Vue n°16 : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres – année 0 

Le projet est imposant de par son volume global, mais l’élévation de la hauteur autorisée par le PLU de 10 à 13 

mètres, majore assez peu cet impact. Le recul du bâtiment permet de réduire l’impact (sur le projet de plan 

masse, ce recul est au minimum de 20 mètres par rapport à la limite de l’emprise SNCF, près de la gare, et près 

de 40 mètres vers le Nord). L’impact est fort. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°16 : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres – année 0 

Même avec un projet conforme au PLU, l’impact est fort en vue immédiate. Toutefois, l’élévation de la hauteur 

dans le cadre de la modification du document d’urbanisme, ne conduit pas à un impact significativement plus 

important. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 

  



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 98/115 
 

Vue n°16 : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres, avec arbres à 5 ans 

La végétation avec arbres de haute tige développée le long de la voie ferrée, sur la marge de retrait du projet, 

contribuera à mieux intégrer et dissimuler le bâtiment, mais l’impact reste fort. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°16 : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres, avec arbres à 5 ans 

L’impact est quasi équivalent avec un projet qui serait conforme au PLU. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°16 : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres, avec arbres à 15 ans 

La végétation avec arbres de haute tige développée le long de la voie ferrée, sur la marge de retrait du projet, 

contribuera à mieux intégrer et dissimuler le bâtiment, mais l’impact reste fort. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°16 : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres, avec arbres à 15 ans 

Un projet conforme au PLU serait un peu mieux dissimulé derrière la végétation, mais l’impact demeurerait fort. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°16 : depuis la rue de la Gare, à hauteur de la halte ferroviaire (source : Hudson Development, mai 2024) 
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Vue n°17 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°17 :  depuis la rue de la Gare, au droit du site   

Habitation 
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Vue n°17 :  

 

Vue avec le projet avec arbres à 15 ans 

Le projet sera impactant visuellement, en particulier pour les habitants riverains, jusqu’à ce que la végétation 

soit suffisant développée. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°17 :  depuis la rue de la Gare, au droit du site   
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Vue n°18 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Vue n°18 : depuis l’impasse de la Truode (photographie BLC) 
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Vue n°18 :  

 

Vue avec le projet 

Le maintien et le développement d’une végétation en bordure du site permettrait de limiter les impacts visuels, 

qui sont forts, mais limités aux quelques riverains impasse de la Truode. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°18 : depuis l’impasse de la Truode (photographie BLC) 

  



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 106/115 
 

Vue n°19 :  

 

Vue actuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°19 :  depuis la RD2 en entrée Est du village  

Usine 

Limite Nord du site 
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Vue n°19 :  

 

Vue avec le projet 

Le projet ne modifie pas significativement cette entrée de village secondaire ; il ne conduit pas à masquer de 

vue sur le bourg ni sur la Côte, qui sont invisibles de ce côté de la RD2. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Vue n°19 :  depuis la RD2 en entrée Est du village  
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Depuis l’autoroute A31 (chemin de la Truode  

Vue n°20 : vue actuelle 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°20 : depuis le chemin de la Truode (à 140 m à l’Ouest de l’autoroute A1), à hauteur du site (source : Hudson Development, 
mai 2024) 

 

 

 

 

 
 
 
Vue n°20 : depuis l’autoroute A31, à hauteur du site (en février) – photographie BLC 

  

Parc habitation impasse 

de la Truode 

Montagne de 

Corton 

Emprise du site 

(derrière les bâtiments d’activités existants) 

Pylônes au niveau 

du poste électrique 



 

Evaluation environnementale de la modification n°1 du PLU de CORGOLOIN – Volet Paysage et Classement Unesco des Climats de Bourgogne 
 BERTHET LIOGIER CAULUTY – 2024 p 109/115 
 

Vue n°20 : vue avec le projet d’une hauteur de 13 mètres 

Le projet ressort en second plan derrière les constructions existantes de la ZA. Il masque une partie de la côte, 

mais la vue depuis l’autoroute est très furtive, de par la vitesse circulée sur l’autoroute et la végétation qui, 

même en période hivernale, masque la vue. Comme évoqué, l’église n’est pas visible (seulement très 

légèrement visible en période hivernale) ; elle ne sera pas masquée par le projet. L’impact est moyen. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°20 : depuis le chemin de la Truode (à 140 m à l’Ouest de l’autoroute A1), à hauteur du site (source : Hudson Development, 
mai 2024) 
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Vue n°20 : vue illustrative avec le projet d’une hauteur de 10 mètres 

Le projet avec une hauteur à 10 mètres, masquerait un peu moins la côte, mais l’impact resterait moyen. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°20 : depuis le chemin de la Truode (à 140 m à l’Ouest de l’autoroute A1), à hauteur du site (source : Hudson Development, 
mai 2024) 
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Depuis les hameaux de Cussigny et de Moux 

Vue n°22 :  

Vue actuelle 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°22 : à côté du château de Cussigny (son parc se situe sur la droite) 
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Vue n°22 :  

Vue avec le projet 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Vue n°22 : à côté du château de Cussigny (son parc se situe sur la droite) 
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En conclusion 

 

 Depuis la Côte, le principal impact est la toiture du futur bâtiment, sur laquelle il est envisagé la pose de 

panneaux photovoltaïques, qui risquent d’attirer et de contrarier le regard, de par leur brillance. Le 

règlement de la zone UX impose que ces panneaux soient d’aspect mat, et si possible, non visibles depuis le 

domaine public. Cette « non visibilité » est imposée dans le cadre de la modification, depuis le domaine 

public, et plus généralement depuis la côte, c’est-à-dire les espaces à l’Ouest de la RD974. Ceci constitue une 

mesure de réduction d’impact. 

 

 Depuis la RD974, l’impact du projet apparaît assez mineur.  

 

 Depuis la voie ferrée et le bourg au droit du projet, l’impact est fort, mais peut être réduit en garantissant, 

au sein du PLU, une implantation des constructions le plus en retrait possible de la voie ferrée, un traitement 

soigné des façades des constructions, en particulier la façade Ouest, et une végétalisation importante de 

cette marge de retrait, avec des arbres de haute tige. La protection de la végétation existante en entrée de 

ZA, au sein du PLU modifié, permettra de réduire l’impact du projet sur cette entrée de village secondaire. 

 

 Depuis l’autoroute A31 offrant des vues lointaines sur la Côte, toutefois furtives et en partie masquées par la 

végétation bordant cet axe, le projet restera peu impactant ; il modifie légèrement la silhouette du village en 

« 3D ». Aucune mesure spécifique n’apparaît nécessaire. 

 

 Enfin, depuis Cussigny, il y a un enjeu à protéger la végétation existante entre le bourg et le hameau, qui 

dissimulent une grande partie de la Zone d’activités. 

 

 D’une manière générale, les règles d’aspect extérieur du PLU permettront d’encadrer l’apparence de la future 

construction et d’assurer son intégration à l’environnement urbain. En revanche, l’utilisation de matériaux 

translucides / ajourés dans le projet, est impossible, du fait des normes anti-incendie 
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5 EFFETS SUR LE PATRIMOINE 

 

Les enjeux patrimoniaux – hors Climats – sont liés aux co-visibilités du site visé par la modification avec l’église 

Sainte-Anne, le château de Cussigny, et deux habitations proches du site, rue des Maisons rouges et impasse de la 

Truode. 

 

Le site et le projet ne sont pas visibles depuis l’église. L’enjeu porte essentiellement sur la co-visibilité projet et église 

depuis l’autoroute, avec une vue furtive, en partie masquée par la végétation bordant cet axe, et déjà impactée par 

les installations électriques. Voir parties 1.2 et 4 (vue n°20). 

 

Le site et le projet sont en partie visibles depuis le château de Cussigny, mais dissimulés par la végétation existante 

en bordure de RD2, protégée dans le cadre de la modification du PLU. Par ailleurs, l’enjeu reste limité, le secteur du 

château étant peu fréquenté. Voir parties 1.2 et 4 (vue n°22). 

 

Enfin, la proximité du site et du projet au regard de plusieurs bâtiments patrimoniaux – dont les 2 habitations avec 

lesquelles il y a co-visibilité, obligent à une intégration paysagère et patrimoniale du projet : voir partie 4 (vues n°17 

et 18) et partie 6 (concernant les attributs UNESCO notamment). 

 

 

 

 

6 EFFETS SUR LES CLIMATS, CLASSES AU PATRIMOINE 

MONDIAL DE L’UNESCO 

 

Le projet de modification du PLU n’altèrera ni l’intégrité, ni l’authenticité des Climats, puisqu’il ne porte pas sur un 

secteur en contact direct avec les éléments protégés. Ce secteur n’est pas situé sur ou en bordure d’un Climat. Il n’a 

aucun impact direct sur les parcelles de vignes ou sur le patrimoine viticole. Implanté en zone écrin, en bordure de la 

zone centrale, il n’est pas inclus dans une protection de type AVAP ou site, ni en abords de monument historique.  

 

L’intégrité des Climats réside essentiellement en la permanence des superficies des parcelles, comme le principe 

d’associer un climat à un vin, selon une classification fixée dans les AOC. 

 

Les impacts sur les enjeux pouvant affecter le Bien sont ceux qui suivent (parmi les enjeux qui ont un lien avec la 

modification du PLU). 

 

 

- 3. Maintien de l’enveloppe bâtie des villes et villages, maîtrise du développement et lutte contre 

l’étalement urbain  

 

Le projet visé par la modification du PLU porte sur un secteur en renouvellement urbain, n’ayant ainsi pas 

d’impact sur l’enveloppe urbaine du bourg en « 2D » (ou « tache urbaine »), mais sur son enveloppe en 

« 3D », sa silhouette. 

 

Comme autorisée par le PLU avant modification, l’emprise au sol construite de l’ancien site ROCAMAT sera 

plus importante qu’en situation actuelle, avec un projet au gabarit imposant ; l’objectif principal de la 

modification du PLU, à savoir l’élévation de la hauteur maximale autorisée sur le secteur du projet, contribue 

à majorer le volume constructible possible, mais n’est, en soi, pas très impactante. 

 

Les règles d’implantation des constructions et de végétalisation introduites dans la modification du PLU, et 

celles en vigueur relatives à l’aspect extérieur de celles-ci, assureront l’intégration architecturale et paysagère 

du futur projet, en particulier du côté du bourg, à l’Ouest, et contribueront à valoriser le site, avec, aussi, un 

effet positif sur la biodiversité.  

 

 

- 5. Maintien et amélioration de l’environnement naturel et maîtrise du paysage du géosystème 

(dont le maintien des points de vue/perspective et la gestion de superstructures) 

 

La protection des éléments végétaux existants et leur développement, au sein du PLU en vigueur et leur 

renforcement au sein du PLU modifié, permettront de maintenir, recréer ou développer les espaces 

favorables à la biodiversité sur le site. 

 

Les cônes de vue sur la côte à l’Ouest, depuis les axes de découverte du territoire, et en particulier depuis 

l’autoroute (seul axe située à l’Est du projet), ne seront pas impactés par le projet permis par le PLU modifié 

(voir partie précédente). Le projet s’inscrit dans la silhouette actuelle du village. 

 

 

- 6. Valorisation du cadre de vie et adaptation aux besoins actuels (dont la gestion des entrées de 

villes, de publicité/enseignes/signalétiques, et la définition de typologies des nouveaux bâtis) 

 

Comme évoqué dans la partie précédente, le projet modifiera l’entrée de village Est de Corgoloin, qui reste 

une entrée secondaire n’offrant pas de vue sur le bourg, ni sur la côte, du fait du franchissement de la RD2 

sur la voie ferrée. La préservation de la végétation au pourtour et à proximité du site, et en particulier du 

boisement Nord, et en entrée de ZA, permettront de limiter les impacts. 

 

La nature du projet revêt peu d’enjeu en terme de publicité / signalétique ; le règlement de la zone UX 

indique que « Les éléments se rapportant au commerce (devantures de magasins et leurs enseignes) doivent 

être intégrés dans la composition architecturale des bâtiments sans porter atteinte de par leurs dimensions, 

leurs couleurs, les matériaux employés, au caractère de l'environnement. ». 

 

 

- 13. Maîtrise du développement économique sur le territoire (dont la typologie des activités, de 

la gestion des flux et des déplacements, ainsi que l’intégration urbaine et paysagère). 

 

Ces éléments sont abordés précédemment en matière de maîtrise économique et d’intégration urbaine et 

paysagère. 

 

 

Ainsi, le paysage, à petite comme à grande échelle, apparait comme un enjeu pris en compte dans l’objectif de 

réduction des incidences du PLU qui affecteront le Bien. Il s’agit aussi de permettre, sur l’ancien site ROCAMAT, un 

projet qualitatif, intégré paysagèrement et architecturalement, en lien avec le paysage urbain du bourg de Corgoloin 

et notamment de ses bâtiments anciens, à valeur patrimoniale. 
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Au-delà de l’aspect paysager, les incidences de la modification du PLU, sur les attributs de la VUE (Valeur Universelle 

Exceptionnelle), seront globalement faibles : 

 

Attributs structurants liés à l’organisation du site des climats 

Implantation des villages viticoles et les 

morphologies urbaines 

Le projet et les évolutions apportées au PLU n’ont pas d’impact 

sur l’implantation actuelle et la morphologie du bourg de 

Corgoloin, puisqu’il porte sur la réhabilitation d’une friche 

industrielle existante, de l’autre côté de la voie. 

Les parcelles de vignes Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification ne porte pas sur une parcelle 

viticole ni une aire AOC et n’en jouxte pas) 

Les murets Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification n’en comporte pas et ne 

jouxte pas de parcelle entourée de murets) 

Attributs figuratifs liés à l’émergence du site des climats 

Ancienne abbatiale Saint-Bénigne (Dijon) Absence d’interaction 

Prieuré clunisien Saint-Vivant de Vergy (Curtil-

Vergy) 

Absence d’interaction 

Monastère des Bernadines (Dijon) Absence d’interaction 

Eglise Saint Philibert (Dijon) Absence d’interaction 

Palais des Ducs et des Etats de Bourgogne 

(Dijon) 

Absence d’interaction 

Les Hospices de Beaune Les Hospices de Beaune 

L’ancien Parlement de Bourgogne (actuel 

Palais de Justice de Dijon) 

Absence d’interaction 

Bibliothèque municipale de Dijon  Absence d’interaction 

Les archives municipales de Dijon Absence d’interaction 

Ancien hôtel des Ducs de Bourgogne à 

Beaune, actuel musée du vin de Bourgogne 

Absence d’interaction 

Attributs matérialisant une exploitation du site des climats 

L’habitat vigneron et les ensembles viticoles 

(notamment au 121 route nationale, 26 place 

de la mairie*, 124 Grande rue** et à La 

Chaume*** à Corgoloin) 

*Domaine Petitot – voir partie 2.2 

**Maison Paul Reitz – voir partie 2.2 

***Château de la Chaume et domaine Pansiot 

– voir partie 2.2 

Les habitats vignerons, les ensembles viticoles et cuveries sont 

absents du site visé par la modification ; ils sont essentiellement 

présents Grande Rue, rue de la Bretonnière et rue de la Gare (au 

Sud de la gare). Les interactions du projet et du secteur visé par 

la modification du PLU avec ces éléments pourraient être la co-

visibilité, mais aucune n’a été identifiée (elles concernent 2 

habitations – voir partie 2.2). 

Les règles du PLU relatives à l’implantation des constructions et à 

la végétalisation du le secteur du projet, contribueront à limiter 

l’impact visuel pour ces habitations. 

Les cuveries 

(notamment au 7 rue de la Gare et au 26 

place de la mairie à Corgoloin : domaine 

Petitot et sa cuverie– voir partie 2.2) 

La cuverie – bâtiment des pressoirs des ducs 

de Bourgogne à Chenôve 

Absence d’interaction 

Le cellier de Saint-Bénigne (Dijon) Absence d’interaction 

Le cellier de Clairevaux (Dijon) Absence d’interaction 

Le cellier des cisterciens de l’abbaye de 

Maizières (Beaune) 

Absence d’interaction 

Les cabottes Absence d’interaction 

(le secteur visé par la modification n’en comporte pas et ne 

jouxte pas de parcelle en incluant ; absence de cabotte sur la 

Les meurgers 

commune) 

Les maisons de négoce (Beaune) Absence d’interaction 

Les quais de déchargement (Beaune, Nuits et 

Vougeot) 

Absence d’interaction 

Les caves (surtout à Beaune et Nuits) Absence d’interaction 

Les carrières 

(notamment carrière en activité depuis 1893 à 

Corgoloin) 

Les carrières émaillent le paysage de la côte viticole, notamment 

à Corgoloin, où l’activité extractive perdure. Ces lieux 

d’exploitation à ciel ouvert présentent d’imposants déblais, 

appelés « cavaliers », enrichissant la morphologie du paysage de 

la Côte par la rupture visuelle qu’ils occasionnent. 

A Corgoloin comme indiqué en partie 1, les 2 cavaliers marquent 

fortement le paysage, tout en masquant le carreau d’exploitation. 

Les interactions avec le secteur visé par la modification du PLU 

concernent surtout les vues offertes par ces cavaliers, 

notamment le cavalier « Nord », et le projet de belvédère qui y 

prend place. 

Les règles retenues dans la modification concernant les panneaux 

photovoltaïques, limiteront les impacts du projet depuis ce point 

de vue. 

Les attributs illustrant une culture scientifique et technique du territoire liée au site des climats 

L’Hôtel Pouffier (Dijon) Absence d’interaction 

Lycée viticole de Beaune Absence d’interaction 

L’institut œnologique et agronomique de 

Bourgogne  

Absence d’interaction 

L’institut Universitaire de la Vigne et du Vin 

Jules-Guyot (IUVV) (Dijon) 

Absence d’interaction 

Les attributs témoignant d’une culture sociale du site des Climats 

La vente aux enchères publiques des vins des 

Hospices de Beaune 
Absence d’interaction 

La confrérie des Chevaliers de Tastevin Absence d’interaction 

La Saint-Vincent Tournante Absence d’interaction 

La Paulée de Meursault Absence d’interaction 

Le Clos Vougeot Absence d’interaction 

 

 

 

 

 L’impact du PLU modifié sur le secteur de l’ancien site ROCAMAT, est largement réduit par les 

nouvelles règles et orientations introduites, s’ajoutant aux dispositions en vigueur. Ces éléments 

participeront à intégrer le projet de renouvellement urbain dans le paysage urbain du site - 

notamment limitrophe du centre ancien habité, à valeur patrimoniale – et à limiter son impact depuis 

la côte.  

 

 

 

 
 

 



 

 

MODIFICATION DE PLU à CORGOLOIN 

Note méthodologique de photomontage – 24/05/2024 

 

1/ Reportage photographique 

- Repérage sur google maps des différents points de vue souhaités. 

 

Extrait google maps 

- Prises de vues photos sur place le 19 mai 2024, avec un téléphone portable. 

- Enregistrement numérique des images sous format JPEG 

- Ajustement éventuel des contrastes et luminosité sur le logiciel PHOTOSHOP pour améliorer 

le cas échéant la définition des vues ; images traitées à 200 Dpi 

 

Photo originale                                                                                    Photo retravaillée (contrastes et luminosité 

SITE D’ÉTUDE 

POINT DE VUE 



2/ Modélisation 3D des volumes du projet 

- Maquette 3D de la volumétrie du projet sous ARCHICAD et SKETCHUP 

- Maquette 3D des avoisinants (modélisation du village et constructions proches du site 

d’étude) + modélisation du site existant (constructions existantes sur le site d’étude) ; les 

hauteurs sont estimées en fonction de cotes relevées sur le bâtiment existant (hauteur de 

l’égout des toits à 9m et hauteur de la grue existante à +11m) ; les hauteurs des autres 

bâtiments estimées selon l’architecture (RDC / R+1 / R+2…hauteur d’étage estimée à environ 

3m) 

-  

 

Maquette 3D du site existant 

 

 

 

Maquette 3D du projet 



- Superposition des 2 maquettes état existant et projet 

 

 

 

- Ajustement du point de vue selon les différentes prises de vue (à l’aide des points de fuite des 

photos et des bâtiments existants) 

- Export de la maquette PROJET selon les points de vue définis dans la précédente étape, sous 

format JPEG. 

 

Maquette 3D site existant – point de vue A 

 

Maquette 3D site existant + projet – point de vue A 

 



2/ Insertion / photomontage 

- Superposition des maquettes 3D aux photos de l’existant sur PHOTOSHOP 

- Ajustement des lumières et contrastes pour trouver la meilleure intégration possible. 

- Masquage des éléments du paysage qui seront cachés par le nouveau bâtiment 

- Ajout des éléments de l’aménagement paysager (arbres, haies végétales) 

 

 

 

 

 

 

Photographie existant – point de vue A 

 

 

 

 

Photographie existante – point de vue A 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Insertion maquette projet – point de vue A 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ajout des aménagements paysagers – point de vue A 

 

 

 

 

 

 

Image finale avec retouche luminosité / contrastes – point de vue A 

 

 

 

 

Fin du document 

 

 



PRE DIAGNOSTIC BIODIVERSITE EMPRISE ROCAMAT CORGOLOIN                                            
ALAIN DESBROSSE INGENIEUR ECOLOGUE NOVEMBRE 2023 

1 

 

 
 

 

Alain Desbrosse, Ingénieur Ecologue 

Novembre 2023  

 Commune de Corgoloin, Côte d’Or 
 
 

Zone d’Activités de la Varenne 
Rapport de pré-diagnostic biodiversité 

 

 



PRE DIAGNOSTIC BIODIVERSITE EMPRISE ROCAMAT CORGOLOIN                                            
ALAIN DESBROSSE INGENIEUR ECOLOGUE NOVEMBRE 2023 

2 

 

Commune de Corgoloin, Côte d’Or 
Zone d’Activités de la Varenne 

Rapport de pré-diagnostic biodiversité 
Alain Desbrosse, Ingénieur Ecologue, novembre 2023 

 
 

Sommaire 

Descriptif général du site……………………………………………………………p 3 

Espèces observées et potentiellement présentes sur le site………………………p 6 
 

- Espèces observées le 15 novembre 2023…………………………………………p 6 
- Espèces potentiellement présentes compte tenu des habitats existants 

sur le site………………………………………………………………………………………p 13 
 
Recommandations pour la prise en compte de la biodiversité dans les futurs 
aménagements……………………………………………………………………………………….p 13 
 
 
Bibliographie………………………………………………………………………………………….p 14 
Annexes 
 

  

 



PRE DIAGNOSTIC BIODIVERSITE EMPRISE ROCAMAT CORGOLOIN                                            
ALAIN DESBROSSE INGENIEUR ECOLOGUE NOVEMBRE 2023 

3 

 

Commune de Corgoloin, Côte d’Or 
Zone d’Activités de la Varenne 

Rapport de pré-diagnostic biodiversité 
Alain Desbrosse, Ingénieur Ecologue, novembre 2023 

 

Descriptif général du site 
Une visite du site a été réalisée le mercredi 15 novembre. L’ensemble du site couvre 6 hectares de la 
Zone d’Activités de la Varenne située à l’Est de la voie ferrée, contigüe à celle-ci. Les surfaces non bâties 
ont été parcourues pour un état des lieux des habitats et des espèces observables à cette époque de 
l’année (oiseaux, mammifères, amphibiens, odonates). Le grand bâtiment sud, ouvert, a été prospecté. 
Son prolongement vers le Nord est en revanche fermé. 
Les surfaces non bâties comportent principalement des aires de stockage non revêtues, des bassins en 
eau, maçonnés ou non et deux puisards, des surfaces boisées au Nord et un alignement de thuyas sur 
la limite est se prolongeant par un petit bosquet d’espèces spontanées (tremble, érable plane). Les 
aires de stockage comportent des zones rocheuses susceptibles de servir d’hibernaculum (zones de 
repos hivernal) pour les reptiles, lézards, couleuvres, vipère.  

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Localisation du site, fond de carte topographique 1/25 000ème 
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Vue aérienne du site, mission aérienne du 9 septembre 2020, source Géoportail 
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Espèces observées et potentiellement présentes sur le site 
Une liste des espèces observées le 15 novembre et de celles potentiellement présentes a été établie à 
partir de la base fauna communale complétée de celle de Comblanchien compte tenu de l’absence de 
données sur les reptiles dans la liste des espèces listées à Corgoloin. 
 

- Espèces observées le 15 novembre 2023 
o Flore 

Aucune espèce rare ou protégée n’a été notée sur le périmètre hormis la présence de charas ssp., 
algues d’eau douce tapissant le fond de l’un des bassins de décantation situé au Sud. Cette végétation 
benthique est caractéristique d’eaux oligo-mésotrophes calcaires. Sa présence correspond à un habitat 
identifié dans la Directive Habitats-Faune-Flore (code 3140 et Corine Biotopes 22.44 des Tapis 
immergés de Characées). Ces algues sont un marqueur d’eau pas ou très peu polluées par les nitrates 
et surtout les phosphates. 
A signaler la présence d’un gros Chêne pédonculé à l’un des angles de la parcelle 57, dans la partie 
nord du périmètre. 
Les trois bassins de décantation dans l’angle nord-ouest du périmètre sont actuellement asséchés mais 
entièrement peuplés par le Phragmite aquatique, roseau caractéristique des pourtours de plan d’eau. 
 

 
 
 
Localisation du bassin abritant des 
herbiers de chara ssp., algue d’eau douce 
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Gros chêne pédonculé en limite de la parcelle 57, 
roselière des trois bassins au Nord, colonisation par le 
Saule blanc, essence pionnière, des surfaces non 
revêtues 
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o Espèces invasives 

On note la présence du Budléia (arbre à papillons) à différents endroits des anciens espaces de stockage 
non revêtues, cette essence peut potentiellement s’étendre rapidement sur ces surfaces. 
Présence également de quelques pieds d’Herbe de la pampa, autre invasive d’origine sud-américaine. 
Le boisement au Nord du périmètre, parcelle 57, est en grande partie composé de Robinier faux-acacia, 
essence invasive introduite en Europe depuis plusieurs siècles, favorisée dans la côte viticole pour la 
production de piquets. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Trois invasives du site : Budléia, Herbe de la 
pampa, Robinier faux-acacia 
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o Faune 
- Oiseaux 

Deux espèces patrimoniales fréquentent ou ont fréquenté le site : 
- Chevêche d’Athena : un individu levé dans le bâtiment sud 
- Hirondelle de fenêtre : respectivement 5 et 2 traces de nids sous les rebords de toit du 

bâtiment des bureaux et du bâtiment dans l’angle sud-ouest du périmètre. 
A noter également la présence d’un nid attribuable à la Tourterelle turque installé sur un éclairage du 
hangar nord, côté ouest du bâtiment. 
Diverses espèces fréquentent les friches du site : Moineau domestique, Pigeon ramier, Rouge-gorge,… 
 

 
 
Chouette chevêche et Hirondelle de fenêtre, deux espèces présentes sur le site, la seconde repérée par les traces de nid, 
l’oiseau étant en novembre en Afrique sur ses quartiers d’hivernage 
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Les deux bâtiments ayant servi de site de 
nidification pour l’Hirondelle de fenêtre avec les 
traces des constructions en pisé 
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- Mammifères 
Des crottes de Fouine ont été trouvées dans le bâtiment sud, l’espèce devant utiliser les plaques 
d’isolation fixées sous les toitures et profitant très probablement de la présence régulière de pigeon 
domestique comme en attestent les dépôts de guano dans le même bâtiment. 
Il na pas été trouvé de guano de chauves-souris dans le bâtiment accessible. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- Amphibiens 
Deux espèces ont été notées sur le site, Grenouille verte et Crapaud commun, ce dernier étant une 
espèce protégée. On trouve ces animaux, à cette époque, dans les ouvrages fermés de parois 
bétonnées, deux bassins au Sud et deux puisards le long du hangar fermé, côté ouest. Ces ouvrages 
constituent des pièges qui attirent ces espèces au printemps pendant la phase de reproduction et de 
ponte mais deviennent des pièges en leur interdisant la sortie du bassin aux parois verticales et lisses. 
Un crapaud commun et plusieurs grenouilles vertes ont ainsi été observés sur des plaques flottantes 
de polystyrène leur servant de refuge à une époque où ces animaux sont dans leur phase terrestre, 
leur permettant de passer la période hivernale dans des abris divers et en particulier dans les marges 
boisées du site. 
 
 

- Odonates 
Malgré l’époque tardive de la visite, une espèce de libellule, le Sympétrum strié a été observé en action 
de ponte sur une des deux flaques laissées par les pluies de l’automne. L’ensemble des bassins en eaux 
doit être un lieu de reproduction pour diverses espèces de ce groupe biologique. La base communale 
fauna n’est pas renseignée pour ce groupe à Corgoloin. Compte tenu des surfaces en eau, d’autres 
espèces sont très potentiellement présentes sur ce site, en particulier les trois espèces notées sur la 
commune voisine de Comblanchien (Agrion à larges pattes, Orthétrum brun et Orthétrum réticulé).  
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Le bassin aux parois bétonnées 
dans lequel sont présents 
Grenouille verte et Crapaud 
commun 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Couple de Sympétrum strié pondant sur la flaque proche de 
la voie ferrée le 15 novembre 2023 
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Localisation des différentes espèces et habitats observés sur le site Rocamat le 15 novembre 2023 
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- Espèces potentiellement présentes compte tenu des habitats existants 
sur le site 

Voir la liste en annexe établie à partir de la base communale fauna, complétée pour les reptiles et 
odonates, des espèces notées sur la commune limitrophe de Comblanchien. 
Plusieurs espèces de reptiles sont fortement potentiellement présentes (M. Gilles Jouillerot, géologue 
Rocamat rencontré sur le site, communication personnelle) : Lézard des murailles, Couleuvre à collier 
(bassins en eau), Couleuvre d’Esculape (végétation), Vipère aspic (zones de stockage de blocs de roche, 
rebus de sciage, ...).  
Les secteurs où sont stockés des blocs issus des carrières et là où sont déposés de rebus de sciage 
(lisière est) constituent autant d’hibernaculums favorables à l’hivernage des reptiles et des amphibiens. 
Le site offre un potentiel non négligeable pour ces deux groupes biologiques. Les odonates, compte 
tenu des surfaces en eau sont également un groupe à prospecter par des relevés complémentaires au 
printemps 2024. 
 

Recommandations pour la prise en compte de la biodiversité dans les futurs 
aménagements 

- Bâtiments 
Les futurs bâtiments devront intégrer dans leur structure la possibilité de l’accueil de la faune déjà 
présente (Chouette chevêche et Hirondelle de fenêtre) et d’autres espèces anthropophiles connues sur 
la commune (Rougequeue noir, Bergeronnette grise, …) : présence de corniches, de rebords de toit, 
pose de nichoirs spécifiques aux différentes espèces, … 
Ces bâtiments pourront s’inscrire dans la démarche Bâtiments Durables mise en place par Terragilis 
(précédemment connue sous l’appellation Bourgogne Bâtiment Durable), voir liens internet au 
paragraphe Bibliographie. 
 

- Extérieurs 
o Bassins en eau 

S’ils sont conservés, les réservoirs constituant actuellement des pièges biologiques pour les amphibiens 
devront être équipés de systèmes simples de franchissement de la barrière constituée par les parois 
lisses des bassins. 
En cas de destruction des bassins situés au Sud du périmètre, il est possible de recreuser au moins deux 
des bassins situés sur la parcelle 57 qui permettront aux populations d’amphibiens de retrouver un 
habitat de reproduction. Ces bassins serviront également de site de réimplantation des herbiers de 
charas actuellement présents dans le décanteur au Sud. 
 

o Hibernaculums  
Compte tenu de la présence de plusieurs sites susceptibles d’abriter des reptiles, il semble utile de 
prolonger les relevés sur le site pour vérifier la présence ou non de ces espèces au printemps 2024 avec 
pose de plaques à reptiles et observations directes en début de journée. 
Si ces refuges doivent être détruits, on veillera à leur reconstitution sur le pourtour du site et plus 
particulièrement sur sa limite nord boisée. 
 

o Surfaces boisées 
Les marges actuellement végétalisées du site devront être, dans la mesure du possible, conservées et 
être éventuellement équipées de nichoirs pour diverses espèces cavernicoles, oiseaux et chiroptères 
en particulier. 
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Bibliographie 

- Base fauna de la commune de Corgoloin : https://observatoire.shna-ofab.fr/fr/donnees-
communales-base-alerte/corgoloin_244_V302.html  

- Cahiers d’habitats : fiche des Communautés à characées des eaux oligo-mésotrophes basiques, 
code 3140, pages 101 à 106 

- CORINE biotopes, types d’habitats français, janvier 2003, 179 pages 
- Terragilis : https://www.terragilis.fr/  
et la brochure de présentation de la démarche BDBFC : https://www.terragilis.fr/wp-
content/uploads/2022/10/Terragilis_Brochure_web.pdf  

 
 
 

Annexes 
- Liste des espèces de la commune de Corgoloin comparative aux espèces observées et espèces 

potentielles sur le site Rocamat : voir fichier excel joint 
- Carte de l’occupation du sol et localisation des espèces observées  
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Site Rocamat

15/11/2023

dernière protection protection

observation nationale européenne

Bufo bufo Crapaud commun 2023 PN *

Rana esculenta Grenouille verte 2023 PN *

Alytes obstetricans Alyte accoucheur 2014 PN Dh.4 LC LC (*)

dernière protection protection

observation nationale européenne

Nephus nigricans 2001

Lucanus cervus Lucane Cerf-volant (Le) 2016 Dh.2, Dh.4 (*)

Lampyris noctiluca Ver luisant, lampyre 2015

dernière protection protection

observation nationale européenne

Tibicina haematodes Cigale rouge (la) 2016 (*)

Graphosoma italicum Punaise arlequin 2020

dernière protection protection

observation nationale européenne

Meles meles Blaireau européen 2015 LC LC

Microtus agrestis Campagnol agreste 2001 LC LC

Microtus arvalis Campagnol des champs 2001 LC LC

Felis silvestris Chat sauvage 2001 PN Dh.4 LC NT

Capreolus capreolus Chevreuil européen 2011 LC LC

Martes foina Fouine 2023 LC LC *

Lepus europaeus Lièvre d'Europe 2015 LC LC

Martes martes Martre des pins 2001 PN Dh.5 LC LC

Apodemus sylvaticus Mulot sylvestre 2001 LC LC

Myotis daubentonii Murin de Daubenton 1996 PN Dh.4 LC LC

Sorex coronatus Musaraigne couronnée 2001 LC LC

Crocidura russula
Musaraigne musette, 

Crocidure musette
2001 LC LC

(*)

Pipistrellus pipistrellus Pipistrelle commune 2013 PN Dh.4

Implantation d'éoliennes, 

aménagement du 

patrimoine bâti

NT LC (*)

Mammifères menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

Coléoptères menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

Hémiptères menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

FICHE DE RESTITUTION COMMUNALE

Amphibiens : 1, Coléoptères : 3, Hémiptères : 2, Mammifères : 14, Oiseaux : 79, Papillons de jour : 9, Papillons de nuit : 1, Espèces confidentielles : 1

Amphibiens menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

en jaune soutenu: espèces notées le 15/11/2023

en jaune clair: espèces présentes potentiellement



Vulpes vulpes Renard roux 2015 LC LC

Sus scrofa Sanglier 2014 LC LC

dernière protection protection

observation nationale européenne

Platycnemis pennipes Agrion à larges pattes
2005 

Comblanchien
LC

(*)

Orthetrum brunneum Orthétrum brun
2005 

Comblanchien
LC

(*)

Orthetrum cancellatum Orthétrum réticulé
2005 

Comblanchien
LC

(*)

Sympetrum striolatum Sympétrum strié 2023 LC LC *

dernière protection protection

observation nationale européenne

Prunella modularis Accenteur mouchet 2016 PN LC

Alauda arvensis Alouette des champs 2017 Do.2 NT

Accipiter gentilis Autour des palombes 2016 PN LC

Motacilla alba Bergeronnette grise 2008 PN LC (*)

Motacilla flava Bergeronnette printanière 2017 PN LC

Emberiza citrinella Bruant jaune 2017 PN VU

Emberiza calandra Bruant proyer 2016 PN LC

Circus pygargus Busard cendré 2008 PN Do.1 EN

Circus cyaneus Busard Saint-Martin 2012 PN Do.1 VU

Buteo buteo Buse variable 2017 PN LC (*)

Coturnix coturnix Caille des blés 2011 Do.2 DD

Anas platyrhynchos Canard colvert 2017 Do.2, Do.3 LC (*)

Carduelis carduelis Chardonneret élégant 2017 PN VU (*)

Athene noctua Chevêche d'Athéna 2014 PN

poteaux creux, 

dégradation/destruction 

du bocage, emploi 

pesticides, abattage 

arbres creux

LC *

Strix aluco Chouette hulotte 2012 PN LC (*)

Circaetus gallicus Circaète Jean-le-Blanc 1987 PN Do.1 EN

Corvus frugilegus Corbeau freux 2001 Do.2 LC

Cuculus canorus Coucou gris 2015 PN LC (*)

Oiseaux menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

Odonates menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne



Tyto alba Effraie des clochers 2018 PN

fermeture accès sites 

de nidification en milieu 

bâti/aménagement des 

combles et autres 

dépendances, 

intensification 

agriculture, abattage 

arbres creux

NT (*)

Accipiter nisus Epervier d'Europe 2017 PN LC (*)

Sturnus vulgaris Etourneau sansonnet 2017 Do.2 LC (*)

Phasianus colchicus Faisan de Colchide 2014 Do.2, Do.3 LC

Falco tinnunculus Faucon crécerelle 2016 PN LC (*)

Falco peregrinus Faucon pèlerin 2012 PN Do.1 R EN

Sylvia atricapilla Fauvette à tête noire 2017 PN LC (*)

Sylvia curruca Fauvette babillarde 2014 PN DD

Sylvia borin Fauvette des jardins 2014 PN NT (*)

Sylvia communis Fauvette grisette 2017 PN LC (*)

Gallinula chloropus Gallinule poule-d'eau 2012 Do.2 LC (*)

Garrulus glandarius Geai des chênes 2017 Do.2 LC *

Larus michahellis Goéland leucophée 2008 Do.2 EN

Certhia brachydactyla Grimpereau des jardins 2017 PN LC (*)

Turdus viscivorus Grive draine 2016 Do.2 LC (*)

Turdus philomelos Grive musicienne 2017 Do.2 LC (*)

Coccothraustes coccothraustes Grosbec casse-noyaux 2017 PN LC

Grus grus Grue cendrée 2012 PN Do.1 Vu

Ardea cinerea Héron cendré 2016 PN LC (*)

Delichon urbicum Hirondelle de fenêtre 2011 PN

emploi d'insecticides, 

destruction de nids, 

réfection ponts, 

rénovation façades de 

bâtiments

NT *

Hirundo rustica Hirondelle rustique 2017 PN

emploi d'insecticides, 

destruction de nids, 

aménagement 

dépendances

VU

Upupa epops Huppe fasciée 2009 PN LC

Hippolais polyglotta Hypolaïs polyglotte 2017 PN LC (*)

Linaria cannabina Linotte mélodieuse 2017 PN NA LC (*)

Locustella naevia Locustelle tachetée 2011 PN DD (*)

Oriolus oriolus Loriot d'Europe 2017 PN LC

Apus apus Martinet noir 2017 PN DD

Turdus merula Merle noir 2017 Do.2 LC (*)

Aegithalos caudatus Mésange à longue queue 2017 PN NT



Cyanistes caeruleus Mésange bleue 2017 PN LC (*)

Parus major Mésange charbonnière 2017 PN LC (*)

Poecile palustris Mésange nonnette 2014 PN LC

Milvus migrans Milan noir 2016 PN Do.1 LC

Milvus milvus Milan royal 2014 PN Do.1

emploi de pesticides 

autour du site de 

reproduction, éolienne, 

arrachage haies, 

bosquets, arbres isolés, 

conversion agriculture 

intensive

EN

Passer domesticus Moineau domestique 2017 LC *

Alectoris rufa Perdrix rouge 2008 Do.2, Do.3 DD

Picus canus Pic cendré 2016 PN Do.1 NT

Dendrocopos major Pic épeiche 2016 PN LC (*)

Dendrocopos minor Pic épeichette 2014 PN LC

Picus viridis Pic vert 2017 PN LC (*)

Pica pica Pie bavarde 2017 Do.2 LC (*)

Lanius collurio Pie-grièche écorcheur 2008 PN Do.1 LC

Columba oenas Pigeon colombin 2015 Do.2 DD

Columba palumbus Pigeon ramier 2017 Do.2, Do.3 LC *

Fringilla coelebs Pinson des arbres 2017 PN LC (*)

Fringilla montifringilla Pinson du nord 2013 PN

Anthus trivialis Pipit des arbres 2017 PN LC

Phylloscopus trochilus Pouillot fitis 2017 PN NT

Phylloscopus collybita Pouillot véloce 2017 PN LC (*)

Luscinia megarhynchos Rossignol philomèle 2017 PN LC (*)

Erithacus rubecula Rougegorge familier 2017 PN DD *

Phoenicurus phoenicurus Rougequeue à front blanc 2016 PN LC (*)

Phoenicurus ochruros Rougequeue noir 2017 PN LC (*)

Acrocephalus scirpaceus Rousserolle effarvatte 2012 PN LC (*)

Sitta europaea Sittelle torchepot 2017 PN LC

Saxicola rubicola Tarier pâtre 2017 PN LC

Streptopelia turtur Tourterelle des bois 2014 Do.2 VU

Streptopelia decaocto Tourterelle turque 2017 Do.2 LC *

Troglodytes troglodytes Troglodyte mignon 2017 PN LC (*)

Vanellus vanellus Vanneau huppé 2012 Do.2 EN

Chloris chloris Verdier d'Europe 2017 (*)

dernière protection protection

observation nationale européenne

Anthocharis cardamines Aurore (L') 2022 LC LC

Papillons de jour menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne



Celastrina argiolus Azuré des Nerpruns (L') 2022 LC LC

Gonepteryx rhamni Citron (Le) 2022 LC LC

Polygonia c-album
Gamma (Le), le Robert-le-

Diable (Le)
2022 LC LC

Nymphalis polychloros Grande Tortue (La) 2022 LC LC

Aglais io Paon-du-jour (Le) 2022 LC LC

Leptidea sinapis Piéride du Lotier (La) 2022 LC LC

Pieris napi Piéride du Navet (La) 2022 LC LC

Pararge aegeria intermedia Tircis intermedia 2022

dernière protection protection

observation nationale européenne

Chiasmia clathrata Géomètre à barreaux 2022

dernière protection protection

observation nationale européenne

Zamenis longissimus Couleuvre d'Esculape Comblanchien PN Dh.4 LC LC (*)

Natrix natrix Couleuvre à collier PN LC LC (*)

Anguis fragilis Orvet fragile PN LC LC (*)

Podarcis muralis Lézard des murailles Comblanchien PN LC LC (*)

dernière protection protection

observation nationale européenne

xxx xxx 1999 PN Do.1 braconnage R NT

Données d'E-Observations : COUTEANCEAU Jean-Pierre, JUILLARD Claude, BERRY Damien, ESSAYAN Roland

Reptiles menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogn

Observateurs de cette commune :

Données de la BBF : BAUDVIN H., BERRY D., BOUGET S., CHIONO F., COUTEANCEAU J.-P., DEBROS M.-O., DELAGNEAU L., DESBROSSES R., DUMONT V., 

GRANGER C., JUILLARD C., LACROIX P., LEPRETRE L., LERAT D., MESKEL T., MEZANI S., ROUGERON A., RUFFONI A., SENTENAC GILLES, SPINNLER F., 

STRENNA L., VERET D., WASIK Y.

Espèces confidentielles menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne

Papillons de nuit menaces
liste Rouge 

France

liste Rouge 

Bourgogne
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